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La marche sur Berne de 40.000 paysans
a malheureusement dégénéré en bugurre

i,— -, m a *La manifestation de la matinée est restée digne mais dans l'après-midi
—— une minorité de meneurs a provoqué de graves incidents ̂ ^—¦

La p olice débordée dut se réf ugier
dans le Palais f édéral, puis elle chargea :

Coups de matraques,
gaz lacrymogènes,
lances à incendie

Plusieurs blessés de part et d'autre • Des arrestations

BERNEj (ATS). — La « marche sur Berne » organisée par les
paysans suisses, qui s'est déroulée hier matin dans la capitale fcdé-

. ïalej 'a réuni 40,000 agriculteurs environ. Toute la « partie officielle »
s'est déroulée dans le calme et la dignité. Malheureusement, au début
de l'après-midi, de nombreux manifestants, dirigés par des meneurs,
déclenchèrent des bagarres. La police dut intervenir et faire usage
de m a t r a q u e s , de gaz lacrymogènes et de lances à incendie pour
refouler les manifestants. Plusieurs personnes ont été blessés.

On lira ci-contre, le récit de notre correspondant de Berne sur ces
gravés incidents. Voici le film de la manifestation de la matinée :' . .. . . .

Les paysans débouchant de toutes les
rues voisines,--ont 'pris'f placé -sur 'Ma
place Fédérale. Beaucoup - d'entre, eux
avaient une branche de sapin à ïa !bpu-
•tônnièrej ou du xchapean, d'autres port-
taien ' des transparents sur lesquels on
pouvait lire des slogans tels que ceux-
ci : « Conseil fédéral , nous demandons
justice *J ? Nous demandons que les
importations 'de produits laitiers soient
freinées ou une augmentation des sub-
ventions • , etc. Progressivement, toute
la place fut noire de monde.

Les discours
L'allocution du conseiller

national Reichling
Prenant place à la tribune, le con-

seiller 
^
national Reichling a notamment

déclare :
La manifestation de ce Jour se place

sous le signe de la lutte menée par la
paysannerie suisse pour son bon droit.

Dana un pays civilisé, il devrait être
tout naturel que l'agriculture Jouisse de
conditions de vie équitables. Cela tout
particulièrement dans un pays démo-
cratique où doit régner une véritable
communauté nationale.

Il n'existe aucune raison valable de
mettre en doute et de discuter oe droit
évident, Inhérent k toute nation saine.

Quant au revenu national, notre agri-
culture ne bénéficie que de la moitié
de la. part ' que lui donne droit le nom-
bre de personnes qu'elle occupe. Selon

les calculs officiellement reconnus, faits
par le -seerétarla't des paysans suisses,
le produit du travail journalier rie
l'agriculture . est, ' en .1961, en moyenne
'des exploitations à comptabilité contrô-
lée, crau ' moins 4 francs inférieur à la
rétribution équitable de professions
comparables.
(Lire la suite en 24me page)

La foule des manifestants sur la place du Palais fédéral .
: 

.. , .;. .. :
- ¦ .- : rJPren Photo .Actualité)

15 HEURES : LES AGENTS S'ÉLANCENT

La foule bombardait les fenêtres du Palais fédéral
à coups de tomates et d'oeufs

En moins de 10 minutes les manif estants sont disp ers és
De notre correspondant de Berne :

Les dirigeants de l'Union suisse des paysans se flattaient d'avoir
leurs troupes en main. De fait, pendant plus d'une heure, l'immense
foule qui emplissait la place fédérale, débordant largement dans les
rues voisines, écouta, avec une patience remarquable, la douzaine
d'orateurs « officiels ». 

Ce « pendu » , brandi au-dessus
de la foule des manifestants,
symbolise un paysan accroebé

au gibet de la « haute
conjoncture ».

(Press Photo Actualité)

Il y avait bien, émergeant du mouton-
nement des têtes, quelques pancartes
dont le texte attestait une volonté com-
bative que les organisateurs voulaient
tenir en bride. Ainsi, les délégations de
l'Union des producteurs suisses — fédé-
ration dissidente constituée en Suisse
romande — exhibaient des slogans par-
ticulièrement incisifs. Il y avait aussi
des symboles : ainsi le mannequin d'un
paysan brinqueballant au bout d'un gi-
bet, ou l'hélicoptère de Geiger entre
deux sarments de vignes surmontant un
écriteau protestant contre la destruction
de certaines vignes.

. . G. P.

(Lire la suite en 24nie page)

Les Neuchâtelois
étaient partis

Les paysans neuchâtelois sont
partis, hier matin, par train spé-
cial, en direction de Berne. Ils
étaient au nombre d'environ 700.
Soixante participants gagnèrent la
capitale par divers autres moyens
de locomotion, tels que cars, voitu-
res, etc. Arrivés à Berne avec du
retard , les agriculteurs neuchâte-
lois n'ont point réussi à ' parvenir
jusque devant le Palais fédéral et
se bornèrent à écouter les diffé-
rents discours par haut-parleurs.
Tons ont approuvé le point de vue
des orateurs défendant la cause
paysanne. La manifestation a été
digne et s'est terminée vers 11 h 30
j>ar le chant du Cantique suisse,
joué par une fan fare .  Un léger flo t-
tement s'ensuivit quant à l'évacua-
tion de la place. Les Neuchâtelois
ont ensuite regagné leur canton.

La Pologne sous le joug communiste
LÀ VIE DERRIÈRE LE <RIDEA U DE FER »

V. Un rayon de lumière dans les ténèbres : l'espoir de partir
(Voir la « Feuille d'avis de Neuchâtel » des 4, 7, 11 et 17 novembre)

Si Ion n est pas catholique, on
rencontre moins de difficultés en
Pologne. Mais la majorité des Alle-
mands vivant dans les régions de
l'ancien Reich, surtout en Silésie,
sont de fervents catholiques. Or, le
gouvernement polonais considère
l'Eglise catholique comme un ennemi
mortel et implacable qu 'il faut écra-
ser. Il recourt alors à tous les moyens
imaginables pour briser la foi catho-
lique et persuader les croyants de
1 inutilité totale de croire en Dieu
et d'honorer Marie la Vierge.

Compliqué de se rendre
à l'étranger

Pour obtenir un passeport, même
à titre de sortie temporaire, le ci-
toyen polonais doit d'abord se pro-
curer de la part de sa parenté do-
miciliée à l'étranger une invitation et
les devises pour couvrir les frais du
voyage. Après quoi, il doit remplir

une formule. -de plusieurs pages et y
ajouter trois photos, sa carte d'iden-
tité et un certificat d'emploi. Ce der-
nier n'est pas, cependant, très facile
à obtenir.

En cas de sortie temporaire, il
peut être accordé avec une relative
facilité. Mais en cas d'émigration
permanente à l'étranger, les em-
ployeurs ne le délivrent pas volon-
tiers. On m'a raconté le cas d'un
jeune ouvrier de souche allemande
qui fut  mis à la porte et qui était
resté sans emploi pendant cinq mois.
La raison : dans le questionnaire sol-
licitant le certificat, il a indiqué que
sa nationalité était allemande. Sur
quoi, la direction de l'entreprise où
il travaillait l'a informé qu'elle
n'avait pas besoin d'Allemands. Si,
au contraire, il avait écrit qu'il était
de nationalité polonaise, ce qui est
d'ai lleurs le cas aux yeux des lois
polonaises, on lui aurait dit: «. Bien

sûr, vous êtes Polonais. Pourquoi
alors voulez-vous quitter la Polo-
gne ? Vous devez rester ici ! »

Au bureau des passeports

Une fois que toutes ces paperas-
ses sont réunies, il faut les soumettre
au bureau des passeports qui se trou-
ve dans les grandes viles. Si 1 on
habite une de ces grandes villes, le
problème n'est pas compliqué. Mais
la plupart des requérants vivent dans
les petites villes. Les papiers, quel
que soit le soin apporté à les prépa-
rer, ne sont 'jamais en ordre du pre-
mier coup. Il faut alors multiplier
les visites au bureau des passeports
pour qu'ils puissent être finalement
acceptés pour examen. Mais la déci-
sion finale dépend des autorités cen-
trales de Varsovie, ce qui entraîne un
retard supplémentaire considérable.

Jean POLAK.

(I,tre la truite en lOme page)

< Des éléments inconscients et fanatiques >
Communiqué de l'Union suisse des pay sans

BROUGG (ATS). — L'Union suisse des paysans communique :
La grande manifestation de la paysannerie suisse, convoquée par l'U.S.P.,

a groupé sur la place du Palais fédéral près de 40,000 agriculteurs de toutes
les régions du pays.

A l'issue de cette manifestation,
calme et digne, de la cohésion pay-
sanne, le comité directeur de l'Union
suisse des paysans a tenu une séance.

Il a constaté avec satisfaction que
cett e manifestation fut conduite magis-
tralement par l'ancien conseiller natio-
nal Schmid et que les exposés de M.
Reichling et les avis exprimés par les
autres orateurs furent acclamés dans
un grand élan de solidarité par toute
l'assistance.

Les requêtes déposées par l'agricul-
ture suisse seront soutenues jus qu'à ce
que pleine satisfaction leur soit donnée.

L'Union suisse des paysans et le co-
mité bernois d'organisation condamnent
formellement les incidents regrettables
qui ont été provoqués longtemps après
la fin de la manifestation par des élé-
ments Inconscients et fanatiques, d'ori-
gine paysanne ou non paysanne. Ils
regrettent vivement l'évolution impré-
vue d'une manifestation restée entière-
ment digne.

LIRE AUJOURD 'HUI :
Page 4 :
9 Le rôle des enseignants face au

progrès technique.

Page 12 :
CONNAISSEZ-VOUS VOTRE RÉGION ?

Page 15 :

• La construction de la raffinerie de
Collombey soulève des controverses
passionnées (fin).

Page 18 :

• Un conte pour toutes les Cathe-
rinettes.

Page 21 :
CHRONIQUE RÉGIONALE

L'école contre
la famille ?

La réforme de l'enseignement
en pays neuchâtelois

in
Nous avons dit que le problème

de l'orientation de l'élève vers les
différentes sections de l'école secon-
daire et vers l'école préprofession-
nelle semblait être la pierre d'achop-
pement du projet de réforme de
l'enseignement. Il l'est, malheureuse-
ment, parce que dans les discussions
•n cours on mêle des considérations
de divers ordres, dont quelques-unes
ne sont pat d'ordre scolaire.

Il est normal que le projet s'Inspire
des principes de la pédagogie moder-
ne, mais en cette matière il serait bon
de garder les pieds sur terre et de
ne pas transformer l'école publique
en laboratoire. Un des groupements
d'enseignants de notre canton a pré-
conisé une année d'orientation entre
l'école primaire et l'école secondaire,
période, prétend-il, nécessaire aux
maîtres spécialisés et aux psycholo-
gues pour déceler les dispositions de
l'enfant. Le livret scolaire, l'examen
et les tests prévus par le projet offi-
ciel seraient insuffisants . pour cette
connaissance. Mais où trouverez-vous
ces maîtres et ces psychologues î a
rétorqué le chef du département de
l'Instruction publique au forum de
l'Université populaire . Les plus beaux
projets sont vains si l'on ne tient pas
compte des possibilités matérielles de

Mais ce sont des considérations
d'ordre social qui viennent fausser
des problèmes qui devraient être uni-
quement pédagogiques. Et ici on nous
permettra de nous arrêter plus lon-
guement. « I l  faut :une année d'orien-
tation pour observer l'enfant hors de
son milieu social » , a déclaré un par-
ticipant au forum, qui n'est pas un
membre ' do corps enseignant. C'est
vouloir dire implicitement que l'en-
fant , pour être sujet d'expérience
comme un cobaye, doit être, aseptisé
contre les microbes familiaux et ceux
du milieu social auquel il appartient.
Une telle affirmation va loin. Elle met
en jeu les droits et les devoirs des
parents, et elle obéit à une concep-
tion discutable de la démocratisation
de l'enseignement.

Cette démocratisation est un postu-
lat de notre temps. Encore s'agit-il de
la définir exactement. Elle signifie
l'accès aux études supérieures ouvert
à tous, quelle que soit la condition
sociale de l'enfant. Des motifs finan-
ciers ne doivent pas empêcher un
élève doué de suivre l'enseignement
qui lui convient. Pour cela, la gratuité
de l'enseignement secondaire inférieur
a été réalisée; un système de bourses
délivrées par l'Etat et les communes
a été introduit, étendu, amélioré. Le
canton de Neuchâtel est, en Suisse, à
l'avant-garde à cet égard.

Daniel BONHOTE.

(Lire la suite en Sme page)



/fjj h UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL
| 1 fj S FACULTÉ DES SCIENCES

Mardi 21 novembre 1961, à 17. à 15, à l'aula

Installation et leçon inaugurale
de M. Charles ENZ

professeur extraordinaire, titulaire
de la chaire de physique théorique,

sur

LES PARTICULES ÉLÉMENTAIRES
La séance est publique

E t u d i a n t  d'Afrique
notre, à l'Université de
KeuchAtel,

cherche chambre
Indépendante, au centre
de la ville-'. Merci. Tél.
5 38 51.
ii svi î^J JV< svi ŝ < 5 ĵ J*J

Nous cherchons un

jeune homme
pour différents travaux d'atelier.

Tél. 5 81 17.

Secrétaire - comptable
habile et de toute confiance est de-
mandé (e) par important institut en \
montagne pour la tenue de ses livres
et divers travaux administratifs etcommerciaux.
Poste h responsabilités, activité variée
et intéressante. Climat agréable.
Candidat (e) est prié (e) de faire offres
manuscrites avec curriculum vitae, ré-
férences et prétentions de salaire sous
chiffres P D 81997 L à Publicitas, Lau-
sanne.

Lire la suite des annonces classées
en onzième page

Le CRÉDIT FONCIER NEUCHATE-
LOIS engagerait, pour son service
d'épargne, un

employé surnuméraire
du 15 décembre prochain au 15 fé-
vrier 1962.

Adresser offres à la direction,
Neuchâtel, Môle 6.

toi

Maison de Suisse romande engage pour les rayons
Jura bernois, Neuchâtel, Berne

représentant
pour la visite de sa clientèle (droguistes, pharma-
ciens, épiciers et coopératives).

NOUS DEMANDONS : candidat sérieux, dynamique,
bon vendeur, parlant le français et l'allemand,
d'un certain niveau de culture et possédant
voiture.

NOUS OFFRONS : atmosphère Jeune et agréable,
rétribution selon les normes des grandes fabri-
ques d'articles de marque,

.: Offres détaillées, écrites à la main, avec curriculum
vitae, photo, copies de certificats et références
sous chiffres P 21665 S à Publicitas, Lausanne.

. .1:7. .

SOCIÉTÉ ANONYME DE TÉLÉGRAPHIE
ET DE TÉLÉPHONIE SANS FIL, BERNE

Nous cherchons pour notre station de récep-
tion à Golovrex (Genève)

2 radio-électriciens
ou
mécaniciens-électriciens
CHAMP D'ACTrVTTÊ z
opérateur ; contrôle et entretien des récep-
teurs.

CONDITIONS D'ENGAGEMENT :
citoyen suisse ; apprentissage de radio-électri-
cien ou de mécanicien-électricien ; bonnes
connaissances dans le domaine de la haute

> fréquence.

Les intéressés sont priés d'adresser leurs offres détaillées,
avec photo et copies de certificats, à

RADIO SUISSE S. A., Service technique, case postale,
Berne 25.

Nous cherchons pour notre secrétariat général
à Berne une

secrétaire-
sténodactylo

> de langue maternelle française, ayant une
bonne culture générale. — Adresser offres ma-
nuscrites accompagnées de curriculum vitae,
photographie, copies de certificats, au service

' du personnel de la Croix-Rouge suisse, Tau-
| benstrasse,J, BesWJ. . . . . .  i. ¦*, ,«,., .
t * 
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Imporfanfe maison de la branche des machines el

meubles de bureau cherche

If ' ' -

REPRÉSENTANTS
: l pour les réglons du Jura bernois ai dé Neuchâtel.

Entrée immédiate ou è convenir.

SI vous êtes jeune, enthousiaste et désireux de vous
f £ . 1 "

faire une bonne situation stable, écrivez-nous aujour-
¦ . ¦ * .

d'hul même. Discrétion assurée.

Faire otfre détaillée, avec curriculum vitae, sous

chiffres AS 35,065 N, aux Annonces Suisses S.A.,

; Neuchâtel.

On cherche

REPRÉSENTANTS (ES)
pour les cantons de Vaud et de
Genève. Article sans concurrence.
Très bons gains pour personnes fai-
sant preuve d'initiative. Place stable.

Invalides acceptés.
Ecrire sous chiffres P 15518 S à

Publicitas, Sion.

Nous engageons contremaître

mécanicien-
metteur en train

sur petites perceuses, taraudeuses et
fraiseuses, pour travaux en séries, ca-
pable de diriger un atelier avec 10 per-
sonnes environ.

Place stable avec possibilités d'avan-
¦ cernent. Avantages sociaux.

> L A  
BÉROCHE S. A.

Fabrique de décolletâmes
CHEZ-LE-BART (NE)
(Gorgier - Saint-Aubin)

Représentant 1
à la commission, ayant quelques psi
notions du bâtiment, est cherché Fjg
pour le canton de Neuchâtel et le £§8
Jura bernois. Possibilité de gain gjj,<
de Fr. 1600— à 2000— par mois. £j
Faire offres sous chiffres P 11848 N Pj
à Publicitas, la Chaux-de-Fonds. f î̂

HOTEL TOURING AU LAC
NEUCHATEL, cherche

femme de chambre
dame ou garçon de buffet
garçon ou fille d'office

Se présenter & la direction.

Nous cherchons pour notre suc-
cursale de Morat

DÉCOLLETEURS
qualifiés sur tours automatiques
Tornos de 4 et 7 mm de capacité.

Entrée immédiate ou à convenir.
Climat de travail agréable, semaine
de 5 jours.

Candidats compétents voudront
bien adresser leurs offres détaillées
à Laubscher Frères & Cie S.A.,
vis et décolletages de précision,
TAUFFELEN/BE

CHAUFFEUR
et un aide-chauffeur, robuste, actif
et sérieux, connaissant le transport
de long bois. Outillage de premier
ordre à disposition. Entrée immé-
diate ou à convenir. Place stable et

avantages sociaux.
Offres à E. WENGER, scierie,

Villeneuve (VD).

Caisse centralisée
d'assurance maladie et
accidents cherche pour
le Val-de-Ruz, à titre
d'occupation accessoire,

UN CAISSIER j
capable, intelligent et
faisant preuve d'initia-

, tive. — Adresser offres
sous chiffres L. F. 4066
au bureau de la -Feuille
d'avis.

Récompense 100 fr.
à la personne qui pro-
curerait appartement de
2 - S pièces, à Neuchft-
tel, ai possible à l'ouest
de la ville, à- couple sans
enfant. Pressant. Adres-
ser offres écrites S G.
E. 4113 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune tille, Llechten-
stelnolse, cherche cham-
bre seule, sans pension,
de fin avril a fin juillet
1962, quartier des Beaux-
Arts. Adresser offres
écrites à O. M. 4121 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune couple cherche
à . louer appartement de

1 PIÈCE
.cuisine et confort , ville
ou banlieue. Tél. 5 27 40,
samedi, de 14 k 15 heu-
res.

Jeune homme cherche
chambre Indépendante
en ville, aveo piano à
disposition. Cas échéant
pourrait fournir piano
lui-même. Adresser of-
fres écrites k S. P. 4134
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je chercha pour le
printemps ( avril - mal) ,

un appartement
de deux a trois cham-
bres, avec salle de bains
Sadresser à Paul Kung
Sablons 28, c/o Ferrier,
Neuchâtel.

' ~TZ r _ — N
CçlCiP k̂ Vidutiain F- 11NDRY

/ jbb 4 1J J Collaborateurs : Berthold Prêtre
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ly" Epancheurs 4 NEUCHÂTEL Tél. 513 13

offre à vendre

Villa Maison Maison
de campagne ancienne

6 pièces, cuisine, 
? pièceS( „ J^ jj «jggj™»^

bains, véranda et garage, grange, ter- ment rénovés, ter-
balcon, central, très rain de 3000 m2> ra

2
in 4;eny.iron 7000 I

possibilité de faire m2, situation tran-
beau jardin, vue, à 2 logements, quille et ensoleillée,

1 HUX

Bôle aux Bayards Hauts-Geneveys

Locatif Terrain Terrain
ï ancien à transfor- environ 2000 m2, â 14(mn 2mer, 9 appartements belle vue, endroit 

d* U,m m ' P°Ur
de 2 et 3 pièces, . ... „„ „t,„i„t, locatif et familiales,
sans confort , dans abrite, pour chalets, •:
quartier nord de à belle situation, à 1

rVeuchâtel Enges Chézard
V J

A vendre au centre de la ville

IMMEUBLE
avec CAFÉ-RESTA URÀNT

S'adresser à René Bonvallat, 8, rue Boni-
vard, Genève.

{v̂ K$ COMMUNE

iSp CRESSIER
La commune de Cres-

sier met en soumission
la place

d'aide-cantonnier
Place stable. Entrée en
fonction le 1er Janvier
1962, ou date a conve-
nir.

Les offres, aveo pré-
tentions de salaire, doi-
vent parvenir au Oonsell
communal, par écrit,
aveo la mention I sou-
mission », jusqu'au SO
novembre 1051.

Cressier, le lo novem-
bre 1961.

Conseil communal.

A vendre

CHALET
de vacances, au bord de
la Thlelle. Adresser of-
fres écrites à X. B. 4078
au bureau de la Feuille
d'avis.

A batte É
ancienne ferme

k Fontaines. Adresser of-'
ires écrites k Y. S, 4079
au bureau de la, Feullle:-
d'avis. -fi-j$-;v-:'- ' ¦- ;  ¦¦-.

—^— 1 ^—

Pour cause de reprise
de commerce, Je cherche
à vendre au plus tôt

immeuble locatif
six appartements, con-
fort, ainsi que

maison
de trois appartements,
confort, avec grand dé-
gagement, à quelques
minutes de la ville. —
Adresser offres écrites à
1711 . 707 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre à Cortaillod,
le long du lao

VIGNE
de 8 ouvriers et demi,
1 ouvrier et demi envi-
ron en rouge, le reste en
blanc. Adresser offres
écrites à N. L. 4120 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche a acheter
& Neuchâtel ou aux en-
virons Immédiats

TERRAIN
ou

IMMEUBLE
LOCATIF

Adresser offres écrites a
H. F. 4114 au bureau de
la Feuille d'avie.

On cherche à acheter dans la région com-
prise entre Boudry, Vaumarcus et Montal-
chez,

maison ancienne
ou

ferme a transformer
avec 2000 m2 de terrain au minimum. —
Offres sous chiffres D. B. 4134 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre sur la rive droite du lac de
Neuchâtel, . .

terrain pour week-end
environ 3500 m2, situation tranquille et
dominante, vue magnifique. Eau sous
pression, électricité et téléphone à

. proximité. Prix Fr. 37,000.—. S'adres-
ser à MM. Piguet & Cie, Yverdon, ser-
vice immobilier, tél. (024) 2 26 18.

Je cherche à acheter

MAISON
nu hnrri At> l'un .ln« In no

lÉÉ Commune de la Sagne
Par suite de la démission honorable du

titulaire, la commune de la Sagne met au
concours la fonction

. . . • ' \

d'administrateur communal
Entrée en fonction : 1er février 1962 ou

date à convenir.
Le cahier des charges peut être consulté

au bureau communal.
Les offres, avec prétentions de salaire,,

doivent être adressées au Conseil communal,
la Sagne, sous pli recommandé portant la
mention € postulation », accompagné d'un
curriculum vitae manuscrit. Délai de postu-
lation : samedi 25 novembre 1961, à midi.

CONSEIL COMMUNAL.

, Je cherche à acheter ou à louer

pâturage
pour la garde d'environ 100 génisses. — Faire
offre à R. G. 4035 au bureau de la Feuille d'avis.

Dans la région du Vignoble, Je cherche à
acheter

belle maison
familiale de 4 à 6 pièces ou plus. — Faire offre
i\ S. H. 4036 au bureau de la peuilie d'avis.

A vendre dans la région d'Hauterive, divers

terrains
pour locatifs. _ S'adresser à X. L. 4041 au

bureau de la Feuille d'avis.

A vendre à BOLE

VILLA
de cinq pièces, Jardin et
parc de 2550 mètres car-
iés. Adresser offres écri-
tes à R . K. 4072 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre au

bord du lac /
de Bienne immeuble de
quatre logements et vas-
tes dépendances à trans-
former. Adresser offres
écrites a Q. C. 4093 au
bureau de la Feuille
d'avis.

URGENT
Jeune couple italien

sérieux et solvable cher-
che

appartement
Tél. 8 27 76.

Nous cherchons à louer

L O C A L
ou atelier de plain-pled, de 60 m" environ,
chauffable, avec installation force, lumière
et eau ; accès facile. — Faire offres détail-
lées à NOVELECTRIC S. A., Service Neu-
châtel. Case postale 6, Corcelles. TéL 84208.

On cherche

appartement
de 5-6 pièces

avec confort et vue, si
possible haut de la ville.
Adresser offres écrites à
Y. W. 4130 au bureau
de la Feuille d'avis.

Couple cherche s, Neu-
châtel, pour la fin du
mois,

CHAMBRE
avec cuisine ou possibi-
lité de cuisiner. Adresser
offres écrites a 1811 -
705 au bureau de la
Feuille d'avis.

Particulier cherche à louer ou à acheter,
à Neuchâtel ou dans les environs (da pré-
férence à l'ouest de la ville),

propriété de 10 pièces environ
avec grand Jardin.

Offres sous chiffres E. C 4135 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune Allemande cherche pour la 1er dé-
cembre ou plus tôt

studio meublé
Offres sous chiffres P 6350 N à Publicitas,

Neuchâtel.
_ „,.., „.i ,

Garage cherche & louer, pour une durée
de six mois. L

entrepôt
ou local pouvant abriter 10 voitures. Centra
ou faubourg de Neuchâtel. Tél. 603 03.

_i_

Etudiant de l'Université terminant son
école de recrues le 18 novembre cherche' .

chambre
H I

chauffage central et part à la salle de bains.
Adresser offres écrites à K. H. 4110 j au

bureau de la Feuille d'avis.

Monsieur d^ n̂ certain
âge, voyageur - techni-
cien, cherche

petit
appartement

non meublé, éventuel-
lement grande chambre
avec confort. Garage-
box k proximité pour
voiture moyenne. Ré-
gion Neuchâtel ou en-
virons. Ecrire k Oase
postale 96, Lausanne 16,
Malley.

Je cherche à louer
pour le

24 juin 1962
ou pour date k con-
venir, k Neuchâtel ou
aux environs, un

appartement
de 5 à 6 pièces
Tout confort.,

Adresser offres écri-
tes à I. G. 4116 au
bureau de la Feuille
d'avis:

Nous cherchons dans
les environs de Neuchâ-
tel appartement

2 pièces
et cuisine .pour le prin-
temps 1962 . Adiresser of-
fres par écrit sous chif-
fres* A. P. 3662 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

UKULLN 1
100 fr.

de récompense
à qui me trouve un lo-
fement moderne de 2

3 pièces, région Ser-
rières - Auvernler. Tél.
8 21 93.

ON ÉCHANGERAIT, A NEUCHATEL,
dans le haut de la ville, côté est,

appartement
de 3 pièces, avec salle de bains, balcon,
plus chambre Indépendante habitable, contre
APPARTEMENT dans vieille demeure des envi-
rons de Neuchâtel ou région le Landeron-
Boudry.

Faire offres sous chiffres P. 11839 N., &
Publicitas , la Chaux-de-Fonds.

A échanger
appartement de quatre
pièces, au centre, contre
un trois pièces, aussi
au centre si possible, —
Adresser offres écrites &
J. H. 4116 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer, à étudiant ou
étudiante, très belle

CHAMBRE
aveo tout confort, ainsi
que cabinet de toilette
et W.-C. personnels. —
Téléphoner à partir d»
17 heures au 6 05 68.

wmmm
.pour - le 24* mus ¦ -19a2c
dans Immeuble neuf,
quartier tranquille ' et
blén .sftué. appartements

'de 2, ' 3 et demi et 4
pièces et demi, avec con-
fort. — Adresser offres
écrites k M. Albert Per-
rot, rue de Soleure 10,
le Landeron, tél. 7 93 72.

A louer

pied-à-terre
tout confort. Téléphoner
depuis 8 h 30 au 4 00 34.

A louer à Auvernier
dans villa, vue très étendue, appartement de
5 chambres, 2 salles de bains, garage, jardin
et verger de 800 m2. — Faire offre à Z. N.
4043 au bureau de la Feuille d'avis.

de Neuchâtel, Bienne ou
Morat. — Offres à YM.
4042, au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche à acheter

TERRAIN
pour locatif, Région de
Marin à Colombier. —
Offres à O.E. 4033, au
bureau de la Feuille
d'avis.

LUGANO
A louer

¦

appartements
de 3 - 4  pièces dans nouvel Immeuble mo-
derne. Case postale 6050, Lugano. Tél. 2 27 04.

A louer

GARAGES
Vernes B, Colombier, tél.
6 38 15.

Dame suisse, cultivée, rentrant de l'étran-
ger, cherche

appartement
agréable, éventuellement pension. -*- Prière
de faire offre à Mlle E. Lehmann, Schonau-
weg 12, Berne. Tél. (031) 45 36 87.

A louer à .,;. ,•

BOLE
•un logement dé trois
'iehatttbres, "-tout • confort ,
dans villa, tout de suite
ou pour époque k con-

. venir. Faire offres au
bureau de la Feuille
d'avis sous chiffres L.
J. 4118.

A louer à, Lignières

maison familiale
meublée. S'adresser k fa-
mille Zolllnger - Meyer,
Bâle, Walkeweg 30, tél.
35 14 32.

A louer à Jeune fille
sérieuse

chambre-studio
aveo pension soignée. —
Tél. 8 34 90.

A louer, pour le
15 décembre, à jeune
fille sérieuse,

chambre
avec eau courante, au
centre de la ville. —
Téléphoner entre 11
et 13 h au 558 53.

Jeune étudiant
cherche, pour le prin-
temps 1962, tin» belle
chambre aveo

pension ,
au centre de la ville,
dans famille aveo 'en-
fants, pour apprendre le
français. Prix Fr. 300.—
à Fr. 330.—. Adiresser
offres écrites a 1611 -
703 au bureau de la
Feuille d'avis.
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/M\ PLUS DE FROID
W DE CANARD

7 avec les combustibles

Haefliger & Kaeser s. A.
Seyon 6 - Tél. 5 24 26 - NeuchAt»!

I.HBM i.n HHI .H.H ai l̂. B̂.^

Moteur encore plus puissant ? nouvelle
chaîne ? nouveau guide ? garantie 1 an ?
prix à partir de fr. 825.-
Achetez une tronçonneuse de qualité, ache-
tez une

HOMELITE
sans rivale en Suisse

Voire agent :
Paul Jeannet, Noiraigue
Fabrique d'accumulateurs Tél. 038/9 41 81

COUTURE
dans tous les tissus

Grand choix de

jersey-tricot
au métré dans les qua-
lités suisses et fr ançaises

Jersey-tricot
Mme B. Menuet

Rue «u Seyon 6 o
Neuchâtel

Vous économiserez de
l'argent en achetant

benzine, huile,
antigel,

pneus de
toutes marques

k Va station service Ml-
grol de Cernler. — Tél.
7 18 44.

A

En céramique :
« Le chat

et le chien »
Trésor 2

MEUBLES
D'OCCASION
A VENDRE

(provenant d'échanges),
chambre à coucher com-
plète, avec literie, Fr.
480.— ; salles à manger,
Fr. 350.—, Fr. 580.— ;
salons, divans, etc.
O D A C ,  ameublements
Fanti et Cie, Couvet.
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GARAGE R. WASER, NEUCHATEL

r 
— -,

Qui dit «STRIGO » dit «progrès et succès»
Cet appareil à tricoter à double fonture de précision, et 'j'
de fabrication suisse, est d'un emploi simple et facile,
même pour les dessins les plus compliqués.
Facilités- de paiement. Vous pouvez gagner facilement vous-
même cette machine en ,. 7

travaillant à domicile
Garantie écrite.
Ecrivez-nous, aujourd'hui encore, sur carte postale, et nous
vous renseignerons de façon complète, sans engagement. !

^Progress - Vertrieb, Loosli & Blickenstorfer, Hallenstrasse 10,
Zurich 8. Tél. (051) 34 34 21.

• - • ' • •¦  ' . , . . , .
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Problème No 657

HORIZONTALEMENT
1. Préfixe. — La chauffeuse en fait

partie.
2. Vilain d'autrefois. •— La recon-

naissance permet de l'observer.
3. Rendre égal. ¦— Feuille obtenue par

laminage.
4. Très énergique lorsqu 'il est hé-

roïque. —¦ Ouvrage relié.
5. Qui s'y frotte s'y pique. — Posses-

sif.
6. Changent selon les lieux. — Bien

très précieux.
7. Est très serré. — Plante odorante.
8. Ruminant .  — Vallée des Pyrénées.
9. Garni ture  légère cousue à une

jupe. — Existe.
10. Engager vivement. — Pré position.

VERTICALEMENT
1. Garçon de courses. — Chiffre! ro-

mains.
2. Sourd dans le Perche. — Pièce ou

l'on reçoit.
3. Impôt ancien. — Silicate naturel

de magnésium.
4. Tissu d'ameublement. — Partie du

printemps.
B. Appel. — Peut se présenter sous

l'aspect d'une rose.
6. Conducteur aérien. — Pronom.
7. Reine qui se noya. — Abritait des

forges mythologiques.
8. Bobine , en électricité. — Fini ,

c'est l'homme.
9. Touche. — Compagne d'un capu-

cin. — Note. — Doivent conduire
au succès.

Solution dn No 656

Le rôle des enseignants face au progrès technique
Les conférences offic ie lles du corps enseignant primaire

Ainsi  que nous l'avons annoncé
brièvement dans notre numéro du 16
novembre 1961, les membres du corps
enseignant primaire, au cours des con- •
férences officielles d'automne, ont en-
tendu deux remarquables exposés, l'un
de M. Jean-Georges Baer, directeur de
l'Institut de zoologie de l'université de
Neuchâtel , sur « La part des sciences
naturelles dans l'aide aux pays en
vçde de développement », l'autre de M.
Eric Choisy, Ingénieur à Genève, prési-
dent de la Grande-Dixence, prési- ¦
dent de la Société suisse des Ingé-
nieurs et architectes-, et ancien présir.
dent de la Fédération europ éenne des?
ingénieurs, sur « Le rôle des ensei-
gnants face au progrès technique ».

Noue ne retiendrons aujourd'hui que
les idées essentielles du second exposé,
nous proposant de revenir plus tard
sur celui de M. Baer.

Lea grandes étapes
du développement

de la technique
M. Choisy, dans un langage clair '

et captivant, expose son sujet en se.
plaçant sur le plan européen. Il coan-l'
nience par situer les grandes étapes ..
du développement de la technique qui,'
pendant des millénaires, n'a évolué que '
très lentement jusqu'au XVIIIe siècle (j
qui vit naître la machine à vapeur
et qui, dès lors, fa it des progrès de
plus en plus rapides.

Il situe ensuite le problème sur trois
plans : Occident, pays en voie de dé-
veloppement, pays de l'Est.

La situation en Occident
Si les civilisations grecque, puis

romaine, nous ont éblouis par leur
grandeur, il ne faut pas oublier la
misère des peuples esclaves. Si, beau-
coup plus tard, au siècle de Louis XIV,
la France a pu combattre, c'est grâce
au « petit peuple » qui vivait dans des
conditions de misère invraisemblable.
On arrive ainsi au début du XIXe siè-
cle, étape importante dans l'histoire
die la technique, dont la courbe du
progrès se dessine avec de plus en plus
de précision.

De cette époque à l'heure actueWe,
on passe de 70 heures à 40 heures
de travail par semaine, les salaires
s'accroissent, les risques d'accident di-
minuent, et voici qu'apparaissent les
loisirs, avec leurs possibilités de cul-
ture et de critique. Le progrès s'ins-
talle partout, il n'est possible que par
le gaspillage de la planète, disparition
du minerai, du charbon ou du pétrole.
Un chiffre éloquent : de 1924 à nos
jouirs, l 'humanité a consommé autant
de produits que pendant les 4000 ans
qui ont précéd é le XXe siècle.

Les progrès de La technique permet-
tent toutefois la découverte d'autres
ressources d'énergie et de matière.
Ainsi , pour l'Occident, le bilan est
positif , mais l'Occident n'est cependant
pas seul.
Dans les pays sous-développés

Les pays « en voie de développement
rapide » ont un problème majeur à
résoudre, celui de la faim. En effet,
selon un rapport de la FAO cité par
M. Choisy, le 28 % de la population
terrestre consomme les 2700 calories
qui lui sont nécessaires pour vivre nor-
malement. Si la population de la terre
at te in t  aujourd 'hui  trois milliards d'in-
dividus, en 1999 il y en aura vrai-
semblablement le double, qu 'il faudra
bien nourrir. La population de la
Chine , qui n'a guère augmenté pen-
dant quatre mille ans, a vu naître
cent septante millions d'enfants en
douze ans. Une quest ion se pose alors.
L'humanité va-t-p 'le au-devant d'une
famine total e ?

Le conférencier répond par la néga-
tive, car pour lui le progrès techni-
que permettra de résoudre aussi les
problèmes posés par l'agriculture dans
ces pays sous-développés. Si du temps
des Romains l'hectare de blé ne pro-
duisait que sept quintaux , on atteint
aujourd'hui quarante quintaux sur la
même surface. Il y a aussi heureuse-
ment d'immenses réserves de terres
cultivables. La technique permet d'en-
visager la lutte contre l'érosion, de
consommer davantage de poissons, de
dessaler l'eau de mer, d'alterner les
cultures. Bref , toutes ces méthodes
techniques permettraient de nourrir le
mill iard et demi d'habitants de la pla-
nète qui ont faim. Toutefois, pour y
arriver, il faut des capitaux, mais aus-
si et surtou t des technicien s formés
et pour qui la solidarité humaine
n'est pas un vain mot.

A l'est, du nouveau
Pour M. Choisy, on ne peut négliger

le phénomène russe et le but que la
Russie se propose d'atteindre : égaler
puis dépasser le niveau économique
des Etats-Unis. Il convient de rappe-
ler qu'en 1920 le gouvernement russe
« nouveau style » s'est trouvé en face
d'un pays désorganisé, affamé, inculte,
dé pourvu de services sociaux. En l'es-
pace de quarante années, il lui a été
possible de créer une élite qui n'a
plus rien à envier aux autres pays.
Cet Immense  bond en avant n'a été
possible que parce que les Russes ont
misé sur l'enseignement technique. A
l'heure actuelle, une bonne proportion
des dirigeants soviéti ques sont des
techniciens. Sur les quatorze prési-
dents adjoint s .du conseil des minis-
tres, dix sont scientifiques. Il y a en
Russie un réseau considérable d'écoles
supérieures dont ' le tiers des étudiants
sont des techniciens, et dont la moitié
sont du sexe féminin ; 80 % des étu-
diants bénéficient de bourses d'Etat et
«ont dispensés du service mil itaire.

Le problème du recrutement des

enseignants n'est pas entièrement ré-
solu. Cependant, l'enseignant jouit
d'un prestige indéniable. Le scientifi-
que est, par ailleurs , appelé k défen-
dre non seulement la science, mais
l'idéologie marxiste.

L'extraordinaire développement de la
science en Russie fa i t  courir un ris-
que majeur à notre civilisation occi-
dentale. Nou s ne devons pas nous
laisser encercler.

Mobiliser les ressources
de l'Occident

L'Occident commence à se poser des
questions, ce qui permet à M. Choisy
d'être optimiste. Le progrés technique
est-il une source de force ou de fai-
blesse ? Le progrès techni que pourra-
t-il nous aider à soutenir les pnj's
sous-développés ? Pourrons-nous éviter
l'encerclement ? Si ces solutions ne
sont pas possibles, c'est la f in  de la
civilisation occidentale. Mais il est en-
core temps de mobiliser les ressources
de l'ensemble de l 'Occident , et d'aug-
menter ie nombre des scientifiques.

Il faut donc intensifier la formation
de scientifi ques et modifier celte for-
mation , assouplir les règles de mise
à la retraite , tirer un meilleur parti
de l'intelligence féminine , susciter chez
les jeunes une carrière scientifique,
attire r l'at tention des é tud ian ts  sur
les besoins de notre temps, lier da-
vantage encore l'école et la vie, mo-
derniser l'enseignement des mathéma-
ti ques, augmenter le nombre des pro-
fesseurs de sciences en améliorant
leur statut matériel et moral, appeler
la technique à notre secours, exciter
l'imagination créatrice de l'enfant ,
améliorer les conditions de vie des
élèves, intéresser la famille.

Harmoniser la science
et l'humanisme

Quel genre de programmes faut-il
imposer pour former des scientifi ques?
Faut-il maintenir  la formation classi-
que qui empêche d'atteindre les résul-
tats que l'on espère à cause du mi-
lieu dans lequel vivent les étudiants ?
A supposer que l'on abandonne l'en-
seignement du latin ou du grec, il con-
vient toutefois de maintenir la cul-
ture classique par la traduction. En
un mot , il faut former des scientifi-
ques humanistes et harmoniser le
point de vue des littéraires et des
scientifi ques , car le bagage d'un hom-
me de science est aussi fait de poé-
sie. Il n'y a pl us de temps à perdre
dans des querelles stériles.

Conclusion
Pour M. Choisy, la conclusi on est

simple. Elle se résume ainsi : il im-
porte d'assurer l'extension occidentale
et du même coup la paix grâce au
progrès techni que. Il faut disposer
d'hommes toujours plus formés. Ceci
ne sera possible que si l'on augmente
les investissements dans l'enseigne-
ment. Si l'on veut durer, il faut four-
nir des hommes. A. S.Samedi

Bibliothèque de la ville (salis Félix
Bovet) : 16 h 15, conférence ds M.
Pierre Bourgeois.

CINÉMAS
Palace : 14 h 45, 17 h 30, 20 h 30, Par-

lez-mol d'amour.
Arcades : 14 h 45 et 20 h 30, Qui êtes-

vous Mr Sorge ? 17 h 30, Barrage.
Bex : 14 h 45 et 20 h 30, La Vengeance.

17 h 80, Granda Savana.
Studio : 14 li 45 et 20 h 30, Touchez pas

au grisbi. 17 11 30, Le Testament du
Dr Cordeller. t

Blô : 14 h 45 et 20 h 30, La Mort en ce
Jardin. 17 h 30, Orfeu Negro.

Apollo ; 14 h 45 et 20 h 30, Les Hors-la-
lol. 17 h 30, Une Vie.

Oimanche
CINÉMAS

Palace : 14 h 45, 17 h 30, 20 h 30, Par-
lez-mol d'amour.

Arcades : 14 h 45 et 20 h 30, Qui etes-
vous Mr Sorge ? 17 li 30, Barrage.

Bex : 14 h 45 et 20 h 30, La Vengeance.
17 h 30, Granda Savana.

Studio : 14 h 45 et 20 h 30, Touchez pas
au grisbi . 17 h 30, Le Testament du
Dr Cordeller.

Blo : 14 h 45 et 20 h 30, La Mort en es
Jardin. 17 h 30, Orfeu Negro.

Apollo : 14 h 45 et 20 h 30, Les Hors-la-
Jol. 17 ri 30, Une Vie.

PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu'à 23 h) :
F. Tripet, rue du Seyon

De 23 h à 8 h. en cas d'urgence ,
le poste de police Indique le pharmacien

à disposition.
En cas d'absence de votre médecin

veuillez téléphoner au postes de police
No 17. Pour médecin-dentiste au No 11.

1) Tapis dans les hautes herbes qui bordent la claitrière, Philéas
Fogg et sir Francis Cromarty volent les brahmanes entrer dans le
temple et en ressortir , en soutenant la Jeune femme qu'ils des-
tinent au sacrifice. Celle-ci, complètement annihilée par les stu-
péfiants qu'on lui a fait absorber, n'oppose k ses tortionnaires
aucune résistance, et se laisse entraîner vers le bûcher.
2) C'est plus que n'en peut supporter Philéas Fogg qui, sous
une enveloppe glaciale, cache un cœur généreux. Indigné, 11 se
dresse, et s'apprête à bondir au milieu des brahmanes. Heureuse-
ment, sir Francis a prévenu son geste, et le retient d'une main
de fer. En effet, intervenir dans ces conditions serait courir au-
devant d'une mort certaine.

3) n n'y a malheureusement absolument rien d'autre à faire
que de laisser lès choses s'accomplir. D'ailleurs, les événements
se succèdent à un rythme accéléré. Au milieu des cris et du
tintamarre assourdissant des tam-tams, la Jeune femme qu 'on
n'a même pas pris la peine de ligoter, est couchée sur le bûcher,
k côté du cadavre de son royail époux.
4) <En psalmodiant, le chef des brahmanes saisit une torche, et
s'approche du bûcher. Le silence tombe d'un seul coup sur la foule
qui semble retenir son souffle dans l'attente du moment suprême.
Avec un hurlement strident, le prêtre Jette sa torche au pied du
bûcher. Imbibé de résine, et aussitôt, des tourbillons de fumée
s'élèvent, tragiquement illuminés par les premières flammes.

LE TOUR
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I <
¦ «sJ

I

I

.'

Soyez
a la page

- ,
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La machine Tab-Portable SM 7
La forme, dans laquelle est présentée la nouvelle
machine Olympia SM 7, sera, grâce à son moder-
nisme, caractéristique pour les années à venir.
De son côté, la technique a également progressé et
on écrit mieux et plus facilement avec la machine
Olympia SM 7.
Cette machine, tout en restant une portable avec
toutes ses qualités, se hisse au niveau des «grandes»
machines, grâce à une série de perfectionnements,
tels que tabulateur, touche de correction et d'égali-
sation de la marge. :
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Le modèle de Luxe
L'Olympia de Luxe plate et légère est conçue spéci-
alement pour le voyage, mais aussi pour travailler
chez soi. Elle reste toujours à portée de main, prête
à l'emploi et elle se laisse remiser facilement, qu'on
soit à la maison ou en route. Elle plait, grâce à son i j
rendement, â son équipement moderne et à sa forme
élégante. La nouvelle Olympia de Luxe appartient à
toute la famille; elle est la machine de l'homme
moderne, mais aussi de la jeunesse pleine d'ambition.

ECRIVEZ MIEUX t PLUS VITE » PLUS RATIONNELLEMENT

latatah»̂  AVEC 
-̂***mlÊm\

OLYMPIA BÛROMASCHINEN AG • ZURICH
Kreuzbuhlstr. 8 • Tel.: (051) 32 32 80

*

CLAUDE JEANNOT
successeur de PAUL BOSS

BUREAU - MATÉRIEL

Avenue Léopold-Robert 15, la Chaux-de-Fonds - Tél. (039) 2 26 49

Agent exclusif pour le canton de Neuchâtel et le Jura bernois

Toute la chaleur
du soleil d'Afrique semble
rayonner de nos tapis berbères
authentiques. Milieux et tours
de Ut transformeront vos pièces
d'habitation en de chaudes
oasis. Pour des tapis ensoleillés,
voyez dono chez WYSS à la
rue de la Place-d'Armes 6, à
Neuchfttel. Tél. (038) 8 2121.

'

Samedi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h , Radio-Lausanne vous dit bonjour.
7.15, Informations. 7.20, la Chaîne du
bonheur. 7.30, premiers propos, concert
matinal. 8 h , route libre, avec à 8.45 et
10.45, le miroir du monde. 11 h, émis-
sion d'ensemble. 12 h , accordéon. 12.20,
ces goals sont pour demain. 12.30, c'est
ma tournée. 12.45, Informations. 12.55,
feuilleton. 13.05, la Chaîne du bonheur.
13.15, demain dlmanche, avec mais à
part ça. 14 h, la Chaîne du bonheur.
14.10, l'anglais chez vous. 14.25, connais-
sez-vous la musique ? émission-concours.
14.55, de la mer Noire à la Baltique.
15.20, à vous le chorus. 15.50, la Chaîne
du bonheur.

16 h , chasseurs de sons. 16.30, un tré-
sor national : nos patois. 16.50, moments
musicaux. 17.05, swing-sérénade. 17.30,
l'heure des petits amis de Radio-Lau-
sanne. 18.15, cloches. 18.20, le micro dans
la vie. 18.45, la Chaîne du bonheur.
19.15, Informations. 19.25, le miroir du
monde, 19.50, chanson vole I 20.05, tels
qu'ils se sont vus, Jacques Necker. 21 h,
triumph-varlétés. 22 h , la condition hu-
maine. 22.30, Informations. 22.35, entrons
dans la danse. 23 h, le concours hippi-
que International de Genève.

Second programme
6.15, Informations. 6.20 , musique variée.

7 h , informations. 7.05, nouveautés mu-
sicales. 8 h, université radiophonique In-
ternationale. 8.15, émission pour madame.
9 h, notre feuillet d'instruction civique.
9.10, concert récréatif. 10 h, l'art et l'ar-
tiste. 11 h, émission d'ensemble. 12 h,
danses. 12.20, nos compliments. 12.30,
Informations. 12.40, cartes postales musi-
cales : Brasilia. 13 h, une amusante con-
troverse. 13.15, votre dessert en musique.
13.40, chronique de politique intérieure.

Jusqu'à 19 h, programme de Sottens,
19 h, tour de Suisse. 20 h, vingt-quatre
heures de la vie du monde. 20.12, en
vitrine ! 20.20, feuilleton. 20.45, fichu mé-
tier. 21 h , chansons pour un hiver. 21.15,
les grands noms de l'opéra : Simone Boc-
canegra , Verdi. 21.45, le français univer-
sel. 22.05, l'anthologie du Jazz. 22.25, der-
nières notes, derniers propos. 22.30, pro-
gramme de Sottens.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
14 h, Jazz k votre choix. 14.30, cours
d'anglais, leçons 13 et 14. 15 h , baromè-
tre aux chansons. 15.30, poèmes en dia-
lecte. 15.50, concert de Jodels k Brem-
garten. 16.45, orientation pour les amis
du théâtre en Suisse. 17.15, les nouveaux
disques. 18 h , l'homme et le travail.
18.20, Orchestre Percy Palth. 18.45, piste

et stade. 19 h, actualités. 19.20, commu-
niqués. 19.30, informations, écho du
temps. 20 h, l'Orchestre-promenade de
Berlin. 20.15, Snobtlmlsmus, étude mi-
eérleuse. 21.15, concert récréatif de dis-
ques. 22.15, Informations. 22.20, danses.

TÉLÉVISION ROMANDE
17 h, Images pour tous. 20 h, téléjour-

nal. 20.15, « Sur le banc », film de R.
Vernay. 21.45, Gérard Guillaumat pré-
sente Charles Dickens, conteur d'histoi-
res. 22.05, dernières Informations. 22.10,
téléjournal. 22.25, c'est demain dimanche.

EMETTEUR DE ZURICH
17 h, le magazine féminin, présenté par

Laure Wyss. 20 h , téléjournal. 20.16,
propos pour dlmanche. 20.20, « Vermlsst
wlrd », spectacle de cabaret. 22.20, télé-
Journal.

Dimanche
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7.10, Radio-Lausanne vous dit bonjour.
7.16, informations. 7.20, musique, pre-
miers propos, concert matinal. 7.55, les
belles cantates de Bach. 8 h, lee trente-
deux sonates pour piano de Beethoven.
8.45, grand-messe. 10 h, culte protestant.
11.05. l'art choral. 11.30, le disque préféré
de l'auditeur. 12.45, Informations. 12.55,
le disque préféré de l'auditeur. 13.45, pro-
verbes et légendes. 14 h , dimanche en
liberté. 15 h , reportages sportifs.

17.10, l'heure musicale. 18.20, l'émission
catholique. 18.30, une page de Bodin de
Bolsmortier. 18.35, l'actualité protestante.
18.45, ce Jour en Suisse... 19 h , résultats
sportifs. 19.15, Informations. 19.25, le
miroir du monde. 19.40, escales. 20.05,
« Villa ça m'suffit » par S. Chevallier.
20.25, un souvenir , une chanson ! 20.40,
conte a rêver debout : Le faux ^as. 21.05,
les amoureux de Peynet Jouent «La
veuve Joyeuse ». 21.30, pigeon vole, fan-
taisie radiophonique de Jean Goudal.
22.20, Nelson Rlddle et son orchestre.
22.30, Informations. 22,35, passage du
poète. 23 h , le concours hippique Inter-
national de Genève.

Second programme
Jusqu'à 14 h, programme de Sottens.

14 h, la ronde des festivals. 15 h, dlsca-
nalyse. 15.45, sur le pont de danse. 16 h,
le quart d'heure vaudois. 16.15, la boîte
a musique. 17 h, le théâtre en famille:
Johann Strauss, histoire d'une valse, évo-
cation de Mme A. Béart-Arosa. 18 h,
le charme de la mélodie. 18.30, musique
du monde. 19 h, premier choix, sélection
des émission diffusées dans le program-
me I. 19.30, le chemin des écoliers. 20 h,
le dimanche des sportifs. 20.15, le kiosque
k musique. 20.30, dimanche-variétés . 21.45,

k l'écoute du temps présent : œuvres d'A.
Jolivet. 22.25, dernières notes, derniers
propos. 22.30, programme de Sottens.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
7.45, proverbe, musique. 7.50, Informa-

tions. 8 h, musique de chambre. 8.45,
prédication catholique chrétienne. 9.15,
musique religieuse. 9.50, prédication ca-
tholique. 10.20, le Radio-Orchestre. 11.30,
au miroir de la langue. 12 h , musique de
chambre du XVIIIme siècle. 12.20, nos
compliments. 12.30, informations. 12.40,
concert dominical . 13.30, émission pour
la campagne. 14.05, concert populaire.
14.45, Lichtensteig autrefois et aujour-
d'hui, reportage. 15.15, marches. 15.30,
sports, musique.

17.30, danses. 18 h , notre discussion
politique. 18.30, concert par les festivals
Btrlngs de Lucerne. 19 h, les sports du
dimanche. 19.25. communiqués. 19.30, In-
formations. 19.40, cycle d'émissions du
Dr F. Tanner et W. Linder. 20.10, orches-
tre récréatif de Beromunster. 21 h . chants
populaires , de Finlande et de Laponle.
21.15, un récit de Noël de SUJa Walter.
22.16, Informations. 22.20 , musique à
Notre-Dame de Paris vers 1200. 22.55,
chorals.

TÉLÉVISION ROMANDE
9.45, messe diffusée de l'église parois-

siale de Sierre. 16.30. Eurovlslon : Stock-
holm : The éong Parade. 17.20, ciné-
dimanche. 18.10, résultats sportifs. 19.30,
seulement le dimanche. « Papa a rai-
son », comédie par R. Rogers : le peintre
intègre. 19.55, présence catholique. 20.05,
danses sacrées et danses populaires des
Indes. 20.30, à l'occasion du XXe anni-
versaire de sa mort : René-Louis Pia-
chaud, l'homme et le poète. 21.30, télé-
Journal. 22 h , le magazine sportif, 22.25,
dernières informations.

EMETTEUR DE ZURICH
9.45, service religieux catholique. 16.45

programme familial avec R. Bœrlocher
18 h, discussion politique. 18.30, résul-
tats sportifs. 19.30, téléjournal. 20 h , let-
tres d'Asie, monnaie d'or dans l'au-delà
documentaire de A. et M. Dennis. 20.25
« Als geheilt entlassen », film de G. von
Czlffra. 21.55, informations, 22 h, sport
du week-end.

Boulin - EScsfiio
T É L É V I S I O N

Seyon 18 — Tél. 6 43 88
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B̂ I V " Jt4 ( ' 'î 'Ar4 v ¦̂ ^^̂ m̂^ P̂W JFf M f / m m m m m j S v ï a m w  m̂\ 
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7 . . . , Robert Chédel, couture Fourrures Antoine Schmid
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TRAINS MINIATURES H o
A vendre important réseau avec accessoi-

res uniques. Tél. 6 34 06 de 19 à 20 heures. nom sûr
service sûr

Encore une performance sensatîonelle du Service Fiat:
1 Un service d'échange standard complet.
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Quelques exemples de nos prix très
avantageux, désormais en vigueur
pour les pièces d'échange standard Fiat.
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500 D Disque d'embrayage complet Fr. 10.-

Chemises avec pistons Fr. 52.-
600 D Régulateur Fr. 38.-

Pompe à eau Fr. 46.-
Moteur complet Fr. 740.-

1100 Pompe à essence Fr. 15.-
Distributeur d'allumage Fr. 37.-
Vilebrequin avec paliers Fr. 89.-
Moteur partiel Fr. 370.-

1800 Carburateur Fr. 38.-
o Dynamo Fr. 85.-§ Démarreur Fr. 98.-B Moteur complet Fr.1325.-
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Adressez-vous à votre agent FIAT :
NeuchAtel : M. FACCHINETTI, 1, avenue des Porfes-Rouges, tél. (038) 5 61 12
BoudevIlHers : H. Vuarraz, Garage du Val-de- Ruz — Boudry : A. Bindith, Garage des Jordlls
Métiers : A. Diirig, rue du Ried

• ¦ ¦ ¦ ' • • • ¦ ' ¦ 
¦

,- .-;( xx " ¦ .. ' ¦ ¦¦• ¦ • t!l ¦ :1 , ¦:. . ¦ '¦
r ¦ . • .; - ,  . ¦ „ - .  ̂

. - - ,, -x-. .. . .

• -  :. < .. . .... .. ... . . 
¦ 

'

! ' ' 
• . - . ¦• ¦ .

¦
. . . ' 

, i . 
' 

;

^̂ m\ I ^%
*% ¦ * " " ^U'' '

9 vra ' Sourmet P^fère les pointes

M I tf%l a fi B L̂ V%  ̂i £% d'asperges précoces DEL MONTE pour leur

. Ety \. \ | | ^̂ P ¦ ^>̂ |p 
arôme délicat et 

leur finesse incomparable.
Soyez gourmet vous-même: savourez tout©

LeS pointes d'aSpergeS l'année cette délicatesse DEL MONTE!
En choisissant, lors de vos achats, la boîte

a 13 «pointe» verte à écusson rouge, vous serez sûr d'ob-
tenir des asperges californiennes de qualité

de la gourmandise ! supérieure.
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La marque universelle BcllTloute en vente à la MIGROS

A vendre d'occasion
une

cuisinière
électrique

quatre plaques, en ex-
cellent état . S'adresser :
Caesardes 18, 2me étage.

A vendre

pousse-pousse-
poussette

deux couleurs, un parc
et deux petites chaises
d'enfant. Edm. Béguin ,
les Geneveys-sur-Col-
frane.

URGENT
A vendre à bas prix

garage k batea.ux, avec
trois fenêtres, 2 portes,

I établ i ; chambre démon-
1 table ; dimensions 7 x 3
I mètres. Tél . 5 62 14.



Young Sprinters à 1 examen

ON SERA IMMÉDIATEMENT FIXÉ SUR L'AVENIR
DU CHAMPIONNAT DE HOCKEY SUR GLACE DE LIGUE A

Le championnat de hockey
sur glace qui débute ce samedi
à ceci de particulier qu'il sera
le premier championnat de li-
gue nationale A à «e disputer
en totalité sur des patinoires
artificielles.

Il n'y aura donc plus d'équipes «n
état  d ' i n f é r i o r i l é  par manque  de prépa-
ra t ion i plus de compétitions boiteuses
et tardives. C'est le premier pas vers
le progrès. Le seul. PQUr le moment .
Zurich , cependant, ne dispose pas en-
core de patinoire : le Hal lens ta dion est
ouver t  à d' au t re s  mani fes ta t ions  et le

Holder  est en réparation. Les champions
suisses s'entraînent en général i Wetzi-
kon , et ils sont déjà en très bonne
ferme.

US VAVmi
O'silleurs, nous ferons de ? m i el tl'équipe numérp un de ce championnat ile favori déclare i unique- Parce, que

Zurich est certainement plus fort que
l'an dernier grâce à la qualification
4e Parolini et de Messerli. il dispose
de trois lignes d'attaque dans lesquelles
te dynami sme de la j eunesse s'allie à
l'expérience des anciens- Zurich , favori
aussi parce qu 'il est parvenu à p« dé-
barrasser enfin de la psychose de la
défaite qui l'accahlait ordinairement du-
rant la phase cruciale dn championnat.
Il a pris conscience de ses possibilités
et son j eu extériorise la confiance *
C'est devenu une équipe solide, quoi.
Avec Messerli et Schliip fer , il dispose
en outre de deux joueurs extrêmement
efficaces... compta tenn des aptitudes dn
jo nenr suisse moyem

DBS JEUNES , Hf)8 JEUNES
Derrière Zurich, H y aura de la ten-

sion entre Young Sprinters , Davos, fler-
ne et Viège. Young Sprinters bénéficie
de l' apport de Santschi et de Wehec
en attaque, mais il perd l'efficacité
défensive de Qoias- Sera-t-ti plus fort ,
sera-t- i l  moins fort «tue par le passé î
C'est à i'usage qu 'on le remarquera ? Mai-
gré sa patinoire art if i ciel le , nous avons
^e ia peine à accorder à Davos les
mêmes chances qu 'à Young Sprintera ou
a Perne- Davos rajeunit ses effectifs ;
il ies raj eunit perpétuel lement puisque
ses j oueurs le quittent dès qu 'ils sont
formés. C'est une équipe qui n'a pres-
que pas de classe d âge intermédiaire :
Diirst , Ruffner  les anciens ; Pappa , Diet-
helm, Weingartner, dans le meilleur âge

de compétition- Pt puis , des jeunes , des
j eunes, des j eunes.

Berr y est parti pour Lausanne ; Il
aurait pu être Uti le quand bien même
jl n'a j amais tenu ce qu 'il prometta it
à l'âge de d(x-sept ans.

i v  VOLONTé ni: v i ï  <.i ;
Berne sera vraisemblablement pins re-

doutable . Très près de Young Sprinter» ;
un peu au-dessus, un peu au-dessous,
selon les circonstances. Quant à Viège.
R joue ra une fois encore avec les
qualités de sa race- Au cours des deux
dernières saisons, Viège fut l'équipe
puisse la pins étonnante et sa volonté
a causé la perte de plusieurs formations
huppées. Pour gagner à Viège, il faudra
être fort,

UM MOINS K1CIIES
Vn troisième groupe ; les moins ri-

ches : pâle, Ambri , Langnau- A vrai dire,
on ne sait pas ce que Langnau nous
reserve. Il peut être un second Viège ;
dana ce cas, il y aurait de la casse.
Une chose paraît certaine : il va se
battre pour assurer sa place au soleil-
Amhrl gagnera des points en jou ant i
domicile. Bâle : une énigme ! Il a prati-
quement la même équipe que la saison
dernière — Handschin et Jlofe r l'ayant
quitté avant la fin du championnat ¦¦
et pourtant, r|en ne va plus , Il aura
de la difficulté â se maintenir et, s'il
ne réalise pas des progrès considérables,
H connaîtra le sort de Lausanne.

Mais voyons quelles attractions nous
présente ce début de champ ionnat :

Bâle - Langnau ; Berne - Davos ;
Viège - Ambri ; Young Sprinters -
Zur ich .

On sera immédiatement au clair. En
particulier, on verra ce que vaut Yonne;
Sprinters à l'examen du champion.

Guy CURDY.

Servette est vulnérable
LQS footballeurs de ligue A reprennent le championnat

J  ̂fciwilinll suisse « le mira*
rie facile ces ih'.-iiuM's H-mps.
Tunis en l'espace de qnlnue
jonrs, à Berne, n Genève et a
Berlin, venant après een* de
Bâle et de Bruxelles, «- '«si
heancniu'* C'est trop même
PQHP qiron paisse eneore par.
1er de miraeles,

Non, 11 Vaut mieux convenir, que la
Suisse a retrouvé une valeur certain*
sur }« pJan inlennational , que ce soit
à l'échelon d* son champion ou à celui
de son équipe nation«ie. Chacun à sa
manière, Karl Rappan et Jean iyiell-a
ont su guider leurs hommes sur ia
route du succès. Et l'on en vient à se
demander si la conception qu'ont ces
deu x entraîneurs du footbal l est si
différent e qu'elle s'oppose à tout e col-
laboration.

Snella an Chili
Tous deux parlent le même langage

lorsqu'ils s'évertuent à créer <le meil-
leur climat psychologi que possible
avant une rencontre importante et
lorsqu 'ils tablent sur la résistance phy-
si que d'un Rolf Wuthrich , homme à
tout faire de Servette comme de l'équi-
pe suisse, Finalement , Rappan «t
Snella ne sont guère séparés que par
Morf et Meier !

C'est vraiment trop peu pour qu'on
ne songe pas à les envoyer tous les
deux au Chili où da Suisse aura encore
besoin de « faiseurs de rnlracle ». Et
ne dit-on pas que deu:ç précautions
valent mieux qu 'une ? Mais il faudra
y penser avant que la France, qui n'a
peut-être j amais autant regretté d'avoir
laissé partir SnoU a pour l'étranger, y
pense elle-même...

Autres préoccupations
Pour l'instant , il faut reconnaître

que Snell a a d'autres préoccupations
puisque, malgré de longs poun-parlers ,
ses diri geants n'ont pu empêcher que
Lausanne - Servette ne précède , que de

trois jo urs PuWa Pragu e - Servette,
La proximité de ees deux reneoutoe»
décisives va obliger l'entraîneu r ser-
vettien a modifier quelque peu ses
batteries , notamment «n ee qui con-
cern e MaHay, dont on sait qu'il « re-
fusé n> se rendre a Prague, imité en
cela par Nemeth et Pasma udy, Jd est
dnno probable que Spolia alignera Ma-
hay a Lausanne, en remplacement soit
de Fatton, soit de Wuthrich, 00 qui
n'ira pas sans affaiblir sa formation.
Rest e a savoir si les Lausannois sau-
ront en profiter !

Défense vulnérable
Il ne fait  pas de dqute que la dé-

fense servettienpe est vulnérable- On
a pu s'en rendre compte dimanche
dernier encore lors de Servette - Schaf-
fhouse , Avec des attaquants légère-
ment plus rapides, les Rhénans au-
raient marqué au moins deux fois. Ils
seraient arrivés au même résulta t en
jouant- franchement l'attaque. C'est ce
que devront tenter les Lausannois s'ils
veulent conserver une chance de s'im-
poser. Car face à une attaque aussi
percutante que celle de Servette et avec
un gardien qui n'a pas la classe de
ses coéquipiers , ils encaisseront des buts.
L'essentiel pour eux sera donc d'en
marquer, si possible plus que les cham-
pions suisses.

II y a deux ans
Aucun des cinq autres matches du jour

(Rftie^Zqrich a été jo ué samedi dernier)
qe présente vraiment d'intérêt comparé
au ohoç de la Pontaise; Il y a deux ans ,
Young Boys - La Chaux-de-Fonds aurait
constitué nne magnifiqu e tète d'affi che ,
mais il n'en est plus de même depuis
que les Bernois sont définit ivement
rentrés dans le rang. Même si Antenen ,
ce qui est probable , ne se montre pas
aussi combatif qu'à Berne ou à Berlin ,
les Neuchâtelois partiront favoris.

Il cn sera de même de Lucerne face
à Fribourg, comme de Grasshoppers de-
vant Lugano. En revanche , Bienne -
Young Fellows et Schaffhouse - Granges
seront beaucoup plus indécis. A la
Gurzelen , les Zuricois , en reprise , de-
vraient avoir les faveurs de la cote.
Reste cependant à savoir si Joseph
Artimovicz , cet ancien coéquipier des
Vernati , Weiler , Xam Abegglen et autres
Huber, n'aura pas trouvé la solution qui
s'impose !

Jean-Jacques BUBONS.

L'équipe italienne n'a pas
réussi la passe de trois

Le public est nombreux qu concours hippique da Genève où le coup d'oeil
est souvent grandiose.

Au concourt hippique international de Genève
la coupe dea Nations n'a pas tenu ses promesses

\ ûenèvet le Fri* des na«
lions dn eaneonrs hippique
attire la fanle des grands jours.

Daps le parc automobile, prés du Pa-
lais des expositions , les chevaux vapeur
se comptent par milliers .

C'est en quelque «opte 1* rende?-VOU 5
des animaux : le cheval de concours, le
cheval vapeu r, le v isnn» le Wt musqué,
le castor , le chinchilla... et le crocodile.

Vous ave? compris : le m êm e ,  public
qu^au théA'tre l Comme W n 'y eut pas
de eonpoums hier, commentons le Prix
des nations.

Médiocre
ïi faut le dire , m*me si ce prix dé-

chaîna l'enthousiasme, il n 'atteignit j a-
mais les hauts sommets. Lea bons che-
vaux n 'étaient pas légion - Tant s'en
faut ! On vit même l'équipe de France
présenter quatre chevaux sans aucune
qualité , en petite forme et pas en souf-
fle. Cetite participation frôla i t  le scan-
dale. Les cavaliers de l'équipe a trico-
lore » possèdent une t echnique parfaite,
ma is leurs chevaux ne valaient pas ceux
qui participent, en France, aux con-
cours de province. < Buffalo B » ne fera
jamais rien , « Gerboise > a tout perdu.
Les Irlandais , au contraire, montent la-
mentablement des chevaux merveilleux.
On ne peut pas tout avoir .

>I CIIK|IU> de compétition
Il apparu t bien vite que la lutte se

circonscrirait entre Allemands, Espa-
gnols et Italiens. Les premiers, plus
homogènes, remportèrent cette coupa
des nations que leur remit Mme Chau-
det . L'Espagne, la plus applaudie , pour-
tant en tète après la première manche,
se laissa dépasser par les Allemands et
les Italiens. Privée de Piero d'Inzeo,
l'équipe italienne n'en réalisa pas moins
une bonne performance. Sans les mau-
vais parcours du Dr d'Amelio , elle rem-
portait , sans aucun doute, la coupe des
nations pour la troisièm e fois. Les Po-
lonais manquent de compétition. Sur-
tout eu halle. Ils ne réussirent aucun
parcoun-s sans faute. On avait l'irnjpres-
sion que leurs chevaux avaient les' j am-
bes lestées, tant ils avaient de la peine
à les lever. Encore une fois , le meil-
leur momept de la soirée, après les
parcours du capitaine espagnol Queipo
de Lia no et de M. Schockemôhle , fut le
rejoneador An gel Peralta.

J.-M. Th.

Cu*eii Peftsez °̂os f
On comprend mieux

Certains auront été étonnés d'ap-
prendre que ' l'équipe de football
d'Espagne, dans laquelle évoluait
pourtant le célèbre Ferenc Puskas,
n'avait battu , à Rabat , le Maroc que
par 1-0. D'autant plus que ce match
comptait pour le tour éliminatoire de
la. coupe du Monde.

Et ceux qui assistèrent, 11 y a quel-
ques temps à la rencontre d'entraî-
nement Jouée à la Pontaise par les
footballeurs suisses contre ceux du
Maroc s'expliqueront encore moins
cet étonnant résultat.

Il y a deux raisons à cette surprise.
Tout d'abord , l'équipe marocaine

disposait des joueurs évoluant en
France comme professionnels.

D'autre part , Ils Jouaient devant le
frère du roi du Maroc, le prince Mou-
lay Abdallah qui est un passionné de
football . A la mi-temps, surpris du
résultat nul (0-0) \ obtenu par ses
compatriotes, le prince se rendit aux
vestiaires pour les féliciter.

Mieux même, 11 leur proposa en cas
de victoire une prime digne de son
rang. On dit même que le montant
aurait fait pâlir les JoueuiB du Real
de Madrid qui n'auraient Jamais tou-
ché un tel cachet, même dans une
victoire en finale de coupe d'Europe !

Cantonal
retrouve Michaud

Comment les footballeurs neuchâtelois de première ligue

ont-ils préparé leur match ?

Il est parfois  d i f f ic i le  de satisfaire
tout le monde. Cantonal en fa i t  l'exp é-
rience. Certes, ceux qui exigent n'ou-
trepassent pas leurs drçits. Mais à
chaque jour s u f f i t  sa peine. Humpal
et ses hommes obéissent à un premier
impéra t if : viser l'ascension. Ce n'est pas
une sinécure que d'être condamné , di-
manche après dimanche , à gagner coû-
te que coûte. Si le bi; ( est atteint , il
y a déjà lieu d'être satisfait .  Il reste
.évidemment la manière. On peut vain-
cre avec plus ou moins d' art , avec plus
ou moins d'élégance. Avec : ce serait
par fa i t . Moins : subissons le mal,
pourvu que l'essentiel soi( réalisé. Que
le public prenne son mal en patience .
Que l'équipe œuvre de son mieux,
pour obtenir chaque dimanche la vic-
toire nécessaire.

Ainsi , demain , contre Versoix , qui
traîne en queue de classement , le dan-
ger est grand. Parce que les derniers
savent se révolter. Parce qu 'aussi les
Genevois ont l'habitude de manœuvrer
sur leur petit terrain. Les Neuchâte-
lois devront s'y adapter. Pour accom-
plir leur tâche , il pourront à nouveau
compter sur Michaud. Cela amènera

une roquade à laquelle l'entraîneur
procé dera au dernier moment , suivant
leq circonstances.

G. Mi.

Un Suisse dans le bureau directeur
Us footballeurs professionnels en France défendent leurs intérêts

l.'l' iiioii iiiilionale française
des footballeurs professionnels
s'est constituée officiellement
à Paris.

La nouvelle association se donne
pour but la défense des intérêts ma-
tériels , moraux «t Intellectuel'' des
footballeur» professionnel» évoluant en

France, rtotammen.'t au inoyen de l'ins-
titution d'un régime de retrait» et de
prévoyance.

Principal promoteur
Le principai promoteur de l'U.N.F.P.

esf l.VtVanit centre de Lyon Eugèn » ïJjo-
Léa , d' origine camerounaise.  La prési-
dence a été confiée à Just Fontaine.
Le Suisse Norbert Èscbmann est le «eul
j oueur étranger membre du bureau di-
recteur.

Pour a«*prer le fonctionnem ent du
régime de prévoyance (retraite , mala-
die, accident décès), l'U.K J.P. envisage
de demander aux a4hé'"6ntS i comme aux
clubs employeur s, une part de cotisa-
tion égale à 5 % du salaire.

Première tentative
La création d* l'U.N.F.P., à laquelle

la ligue nationale n *a fait aucune objec -
tion, est la première tentative d'orga-
nisat ion dp la profession de footba l leur
en France. Les professionnels ayant
cessé leur activit é pourront adhérer à
PU.N.F.P. s'ils ont été titulaires de la
licence pendan t  cinq ans au moins . Les
anciens professionnel* qui conservent
une activité latérale dan s le football ,
comme les entraîneurs déj à groupé» en
amciale, n 'auront pas le droit d'adhérer
à l'union.

Etoile joue une carie
importante à Hauterive
Dix sept rencontres , fort probable-

ment les dernières avani la pause
d'hiver , figurent au programme des
séries inférieures de notre région.

En deuxième ligue fontainemelon
accueille Fleurier, Si comme le pré-
voyait le calendrier , les joueurs du Val-
de-Ruz avaient affront é les Fleurisans
il y a un mois, ils se seraient certai-
nement inclinés. Mais actuellement les
hommes de Mandry sont en reprise
alors que Fleurier doit se passer de
ses hockeyeurs. Voilà pourquoi Fon-
ta inemelon sera , sauf accident , cham-
pion d'automne, Car Etoile qui pour-
rait partager cet honneur , abandon-
nera vraisemblablement un point à
Hauterive.

En troisième ligu e, nous aurons
deux rencontres également. Une dans
chaque groupe. Si celle qui opposera
Etoile II et Floria n'apparaît pas PQUl-
me des p lus importantes, du moins
dans l'état actuel du ol a s serpent, on
ne peut en dire autant de celle qui

mettra aux prises Buttes et Auvernier.
Travers et Auvernier occupent l'avant-
dernier rang avec cinq points. Buttes
est détenteur de la lanterne rouge avec
trois points.

Oa.
Volol le programme :
Deuxième ligue : Fontainemelon - Fleu-

rler ; Hauterlve - Etoile.
Troisième ligue : Buttes - Auvernler ;

Etoile II - Floria .
Quatrième ligue : Audax H - Cressier ;

Cortaillod I b - Le Landerpn ; Hauterlve
II - Corcelles I b ; Seirlères II - Saint-
Imier If b ; L'Areuse - Le Locle III b ;
Courtelary II '- Superga 1 Sonvlller -
Saint-ïroJer jl a ; Ticino 1% - Etoile in.

Juniors A : Noiraigue - Jlauterive ; Le
Looie - xamax ib.

Juniors. B : Fontainemelon - Serrières;
La Chaux-die-Fonds I b - {* Loole.

Juniors O : La Chaux-de-Fonds I b -
Etoile.

Le Locle
veut la victoire

Les Loclo is se dé place nt rf t'niancfte
à Morges. Ils g rencontrent le F. C.
Forward , qui vient de subir trais dé-
faite s c.onsèçy tives. Z,'pcpflsion sera
donc belle pour les Morg iens de proi i-
ver à leur public qu'ils valent mieux
que leur classement et les f er lais ris-
quen t fo r t  de f q ire  les f i a i s  </ , ¦ ce ré-
veil . Forward a subi nne défai te  inat-
tendue sur son terra in face  à Lon-
geau il g a quinze jo urs. De feiir cdfe,
les Loclois ont triomphé de Versoix
dimanch e dernier. Toutefois , ce f u t
une victoire sans p anache, et les hom-
mes de Godât eurent la chance d»
trouver en fac e d'eux nne équipe vrqi-
ment faible. Les Laçlais espèrent ter-
miner ce pre mier tour eq beauté , et
remporter leur pr emière victoire sur
terra in adverse. L'éq uipe ne sera p ro-
bablement pas sensiblement modif iée-
Tout au p lus , on redonnera à Vega un
poste d' arrière , où il se comporte avec
éclat . Le pre mier tour tire à sa f i n .
Dans huit jours Le Locle se déplacera
à Sierre. Pu is on se reposera. Dans
l' ensemble , pour une saison d'adap ta-
tion , il y a tout lieu de se montrer
sat is fa i t  des résultats de l 'équ ipe lo-
cloise.
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Mantoue, club Italien de footbal-
leurs professionnels dans lequel |oue
Allemann, vient d'engager un troi-
sième étranger en la personne du
Brésilien Nelslnho. Comme le Sud-
Américain Sormanl est Intouchable,
Allemann risque de faire les frais de
l'opération puisque, on le sait peut-
être, un club ne peut utiliser que
deux étrangers dans un match.
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9 Le Prix des Mations du concours hip-
pique International de Toronto a éfté
remporté par lea çtats-ym», devait
l'Argentine, le Mexique et l'Irlande.
0 Incomplètement guéri d'une opéra-
tion à la jambe droite, le champion du
monde de boxe des poids ml-tourds (ver-
sion J^A) Harold Johnspp a demandé
à l'organisateur da Miami, Chris Dun-
dee, de remettre à W date ultérieure
le match prévu, titre en jeu , pour les
2 décembre contre Doug Jones.
0 Çfl match International de hockey
sur glace à Weisswasser, la Tchécoslo-
vaquie a battu l'Allemagne de l'Est par
8-2 (3-2, 1-0, 4-0).

Les premiers Italiens
pour Belgrade

A la clôture de la saison en Italie ,
vinut-quatre athlètes ont d' ores et
déjà assiiré leur qualif ication p our
les prochai ns championnats d'Europe
de Belgrade (septembre 1982). Ce sont:
100 m : Berruli 10"S , Ottolino 1Q"S
el Bertolli 10"5. 200 m : Berruti 20"5,
Sardi 20"S , Ottolino 2ï"f. 400 m j
Frqschiqi 47", Barberis 47"5. iiO m
haies : Svara f4", Mazza f4"?, Cornac-
cj ita J4"2 , Morale f4"2 , Sar f4"5, Ber-
tolli ti"6. 400 m fmi'e* i Morale 49"7,
Catola 51"9 , Frinol l i hW'h Trip le saut:
Cavalli 16 m 17, Gnrfi  IB m 06. P oids :
Mec oni 18 m 62. ilisgng : %ada 54 m
SS, Grossi 54 m 02- Décathlon : Sar
0904. Javelot : Carlo Liavor * 86 m
74.

FOOTBALL
coupe de Suisse

(16mes de finale)
18 novembre : Winterthour - Locar-

no ; Klckers - Zurich.
19 novembre : Bâle - Breite ; Baden-

Berthqud ; Pprrentrùy - Atle ;
Sierre - Sion ; Thoune - Soleure.

championnat de ligue A
19 novembre : Bienne - Young Fel-

lows ; Grasshoppers - Lugano ;
Lausanne - Servette ; Lucerne -
Fribourg ; Schaffhouse - Granges ;
Young Boys - La Chaux-de-Fonds.

championnat de ligue B
19 novembre : Bellinzone - Martigny;

Bruhl - Bodio ; Chiasso - Aarau ;
Urania - Vevey ; Yverdon - Berna.

championnat de Ire ligue
18 novembre : Xamax-Boujean 34.

Versoix - Cantonal.
19 novembre : Forward - Le Locle j

Versoix - Cantonal ; Xamax -
HQCKEY SUR GLACÉ

championnat de ligue A
18 novembre : Bftle - Langnau ;

Berne - Davos ; Viège - Ambri
Flotta.

19 novembre : Young Sprinters
Zurich.

championnat de ligue B
18 novembre : Coire - Zurtgh II ;

Lausanne - Montana.
19 novembre : La OhatUf-de-yonds -

Arosa ; Kloten - Bienne ; Win-
terthour - Grasshoppers ; Sierre -
Gottérpn ; Fleurier - Villars.

BQXÇ
18 novembre : réunion à Cojpmbier.

ESCRIMI
19 novembre : tournoi International

par équipes à Bàle.
POIDS ET HALTÈRES

19 novembre : finale des champion-
nats suisses par équipes au t*i
cie.

CYCLISME
18 novembre : réunion internationale

sur p\ste s> Zurich .
19 novembre : cross international - à

Bach.
HIPPISME

18-19 novembre : concours interna-
tional de Genève.

VQLLEYBALJ.
18 novembre : rencontre Suisse -

Italie à Lucerne.
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Les footballeurs de Servette n'ont
pas la tâche facile. A trois Jours de
l'Important match contre Dukla, ne
dnlvent-Hs pas en découdre avec
Lausanne, l'un de leurs pins dange-
reux adversaires de ce championnat
sui^e ? Les Qenevols espèrent cepen-
dant heaiiemip en snella- Commenous «p Ranpan U y a peu de temps '¦

Pn première ligne , la suprématie
des équipes neuchàteloises est mani-
feste, cantonal et Saroax voguent
allègrement en tête. Lequel fléchir»
ie premier ? Mystère.

Les hwKeyeurs n'ont pas attendu
l'arrivée de décembre ponr entamer
ia. compétition, La raison de ee
prompt départ ? Vn voyage aux
Etats-Unis. Young sprinters ne sera
pas a nooe demain, face a Zurich le
champion, L'équipe de Sohiaepfer est
solide. Même plus nne l'année der^n|pre ! Les qualifications de Messerli
et Parolini font des zuricois les fa-
voris de la course au titre.

Ko.

iMafcy TB ''1 Dimanche 1!) novembre, à 1-1 h 30

WKSM VILLARS I - FLEURIER I
^

«b|~ii CHAMPIONNAT DE L.X.B.

# Le nuvtdh-retour Ehikla-Servette,
comptant pour les huitièmes de finale
de la coupe d'Europe des championa
(mercredi a Prague) sera arbitré par
l'Italien Aciami , assisté de ses compa-
triotes Lelta et Polirtano, juges de tou-
che. Le match, qui débutera à 14 heu-
res, sera, télévisé en dlneot.

0 L'ancien gardien du X3F. Zurich Hein-
rich Wedlenmann est décédé à Zurich à
l'âge de 81 ans. Il avait joué une fols
dans l'équipe nationale, en 1911 k Bu-
dapest contre la Hongrie (0-9).

# C'esrt aujourd'hui k Milan qu'on proi
cédera au tirage au sort des quarts de
finale de la coupe d'Europe des cham-
pions pour lesquels sont déjà qualifiés
Benflca, Real de Madrid, Tottenham,
Juventus et le Standard de Liège.

# Lea Russes, afin de s'habituer le
mieux possible au climat k vrai dire
spécial, de l'Amérique du pud, Joue au-
jourd'hui un « match expérimental > à
Buenos Aires contre l'Argentine.

L'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHA TEL
se f e ra  un plaisir de vous soumettre

%a ppti|i«( fc oo((eo f|'on de
CARTES DE VISITE

0 Peter Fuller, manager de Tom McNee-
ley, prochain adversaire de Floyd Pat-
terson, le 4 décembre à Toronto, pour
le titre mondial de boxe des poids lourds,
a annoncé qu'il déposerait, en banque,

la garantie de cinq millions de francs
suisses prévue par le contrat. Cette
somme garantit k Patterson un malch
revanche pour le titre, s'il le perdait à
Toronto.

% La Fédération britannique de tennis
a publié ses classements pour 1961. Chez
les hommes, la première place est occu-
pée par Mike Sangster et Robby Wllson,
Angela Mortimer est le No 1 chez lea
dames et précède Christine Truman.

0 Le boxeur des poids lourds argentins
Alex Miteff va faire du cinéma. H a été
choisi comme « doublure » d'Anthony
Quir,n pour le film < Requiem pour un
poids lourd ». Plusieurs anciens boxeurs
tiendront des rôles dans ce film, notan-
ment Jake La Motta et Rocky Grazlano.

0 Championnats de tennis da la Nou-
velle Galles du Sud, à Sydney. — Quarto
de finale, simple messieurs : Neale Fra-
ser (Aus) bat Warren Woodcoclc (Aus)
6-4, 6-2, 6-1 ; Laver (Aus) bat John
Fraser (Aus) 8-4, 6-2, 6-3. Quarts de
finale, simple dames : D. Hard (B-U) bat
G. Sherriff (Aus) 6-1, 7-5 ; R. Ebbern
(Aus) bat Y. Ramirez (Mex) 3-6, T-6,
8-6.

• En match International de basket-
ball à Paris, l'équipe américaine des
Goodyears d'Akron a battu la sélection
nationale française par 76-65 (32-32)

Au goût du j our...
Diable rets touj o urs
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Xamax au complet ?
Après Longeau Boujean sera , cet

après-midi , un nouvel et coriace ad-
versaire pour Xamax. Les Biennois
prati quent un jeu viril. Jamais , ils ne
s'avouent vaincus et luttent jusqu 'à la
f in . Capables dn meilleur comme du
p ire, Us tiennent cependant à faire
tomber les premiers et ils y réussissent
bien souvent.

Le sérieux avertissement de diman-
che '(Longeau),  aura fa i t  réf léchir  les
hommes de Mella qui se méfieront  et
redoubleront de prudence . Pour vain-
cre un adversaire aussi volontaire , il
faudr a je ter  dans la bataille tout le
poids de son bagage techni que et sur-
tout p hys ique. Par la force des choses ,
la rencontre se déroulera sur le ter-
rain du Bied , à Colombier , mis à dis-
position par le club local. Ce stade
permetlra-t-il à Xamax d' œuvrer à
son aise ? Souhaitons-le .

L'é qui pe neuchàteloise sera éventuel-
lement priv ée de deux éléments de va-
leur , Duruz et Michel Richard . Rece-
vront-ils de leur chef militaire le con-
gé désiré ? Cette inconnue préoccupe
la commission technique qui compo-
sera sa formation avec les joueurs sui-
vants : Weber Gg ssler , Tribolet , Du-
ruz (?),  Gehrig, Bon f i g li , M. Richard
(? ) ,  Rohrer, Mella , Dziivocki , Kauer,
Moser , G. Facchinetti .

C. B.



ATTENTION ! Du 13 au 20 novembre

Action de propagande
sous le signe de

p artout de Veau chaude
à discrétion
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sur l'évier, pour le bain, à la buanderie,
, au bureau, à l'atelier

— à n 'importe quelle heure
— en n 'importe quelle quantité

— avantageusement
— sans installation compliquée ni coûteuse i i
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ravissement de chacun

Nous réservons pour les fêtes |

I Déjà reconnue
la meilleure machine à laver
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Ph U/AAf Pierre-à-Mazel 4 et fi
Ull. linnU Neuchâtel. Tél. 5 29 14 '
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I BISS1 Alliances
i 5f î!l Vendôme
* œ&B&7JÊè Elle est agréable à parler
S [Mt> vitf ' . .ï é tant bombée intérieurement

I B I J O U T E R I E

% Place Pury 1 et 3

M
CUVE ^
PRÊTRE
La ôe/Ze conf ection
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articles
napperon bordé croquet de couleur ,
rond , 15 cm : 1.10, 20 cm : 1.25.
Même article , ovale , 25 cm: 1.25,
30 cm : 1.50.
poche à serviette blanche , bordée
dentelle : 1.75.
bordée biais couleur: 1.75.
sac à pincettes mi-fi l bordé biais : 3.95.
liseuse en j ute couleur: 2.50.
nappero n en j ute couleur: 3.75,
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FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

R O M A N
par 11

ELISABETH BONTEMPS

— Esômeyô, viens avec moi. On
va ouvrir une caisse. J'ai besoin
de trouver quelque chose.

Esômeyô la suivit , le corsage de
nylon roulé en boule et bien serré
sous son bras. Sans doute s'en fe-
rait-ell e un beau chapeau. Claire
appela :

— Viens donc ! Tu as un mar-
teau ?

Elle n 'avait gardé que le petit
soutien-gorge rose. L'humiliation
l'enfiévrait , et aussi la sensation de
vivre un sursis trop court .Elle fit
déclouer trois caisses à Esômeyô
avant de trouver ce qu 'elle cher-
chait. Elle avait perdu son horizon.
Mais peut-être pouvait-elle encore
essayer de faire face avant de dis-
paraître ? Elle agita des plis de
tulle que les éclairs lavaient de
leur azur.

— Ça pourra aller.
Quand Georges Montreil en eut

fini de la douche, Claire était dans
la chambre. Il se dirigea vers son
bureau. Peu après, à son tour, la
jeune femme sortait , frissonnante,
du réduit rudimentaire baptisé
« salle d'eau >. Du sol montaient des
effluves violents qui, au travers des
grillages, donnaient l'illusion d'une
fraîcheur.

Longuement, Claire brossa ses
cheveux, en se regardant dans la
glace de son poudrier. Elle n'avait
pas trouvé un seul miroir.

—Y en a do'teu, pour la ba'be,
avait dit Esômeyô.

Mais Claire avait refusé qu'on
dérangeât Georges. Un seul miroir
dans toute cette maison ? Le doc-
teur Grangier ne devait pas aimer
son propre reflet. Quoi qu 'elle en
apprenne un jour , Claire décida
qu 'elle resterait reconnaissante à cet
inconnu d'avoir exigé de Georges
la promesse de ne pas boire en
brousse. Hilde Janstorf, Claire
l'avait remarqué, prenait son whis-
ky dangereusement pur.

— Déjà prête ? Je vous ai fait
attendre. Excusez-moi.

Ils étaient de nouveau dans la
pièce de leur arrivée, où la nuit
brusque avait allumé une ampoule
jaune au bout d'une corde pendue
au plafond. De spasmodiques éclairs
l'éteignaient , sur un rythme de
code, de leur triomphante et froide
clarté. Il y eut un vertigineux si-
lence que Georges, le premier, et
avec effort , rompit.

— Nous avons un moteur qui

fabrique l'électricité. Bien entendu,
il tombe souvent en panne. C'est
Pierre Dunois qui se charge de
son entretien.

Claire s'approcha lentement de la
porte-fenêtre ouverte sur la vé-
randa , où des trombes d'eau se dé-
versaient par cinglantes rafales
chaudes. Contre le montant, une
procession d'insectes défilaient. Des
cafards... La tornade, pour ce soir,
était vraiment apaisée.

Dans l'inquiétante et épaisse obs-
curité du dehors, une vague lueur
tremblotait. La maison de Pierre
Dunois ou celle des Janstorf ?
Claire ne pouvait encore se situer.
Un éclair plus violent lui arracha
un cri et elle se recula vivement...
pour se heurter à la poitrine de
son mari, immobile et silencieux
derrière elle. Un instant , il la main-
tint , dos tourné , contre lui. Il res-
pirait le parfum de ses cheveux et
la fraîcheur de sa peau... Quand
il parla, ce fut tout près de l'oreille
qu'il avait vue, certains matins, si
rose sur le drap blanc.

— Claire, il faut repartir. De-
main , Julius vous mènera à Port-
Gentil , par la route. Il y a un dé-
part d'avion deux fois par semaine.
Je ferais tout au monde pour effa-
cer ces jours que nous venons de
vivre. J'en porterai le poids tout
le long de ma vie.

Claire s'accorda une seule petite
seconde de défaillance sous les
doigts, airnis qui effleuraient ses
bras. Puis elle se retourna, et un

nouvel éclair fit d'or le tulle azuré
de la robe à danser.

— Je ne comprends pas ce que
vous voulez dire, Georges. Pour
moi, je désire que rien, jamais, ne
vienne effacer le souvenir des jours
que nous avons vécus ensemble.
Je vous remercie de votre offre,
mais, bien entendu, je reste. Je res-
terai, d'ailleurs, jusqu'à ce que vous
même m'intimiez l'ordre de partir.

Les yeux de Georges Montreil
étaient plus sombres que la nuit
et ses mâchoires se serrèrent. Il
était , sous l'éclairage jaune et vacil-
lant, et avec ces jets fustigeamits et
crus des éclairs, d'une beauté nou-
velle, presque fiévreuse. Il semblait
souffrir plus qu 'elle de retrouver,
après la douche , la chaleur que
l'écrasement du jour sous la pluie
ne pouvait réduire. Il est vrai qu 'il
portait chemise, cravate et veston ,
lui. Tandis que les épaules blondes
de Claire triomphaient , nues, sur
le mur d'ombre. Elle avait relevé
ses cheveux de petite fille du fil
d'or qu'elle aimait. Tout le temps
que les yeux de Georges furent sur
elle, durs, elle espéra qu 'il se sou-
viendrait de certaines choses qui ,
entre eux , avaient été belles et pu-
res. Il hésita... le temps d'un éclair
et d'un coup de tonnerre.

— Claire , c'est dangereux.
La bouch e ferme de ses verdicts

frémit et il ajouta j
— Je suis désolé.
— Jolie formule, Georges, mais

trop insuffisante, croyez-moi.

— Pour mon indignité, oui.
— Pour mon amour aussi.
Il reçut le mot comme un direct

imparable. La déroutante créature !
Si faible et désespérée tout à
l'heure... et tellement calme et sûre,
maintenant. Il passa dans son col un
doigt nerveux.

— Je ne mérite pas d'être aimé
ainsi.

— Hilde Janstorf mérite-t-elle
mieux de l'être de toi ?

Il pâlit affreusement, martela de
son poing droit sa paume gauche.

— C'est affreux, tout cela. Af-
freux I

Claire pensait vaguement que,
sans le souvenir des années de
leur adolescence enfuie, elle n 'au-
rait pu rester. Malgré toute la foi et
l'amour qui la brûlaient , elle sen-
tait bien que cet homme était fautif.
Mais elle se rappelait, dans le mê-
me instant, l'avoir connu droit , fier
et intransigeant dans la conception
de ses devoirs. Sa faute avait été
d* croire qu'on peut guérir très vi-
te de certains errements. De croire
aussi qu« Cladire avait toutes les
puissances. Jusque-là, il s'était
trompé. Mais tout n 'était peut-être
pas accompli.

— Je n'ai rien à dire, Georges. Je
vous ai avoué n'avoir jamais eu
d'autre espoir que de devenir votre
femme. Laissez-moi rester près de
vous. Demain peut-être...

Et, en disant cela, elle tremblait
de passion.

— Non ! cria-t-il. Non ! Laisse de-

main à l'avenir. Tu ne sais pas
cpmme tont se décrire yite, ici. Tu
ne sais pas !

Elle se rejeta en arrière, comme
souffletée. Un klaxon enroué troua
le vacarme encore vif de la tornade
en assoupissement. Julius et Nicolas,
de retour chez eux , appelaient.

— Attends-moi, dit Georges d'un
ton qu'il réussit à rendre presque
naturel. Je vais aller avec eux cher-
cher Ja jeep de Grangier qui est
rangée sous le hangar de Gunter.
C'est une voiture couverte. Elle pro-
tégera mieux ta robe. Désormais,
d'ailleurs, elle nous appartiendra.

R prit, dans un coffre que n 'avait
pas remarqué Claire, un imperméa-
ble qu'il jeta sur ses épaules et sor-
tit. La jeune femme regarda sa mon-
tre. Us seraient les derniers à
arriver chez Hilde Janstorf. Cela lui
était égal. Georges n 'avait-il pas dit ,
en parlant de l'auto : « Désormais,
elle « nous » appartiendra... » ?

L'humiliation changerait peut-être
de camp un jour .

CHAPITRE IV

Georges s'effaça pour laisser pas-
ser sa femme. Hilde Janstorf eut un
imperceptible sursaut de recul.
Quant à Julius Mercier et à Nicolas
Fond, ils ne se levèrent pas tout
de suite des fauteuils où ils étaient
vautrés plutôt qu 'assis. Pierre Du-
nois , seul debout , s'inclina de loin.
Hilde Janstorf fut la première à se
ressaisir. (A suivre.)

La tornade
est pour ce soir
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LES VEBRIERES

Bécès d'un conseiller communal

(c) Dams la nui t  de jeudi à vendredi
est d écéd é, après une longue maladie,
M . Louis Fauguel , ancien d'Eglise et
conseiller communal .. Le dé fun t , âgé
de 50 ans , faisait partie depuis  1952
du Conseil communal dont il a été le
président durant la précédente légis-
lature. M. Louis Fauguel , directeur ries
dicastères des finances et des œuvres
sociales, était estimé pour son sens
social , son ca ractère doux et son dé-
vouement à la chose publique.

Veillées verrisanes

(c) La société des veillées verrisanes a
présenté une soirée cinématographique
au cours de laquelle des films sur « La
traversée de l'Antarctique » par les ex-
plorateurs Fuchs et Hillary et deux
documentaires Intitulés a: Diavolezza >~ ,
soit la Haute-Engadlne et « Les aveu-
gles volent » , ont vivement intéressé les
nombreuses personnes présentes.

Nos agriculteurs à Berne

(c) Huit membres, sur 35, de la société
de la i te r ie  du v i l l a g e  des Verr ières ,
se sont rendus à la mani fes ta t ion  de
Berne , eh délégation. Plusieurs agri-
culteurs ont été dans  l ' i m p o s s i b i l i t é
de s'y rendre, car ils n'ava ien t  t rouvé
personne pour les remplacer à l'écurie
aux heures de traite.

BOVERESSE
Budget 1962

(c) Tel qu'il sera soumis prochaine-
ment au Conseil général , le budget de
l'exercice 1962 se présente en résumé
comme suit : ' »

Dépenses : 179,254 fr. 50 ; recettes :
178,909 fr. 75 ; déficit présumé : 344 fr. 75.
Quant aux amortissements légaux figu-
rant dans les dépenses, ils se montent à
7822 fr. 95, ce qui laisse prévoir une aug-
mentation d'actif de 7478 fr . 20.

En outre, le rendement net du fonds
des ressortissants est estimé à 42.689 fr.

ESTAVAYER-LE-LAC

Issue mortelle
Vendredi est décédé à l'hôpital de la

Broyé à Estavayer-le-Lac, M. Henri Vo-
lery, âgé de 65 ans, agriculteur à Au-
m n n t .  qui , mardi , avait fait une chute
dans sa grange, tombant  du soliveau.
Il avait six côtes fracturées.

YVERDON
Une élève conductrice

dans les décors
(c) Hier  à 16 heures, une élève con-
ductrice, Mme Gailot , habitant rue
Saint-Roch , qui circulai t  dans  la rue
de la P l a i n e  à Yverdon , en direction
de la rue Saint-Roch , a perdu la maî -
trise de snn véh icu le , son m a n t e a u
s'étant pris malencontreusement dans
le volant . La voi tu re  se dirigea sur la
gauche de la chaussée, enfonçant le
côté droi t  d'une camionnette station-
née devant la Coopérative, passa sur
une bicyclette et t e r m i n a  sa course
contre  le p i l ie r  central du garage de
la Coopérat ive.  Les dégâts aux trois
véhicules sont d'environ cinq mi l le
francs. La conductrice de l'auto a ie
nez fracturé, des contusions au poignet
droi t  et aux côtes.

LA NEUVEVILLE
La route de Chasserai

est ouverte
sur le versant sud

La route de Chasserai est désormais
ouverte sur ie versant sud , de Nods à
l'hôtel die Chasserai.

Issue mortelle
d'un accident de travail

REICHEXETTE

(c) Nous avons relaté l'accident sur-
venu , jeudi mat in , à la carrière de la
fabr ique  de ciment de Reuchenette sur
Bienne et au cours duquel M. Reinhold
Frautschi, domicilié à la Heutte , a été
blessé par une chute de pierres. L'in-
for tuné  ouvrier est décédé dans la ma-
tinée de vendredi  à l 'hôpital de Bienne
des suites d'un enfoncement de la cage
thoracique.

Au sujet de cet accident , précisons
encore que M. Frautschi étai t  en t rain
de défr icher  le terrain au-dessus de la
carrière au moyen d'un ¦ trax ». Il ve-
nai t  rie q u i t t e r  sa machine et de s'éloi-
gner de deux mètres environ en contre-
bas pour évaluer jusqu 'où il pouvait
avancer a\cc son « trax », lorsqu 'il a
été surpris  par des pierres qui  s'étaient
d'Hachées de l'endroit où le véhicule
était arrêté. L'ouvrier a été atteint au
dos et est tombé la face rnn t re  terre.
U a encore pu se relever seul et descen-
dre aunrès ries mineurs  qui travail-
laient  plus bas. Là , il s'est affaissé. Il
a été transporté sur un brancard à l'In-
f i rmer ie  rie la fabrique,  puis en ambu-
lance à l'hôpital de Bienne.

La victime rie cet accident était âgée
de 37 ans , mariée et père de deux en-
fan t s  en bas âge.

CORCELLES-CORMONDRÈCHE
Un nouveau conseiller général
(c) Après la démission de M. G. Pon-
cioni , le Conseil communal a proclamé
élu le premier supp léant de la liste
radicale , qui a accepté sa nomin ation.

FRIBOURG

Un agriculteur
déchiqueté

par une machine
CHATEL-SAINT-DENIS (ATS). — M.

Jules Balmat, de Semsales, domicilié
à Châtel-Saint-Denis, agriculteur, âgé
de 48 ans, père de cinq enfants, a été
tué, jeudi , par une épandeuse à fumier
qu 'il conduisait avec un tracteur et dont
Il voulut  vérifier le fonctionnement.
La machine se mit en marche et le
déchiqueta. Il est mort sur le coup.

GENÈVE
L'A.E.L.E. se réunit lundi
De notre correspondant de Genève :
Sixième réunion ;— Ja cinquième *

eu lieu à Londres à ia f in  juin —
du conseil ministériel de l'A.E.L.E., à
Genève ; celle-ci prévu e pour des lundi,
20 novembre, et mardi , 21, revêt un
intérêt particulier du fait des disposi-
tions que les minist res auront lieu
d'envisager en présence des rappro-
chements qui se sont faits entre cer-
tains de leurs membres et l'associa-
tion des Six du March é commun.

^Â1Â^ÂMJJ^KîÂAÀ}^L1^

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 17 no-

vembre. Température : moyenne : 4,1 ;
min. : 2,6 ; max. : 4,6. Baromètre :
moyenne : 719,3. Vent dominant : direc-
tion : est, nord-est : force : faible. Etat
du ciel : couvert pair broudilaird élevé.

Niveau du lac, 16 nov. à 7 h 30 : 429,06

Niveau du lac du 17 nov. à 7 h 30 : 429 ,06

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes : brouillard élevé ayant sa limite
supérieure entre 1000 et 1200 m. Samedi
après-midi , éclalrcie probablement com-
plète. Région du haut Léman et vallées
alpestres généralement dégagées. Tempé-
rature en plaine comprise entre 5 et 10
degrés dans l'après-mldl, entre zéro et
6 degrés tôt le matin.

Alpes et sud des Alpes : beau temps,
par moments nuageux. L'après-midi,
température comprise entre 8 et 13 de-
grés au pied sud des Alpes.

La hausse tournante des actions
suisses — rfonf nous avions parlé dans
notre dernière chronique — s'est pour-
suivie tout au cours de cette semaine.
Les titres favorisés  f u r e n t  avant tout
les valeurs alimentaires telles que
Oursina , Lenzbourg.  Suchard et Villars
ainsi que les grands magasins : Je l -
moli , Globus , Le Grand Passage , Inno-
vation . S' a f f i r m a n t  à nouveau , Inter-
handel est l' objet  de nombreuses tran-
sactions à des cours divers mais orien-
tés vers la hausse . Les actions , de nos
grandes banques commerciales subis-
sent la pressi on de ceux qui estiment
le moment venu de réaliser leur béné-
f i ce . En f i n  de semaine , les cotations
des actions chimi ques se renfo rcent ,
de même quelques vedet tes  de notre
industrie.  Ainsi , les marchés sont
SOiVtenus dans l' ensemble au cours
de séances f o r t  animées.

Par contre, les f o n d s  publics suisses
f o n t  l' objet  de marchés décousus ; les
emprunts  étrangers parviennen t avec
peine à maintenir leurs cotations anté-
rieures.

Parmi les marchés étranqers , Paris
est irrêqulier avec une pré f é rence  pour
les titres de. < l 'électricité et de l'ali-
mentat ion et un mannue d ' intérêt  p o u r
les secteurs dr la chimie et du p étrole.

Même remarque p our les échanges
a Londres nii les mines d' or s'inscri-
vent à la hausse.

Très hés i tant , Franc for t  termine la
semaine sur un ton p lus  lourd.

A Bruxel les , f a ib l e s se  des valeurs
afr icaines  et ren forcement  des actions
indigènes.

Amsterdam subit la pression des
vendeurs.

Si Xew-York n 'a pas poursuivi sa
poussée g énérale de la semaine précé-
dente , une évolution extrêmement sé-
lective permet au qroupe de' l'aviation
et à certaines valeurs isoires •—¦ telles
nue Gillet te , Coca Cola , T 'nion Car-
bide ou General Electric — de réali-
ser des avances de cours dignes de
mention . Ces performances  ont d'au-
tant p lus remarquables que de nom-
breuses entreprises américaines an-
noncent une compression de leurs
bénéf ices  pour les trois premiers tri-
mestres de 1961 romparativem.n ' à la
même période i960.

E. D. B.

La semaine financière

ha chancellent armât nous commu-
nique :

Dans sa séance dm 17 novembre, le
Conseil d'Etat a nommé M. Jacques
Guye, m© en 1927, aux fonction» de
chef die la section militaire des
Bayards, en remplacement de M. Louis
Bahler, décédé ; M. Charles Gertsch,
agriculteur, aux Bayards, aux fonc-
tions d'inspecteur du bétail d/u cercle
des Bayards, en remplacement de M.
Louis Bahler décédé.

D'autre part, il a délivré le brevet
d'aptitude pédagogique pour l'ensei-
gnement dam s les écoles primaires du
canton aux personnes suivantes : Mme
Marie Gentil, à la Chaux-de-Fonds ;
Mme Mireille Giiggi-dit-Gugy, à la
Chaux-de-Fonds ; Mme Denise Mauley,
à la Chaux-de-Fonds ; Mme Lola So-
bel , à la Chaux-de-Fonds [ M. Mau-
rice Reymond, au Locle.

Décisions dn Conseil d'Etat

ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGELIQUS
Terreaux : 8 h , culte matinal .
Collégiale : 9 h 45, M. Ramseyer.
Temple du bas : 10 h 15. Installation

du pasteur Grlmm, aumônier des étu-
diants, par le pasteur Ch. Bauer ,
président du Conseil synodal .
20 h 15, culte du soir.

Ermitage : 10 h 15, MM. Magnln et
Vivien .

Maladière: 9 h 45, sainte cène , M. Junod.
Valangines : 10 h , M. Gygax.
Cadolles : 10 h , M. Deluz .
La Coudre : 10 h , culte , M. A. Clerc.

20 h , culte du soir .
Serrières: 10 h , culte , M. J.-R. Laederach.
Cultes de Jeunesse : Collégiale et Mala-

dière , 8 h 45 ; Ermitage et Val angi-
nes, 9 h; Terreaux, 9 h 15; la Coudre,
9 h; Serrières, 8 h 45.

ÉCOLES DU D I M A N C H E  : Ermitage et
Valangines, 9 h ; Salle des conféren-
ces et Maison de paroisse , 9 h 15 ;
Collégiale et Maladière , 11 h; la Cou-
dre , 9 h et 11 h; Monruz (Gillette
S.A.), 11 h ;  Serrières et Vauseyon,
11 heures.
DEUTSCHPRACHIGE REFORMIERTE

K I R C H G E M E I N D E
Temple du bas : 9 h Predigt , Pfr. Hirt.

Gemeindesaal: 10 h 30 . Kinderlehre ,
Pfr . Hirt. Kleiner Konferemsaal : 10
h 30, Sonntagschule.

Vignoble et Val-de-Travers
Couvet : 10 h , Predigt, Pfr . Jacobl.
Fleurier : 14 h 30, Predigt , Pfr . Jacobl.
Colombier: 20 h 15, Predigt , Pfr. Jacobi.

ÉGLISE CATHOLIQ UE ROMAINE
Eglise paroissiale : 7 h, 8 h , 11 h, mes-

ses ; 9 h 30, grand-messe ; 18 h 15,
messe et sermon ; 20 h , compiles et
bénédiction .

Chapelle de la Providence : 6 h , messe.
Chapelle du Vauseyon : 8 h , 9 h 30,

11 h , messes.
Chapelle de la Coudre : 9 h , messe.
Cadolles : 6 h, messe.
Collège de Chaumont : 8 h 45, messe.

Eglise évangéllque libre. — Neuchfttel :
D h 30, culte et cène, M. Roger Cherix.
20 h , mission , M. Roger Cherix.
Colombier : 9 h 45, culte, M. Georges-
Ali Maire.
Evangellsche Stadtmisslon, Neuchfttel,
6 , rue J.-J. Rousseau . 14 h 45 , Jugend-
stunde. 20 h 15, Gottesdlenst. Salnt-
Blalse, Vigner 11, 9 h 45, Gottesdlenst.
Corcelles , chapelle, 14 h 30, Gottesdlenst.
Methortls ' enklrche, Beaux-Arts il  —
9 h 15. Predlgt. 15 h, Gemeindelest.
Première Eglise r iu Christ . Sdontlste. —
9 h 30. culte en franc-  p et école du
dimanche ; culte en anglais à 10 h 46,
le deuxième dimrnche du mois.
Eglise néo-apostoli que , rue des Aman-
diers 21. — 9 h et 20 h, services divins.
Assemblée rie nicu. — 0 h 45, culte :
20 h, évangélisation, chape lle de l'Espoir,
Evole.
Année riu Salut. — 9 h 15. réunion de
prière. 9 h 45 et 20 h , réunions présidées
par la Brigadière Lehmann. officière
missionnaire en Indonésie. 11 h , Jeune
Armée. 19 h 30. service en plein air.
Eglise adventlste fin septième Jour. —
Samedi : 9 h 30, étude de la Bible ;
10 h 30, culte.
Eglise de Philadelphie , chapelle des Ter-
reaux . — 10 h, culte.
Eglise de Jésus-Christ des Saints des
Derniers Jours (Mormons), faub. de
l'Hôpital 19. — 9 h 45. école du dlman-
che. 11 h , généalogie. 20 h. culte et sainte
cène.
Eglise évangéllque de Pentecôte, Peseux,
rue du Lac 10, 9 h 45, culte.

Cultes du 19 novembre
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En page 4, le carnet du Jour
et les émissions radlophonlques

AU JOUR jjj JOUR

Voilà une expression militaire
qui f leure bon la paille ! Nous nous
sommes laissé dire que le solda t
suisse était le seul au monde à dor-
mir dans un tel lit. Une fo is  qu 'on
y a passé , la molle et crissante cou-
che de paille laisse des souvenirs
lumin eux, parce que le port de
l' uniforme gris-vert , on ne sait
pourquoi , donne sommeil , et que le
soldat dort n'importe où. S'il était
dorloté , il n'apprécierait plus son
lit civil.

Un conseille r national — qui
vraisemblablement n'aime pas la
paille — s'est" inquiété du logement
de la troupe et le Conseil fédéral
vient de lui répondre , en soulignant
que de gran ds progrès sont f aits
dans le confort militaire :

« Les communes, disent nos sept
sages, ont de p lus en plus coutume ,
ces dernières années, de fa i re  pré pa-
rer dans les halles de gymnastique et
maisons d'écoles nouvellement cons-
truites des cantonnements pour la
troupe et munissent certains locaux
de montures de lits avec matelas, de
matelas, de lits de camp ou , ici et là,
de paillasses. Il y  a en généra l de très
bonnes installations sanitaires. On
constate du reste que les autres com-
munes s'e f f o rcen t  aussi de mettre à
la disposition de la troupe les canton-
nements aussi appropriés que possible ,
munis, dans la plupart des cas, de
~.... I ~ I J _ f .*j_  J _ J . .•»matelas, de lits de camp ou de pail-
lasses. Le Conseil fédéra l estime donc
super f lu  d'arrêter des instructions sup-
plémenta ires, dépassant les disposi-
tions du règlement d'administration. »

Avec près de vingt-cinq ans
d'expérience m i l i t a i r e , le vieux
landwehrien Nemo s'est permis de
rigoler à la lecture de cette docte
réponse officielle. C'est que Nemo
en gris-vert a toujours dormi dans
la paille. Sauf au dernier cours de
la brigade, parce que les sous-off i-
ciers s'étaient débrouillés eux-mê-
mes pour trouver des paillasses.

Le Conseil fédéral sait comme
n'importe quel soldat que Formée
n'a pas coutume de mobiliser dans
de grands et riches villages, ni
dans des localités possédant une
nouvelle école et une somptueuse
halle de gymnastique. Il aurait
pu l'avouer, mais un conseiller
fédéral n'a p eut-être jamais couché
dans la paille. Qu'importe. Vouloir
o f f r i r  trop de confort à la troup e,
c'est voulo ir faire du soldat un
demi-civil. Et comme il l'est déjà,
il sera civil tout entier. Nous ris-
quons ainsi de n'avoir p lus d'his-
toires militaires à nous raconter
entre copains. Et nous ne pour-
rons plus, pour nom débarbouiller,
nous mettre torse nu autour de la
f o ntaine du village, en éloignant les
vaches venues nous disputer la
place.

Le Conseil fédéral ignore l'im-
portance de cette poésie bucolique
et agreste dans le moral du soldat.
Grave, très grave erreur...

NEMO.

« Le cantonnement
de la troupe »

L'école contre
la famille ?

La réforme de l'enseignement
en pays neuchâtelois

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Mais pour certain», démocratisation
signifie aussi égalité et ce sont ceux
qui s'opposent à la structure 3-4-4 du
projet officiel. Il faut créer , disent-ils,
une égalité de chances pour les élè-
ves sortant de l'école primaire et ne
pas créer une catégorie désavantagée
(la section moderne) par rapport à
une . autre (la section scientifique ou
classi que).

Or cet égalitarisme n'est pas réa-
lisé par la nature. Il y a des élèves
doués et d'autres qui le sont moin*.
N'importe quel projet de réforme sco-
laire ne changera rien à ce fait. N'al-
lons pas croire aussi que le degré
d'intelligence dépend du milieu social
(le degré de connaissances est autre
chose), sinon on ajouterait encor» à
la confusion qui règne aujourd'hui.
Le projet de réforme a le mérite,
pensons-nous, d'offrir à notre jeunesse
une école secondaire diversifiée, avec
ses trois sections et l'école préprofes-
sionnelle. Il est important de consi-
dérer ces sections comme étant de
valeur égale et de réagir conlre le
préjugé, trop répandu aujourd'hui
que les études supérieures, seules ,
conduisent à la promotion sociale. Ce
sont les dispositions, l'intelligence et
surtout la volonté qui comptent dans
cette promotion et il existe suffisam-
ment d'exemples de manuels intelli-
gents, ouvriers et artisans, dont le
sort est plus enviable que celui de
l'intellectuel.

L'école a son rôle à jouer dans
l'orientation des élèves , certes , mais
elle ne doit pas ignorer la famille.
Car c'est la famille qui est la mieux
à même, sur la base des résultats
scolaires et des indications des maî-
tres, de se déterminer au sujet de
l'orientation des enfants. Ceci pour
autant, évidemment, que les parents
soient conscients de leurs responsabi-
lités. De tels parents ont le droit
d'être scepti ques au sujet des théories
nouvelles sur l'orientation que les
psychologues tentent de faire légali-
ser par la réforme de l'enseignement.
Un enfant n'est pas une abstraction
et ses parents ne sont pas un élé-
ment pernicieux, comme certains théo-
riciens semblent l'admettre.

Par ailleurs, on voit bien, en l'état
présent du projet de réforme scolaire,
que celui-ci est pris comme moyen
par quelques idéologues politiques
pour donner à l'école populaire un
caractère étatique prononcé et confier
à l'Etat des compétences et des res-
ponsabilités propres à la famille.
Soyons sur nos gardes.

Daniel BONHOTE.

« Hâtez-vous, en ce jour , qui éclipse
tous les autres jours créés , de gagner
votre . part de la grâce et de la misé-
ricorde divines . Bahà 'u' llàh.

Communauté baha 'le de Neuchâtel.
Oase 613, Neuchâtel 1.
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Le juge d ' ins t ruc t ion  a procédé hier
à l'arrestation du nommé C. M., Ita-
lien , employé dans  un  garage de 'la
ville, qui s'est rendu coupable rie vol
de matéri el au détr iment  de son em-
ployeur pour une valeur d' environ 950
francs.

Le nommé A. J., Vaudois hab i t an t
Neuchâtel, qui a commis une escroque-
rie au détriment d'une personne de la
ville, pour un montant de 250 fr., a
également été arrêté. Il avait  commis
en outre deux filouteries d'auberge à
Martigny et à Sion. A. J. venait  de
purger une peine en France pour des
délits commis dans ce pays.

Enfin , le nommé F. G., Bernois ha-
bitant Saint-Aubin, qui s'est rendu
coupable d'agression, de brigandage et
dTusurpation de fonctions, a été arrêté.
En compagnie d'un mineur, le nommé
M., il avait attaqué, dams le but de le
rançonner, un habitant de Saint-Au-
bin , sur la route de Saint-Aubin à
Montailchez, dimanche dernier. F. G.
est accusé de voies de fai ts ,  de coups
et d'usurpation de fonct ions, s'étant
fait passer pour un policier.

Les trois personnes arrêtées on t  été
écrouées dans les prisons de la ville.

Trois arrestations

Hier, à 12 h 10, au carrefour des rues
de la Boine, des Terreaux et des Ber-
cles, une voiture conduite par Mme I.
Z., de Colombier, à quitté trop rapide-
ment le « stop » de la rue des Beroles
et, en voulant s'engager dans la rue de
la Boine, a coupé la route à une moto-
cyclette qui descendait . Le conducteur
de ce dernier véhicule, M. René Sandoz,
ainsi que le passager, M. Michel Berset ,
ont fait une violente chute sur la
chaussée. Blessé à la jambe droite et
au ipied droit , M. Sandoz a été trans-
porté ipar l'ambulance de la police à
l'hôpital des Cadolles, de mêm e que M.
Berset, qui souffre de douleurs au pied
droit.

Deux motocyclistes blessés

Cette soirée, rondes et chansons, fut
réussie en tous points. Un fort nom-
breux public répondit à l'invitation de
notre sympathique phalange de « Brit-
chons > et de < Britchonnes », toujours
soucieux de présenter de gracieuses ron-
des et des chansons qui charment et
égaient du début à la fin de la soirée.

C'est toujours à nos compositeurs de
Suisse française — les Boiler, Bovet ,
Pantillon — que s'adressent les chan-
teurs. Us ont en leur chef , J.-P. Luther,
un musicien habile à harmoniser, à ar-
ranger, pour son groupe choral , des mé-
lodies bien jolies : l'on entendit , com-
me l'an passé — et leurs charmes re-
naissant  toujours — des chants  tels que

<t Dis , l'ami  », ou la « Viei l le  chanson à
boire », « Te voici , vigneron » et enf in ,
cette séduisante « Fille à Colin » jolie
à croquer, au surplus, et que l'on bissa ,
tout comme ia chanson du vigneron
(un vigneron possédant une  fort belle
voix).

Trois airs du ISme siècle témoignè-
rent du goût et des quali tés  de chan-
teurs des membres du chœur. La grâce
venant  en dansant , les jolies rondes —
valse de Lauterbach , Boudrisane et
Bourrée bourguignonne — de fin de
programme tournoyèrent de bien en
mieux. L'on bissa aussi une danse es-
pagnole avec guitares et castagnettes
avec un couple de chanteurs très cou-
leur (et charmes) ibériques.

La mélodie de Panti l lon « Maman ne
veut pas » nous donna l'occasion de
connaître  en scène cette sémillante et
pourtant  sévère maman (Mme J. H.)
qui oublie qu'il faut que jeunesse se
passe...

Le corps des fifres, grandes flûtes et
tambours des Armourins fut applaudi
dans plusieurs marches, battues et
jouées avec brio.

La Chanson neuchàteloise compte un
franc succès de plus ; l'accordéoniste et
la clarinette, accompagnant les danses,
y contribuèrent également. M. J.-C.

La Chanson neuchàteloise

ÏSasiterive-EiuïIe
Un match important , comptant pour ce

championnat de deuxième ligue rare-
ment aussi incertain , se déroulera cet
après-midi sur le terrain d'Hauterive. Il
opposera les footballeurs locaux à l'équipe
d'Etoile qui , si elle gagne ce match, occu-
pera la tête du classement. C'est dire
qu 'Hauterive n'aura pas la partie facile
et comme 11 n'a pas abdiqué toute pré-
tention — 11 ne se trouve qu'à un point
d'Etoile qu 'il dépasserait en cas de vic-
toire — nul doute que nous assisterons
à une rencontre acharnée, bien dans le
style de ce championnat Impitoyable.

Communiqués

BOURSE
( C O U R S  DE C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 16 nov. 17 nov.

8 Va Va Péd. 1945, déc. 103.25 103.25
S Va Va Péd. 1946, avril 102.80 102.75
3 Va Péd. 1949, . . . 99.25 d 99.10
2 Va Va Féd. 1954, mars 96.— 95,75 d
3 Va Péd. 1955, Juin 99.25 99.25
3 Va C.PJ'. 1938 . . 100.— d 100.— d

ACTIONS

Union Boues Suisses 5420.— 5435.—
Société Banque Suisse 3330.— 3320.—
Crédit Suisse 3450.— 3440.—
Bque Pop. Suisse (p.B.) 2660.— 2650.—
Electro-Watt . . . . .  3180.— 3115.—
Interhandel 5180.— 5250.—
Motor Columbus . 2555.— 2545.—
Indeleo 1750.— 1715.—
Italo-Sulsse 916.— 925.—
Réassurances Zurich 3775.— 3800.—
Winterthour Accld . . 1500.— 1495.—
Zurich Assurances . 7700.— 7610.—
Saurer 2120.— 2150.—
Aluminium Chippls . 7575.— 7510.—
Bally . . • 2080.— 2080.—
Brown Boveri 4300.— 4325.—
Fischer 3125.— 3120.—
Lonza 4000.— 4000.—
Nestlé porteur . . . .  4500.— 4470.—
Nestlé nom 2620.— 2636.—
Sulzer 5400.— 5400.—
Aluminium Montréal 120.50 121,50
American Tel. & Tel. 55s.— 555.—
Baltimore 132.— 130.—
Canadlan Pacific . . 106 50 107.—
Du Pont de Nemours 1075.— 1079.—
Eastman Kodak . . . 476.— 478.—
Ford Motor 478.— 472 .—
General Electric . . . 339.— 337.—
General Motors . . . .  227.— 226 ,50
International Nickel . 347.— 344 —
Kennecott 365.— 366.—
Montgomery Ward . . 146.— 143,50
Stand. OU New-Jersey 201.— 201,50
Union Oarblde . . . .  566.— 566.—
U. States Steel . . . .  339.— 336.—
Italo-Argentlna . . . .  55.25 54.—
Philips 1226.— 1190.—
Royal Dutch C$ . ¦ ¦ 139.— 138.—
Sodec 145.50 144.—
A.E.G 526.— 527.—
Farbenfabr. Bayer AG 793.— 783.—
Parbw. Hoechst AG . 648.— 638.—
Siemens 799.— 793.—

BALE
ACTIONS

Olba . 15400.— 15500.—
Sandoz 15000.— 15200.—
Geigy, nom 25450.— 25350.—
Hoff.-La Roche (b.J.) 40600.— 41O0O.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 1875.— 1860.—
Crédit Fonc. Vaudois 1390.— 1380.—
Romande d'Eleotrlclté 750.— 750.—
Ateliers constr., Vevey 1050.— 1065.—
La Sulsse-Vle 5800.— d 5850.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 15H .— 154.—
Bque Paris Pays - Bas 467.— 467.—
Charmilles (Atel . de) 1920.— o 1900.—
Physique porteur . . . 1040.— 1020.—
Sécheron porteur . . . 955.— 950.—
S.K..F *90'— 480.—
Oursina 7000.— 7100.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 16 nov. 17 nov.

Banque Nationale . 750.— d 750.—
Crédit Fonc. Neuchât 850.— d 850.— d
La Neuchâtelolse as. g 1925.— d 1950.— d
Ap Gardy Neuchâtel 340.— d 340.— d
Cabl élec. Cortaillod 25500.— d25500 — d
Câbl. etTréf. Cossonay 7300.— d 7300.— d
Chaux et clm. Suis. r . 4300.— d 4150.— d
Ed . Dubied & Cie S. A. 4300.— d 4300.— d
Ciment Portland . 14000.— d 13500.— d
Suchard Hol. S.A «A» 1400.— 1400 — d
Suchard Hol. S.A «B» 7700.— o 7600 —
Tramways Neuchâtel 630.— d 630— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, prlv 70— d 70.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2Vi 1932 99.25 99.— d

' Etat Neuchât. 3'/i 1945 101.— d 101.— d
Ebat Neuchât. 3l/a 1949 101.— d 101.— d
Com. Neuch . 31/. 1947 99.— d 99— d
Com. Neuch. 3Va 1951 . 96.— d 96.— d
Chx-dé-Pds 3Vi l946 100.— d 100.— d
Le Locle 3'/al947 100.— d 100.— d
Foc m. Chat. 3'/i 1951 96.50 d 96.50 d
Elec. Neuch 3Va 1951 92.— d 92.— d
Tram Neuch 3'h 1946 98.— d 98.— d
Paillard S.A. 3'/. 1960 98.50 d 98 50 d
Suchard Hold 3"é 1953 97.50 d 97.50 d
Tabacs N -Ser. 3'/: 1953 99.— d 99.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 Va

Cours des l •!.•* de banque
du 17 novembre 1981

Achat Vente
France 85.50 88.50
U.S.A 4.30 4.34
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique 8.50 8.80
Hollande . . . .  118.50 121.—
Italie — .68 —.71
Allemagne . . . .  107.— 109.—
Autriche . . . . .  16.55 16.85
Espagne 7.— 7.30

M a r c h a  libre de l'or
Pièces suisses 35.50/37.50
françaises 34.50/36.50
anglaises . 41.—/44 .—
américaines 182.50 192.50
lingots 4850.—/4950.—

Nouvelles économiques et financières
. ¦ xx .¦¦ ¦ !>,¦.".. .
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Cultivez des arbres de Noël !
100 sapins rouges de 20/50 cm de hauteur,
Pr. 25.— , contre remboursement franco domicile.

Nécessaire par 100 mètres carrés : 150 pièces.
Pépinière forestière Stampfli

Schupfen (BE)

cuve
PRETRE
bas

: MACHINES A UVER
Toujours lui...

TANNER

Exposition
Dîme 52

La Coudre -
Neuchâtel

TéL 5 51 31

Pour un mobilier ;
complet,

une chambre à cou-
cher,
nne salle a manger,
un studio,

visite?

Pour nne chambre
d'enfants,

nn bureau ministre,
nn meuble combiné,
nn meuble de cuisine,
nn meuble en frêne
blanc,
un divan-lit
aveo entourage,
Un lit double,
nne combinaison
4e Ha»,
nn meuble Isolé,
nn tapis
ou de la lustrerle,

vtaltea

Faubourg de l'Hôpital
Tél. (088) 5 75 OS

NEUCHATEL

Nous réservant
pour les fêtes

A vendire

skis-head
2 m 05, fixation de sé-
curité c Allais », 250 fr.
Tél. 5 81 70, aux, heures
des repas.

L'article de la semaine
pour messieurs
100 paires de

chaussettes 3/4
laine de 1er choix,
tricot main garanti,
pointures : 36 à 44,

couleurs : gris, belge,
anthracite ;

livrable tout de suite.
Prix unique : Pr. 9.50

Four achat de 2 paires,
port payé.

Profitez de cette offre. ¦

Tél. 6 52 23
Maison Y. Johner

Chambrelien

Agent officiel des motos
« BMW » pour les dis-
tricts de Neuchfttel , Bou-
dry, Val-de-Ruz , Val-ds-
Travers :

Jean JABERG
mécanicien

SAINT-BLAISE
Tél. 7 53 09

Une affaire
c'est d'acheter
ses meubles

«Au Bûcheron»
FACILITAS

Ecluse 20. Tél. 526 33
NEUP OCCASION

N '
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H ïfe^tt* H& fl i M Msmaal a L̂fet. ¦é^Wsĵ f̂ -̂dnm Vi âmm Awaw mm\ MR arm*. WBSaMtBÉœ'̂ 3 Vs MBKMMaV Ji mm rsSmE mtm. tâf cSff lvttrQymma mm ni. _jm \ g  ̂ Ëly^WlïiFSêrTfli

S 9 ™̂iHx -i:JWaWt ^̂  B̂  ̂ v&P^ ¦ B~"^^ ¦"¦¦ M̂mWâam ^̂  ^̂ â  ̂ f .¦ i - ,c.;-"  h •
¦
• - « - . . *, • ' ¦ ' ¦ ' . - . ' : j y  '" , .. . .  " • ; ¦ , ; "¦ ¦•

Léon Tolstoï est mort depuis 50 ans. Son peuvre prestigieuse continue
à captiver des millions d'humains. Vous aussi aimeriez lire, relire,
posséder chez: vous ces fascinants romans. Vous en avez auj ourd'hui

i

une occasion unique
grâce à la Coopérative du Livre Rencontre, à Lausanne, qui
publie depuis le 15 mars 1961, à la cadence d'un volume par
mois, les Œuvres littéraires complètes de Léon Tolstoï en
15 volumes. Traductions soigneusement sélectionnées et revi-
sées selon la dernière édition russe, la seule complète ; présen-
tation et notes par le professeur A.V. Soloviev et G. Haldas. IForts volumes jusqu'à 650 pages, typographie soignée deux cou-
leurs. Luxueuse reliure en plein Pellior gros grain vert foncé,
rembourrée, dorure aux fers originaux et gardes de couleur de
J.-P. Rittener. Seul un examen 
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MML pour un examen Veuillez m'envoyer & l'examen le tome I Tolstoï et votre
ELJ§ ŜÈ L Hflfc gratuit, bulletin de présentation. Après 8 jours, je vous retournerai
F̂ Bk H ¦ 

JëIÊ sans engagement, le tout, ou m'engage à accepter les conditions de souscription
WammmW âW 1 i ni frais. spécifiées dans ce bulletin.

Nom et Prénom ,—Adresse —, 

Profession ,

Localité , . ,—, Signature _ _—. , . i . .  , i- . . . .  —... .... „

¦ 
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A adresser aux Editions Rencontre, 29, chemin d'ErUre-Bols, Lausanne 18.

Editions Rencontre
Paris - Bruxelles - Lausanne - Casablanca - Tunis - Québec

*

A utomates à musique
Appareils de toutes marques
Dépôt - Location - Vente - Echange

Très belles occasions à
vendre, de marque AMI,
l' a p p a r e i l  mondialement
connu par sa qualité.

Demander renseignements et documentation
à R. Nussbaum, automatisation, BOLE/NE.
Tél. (038) 6 32 58.

COUVERTS
argentés 100 g, directement de la fabrique,
84 pièces pour 330 fr. Paiement par acomp-
tes. Catalogue gratuit sur demande. —
A. Pasch & Co, Solingen (Allemagne), dé-
partement 203.

Noix nouvelles
S kg pour f*. 10,-~ plus
port. "Glus. Pedrioll, Bel-
llszone.

Caisse de magasin
vitrée, munie d tiroirs, armoires et vitrine
d'exposition. — H. BAILLOD SA., dépôt
d'Hauterive. Tél. 7 54 66.

A vendre, pour cause
de non-errmlol ,

1 frigo « SIBIR »
100 litres

un fauteuil-lit, une ma-
chine à tricoter et une
machine à coudre. —Adresser offres écrites a
1611 - 700 au bureau
de la Feuille d'avis.



ÛtVéSOH
* w avec lait
 ̂ Savoureux, odorant - régal de
 ̂ toute la famille

g. Frais, appétissant -et il le reste
 ̂ très très longtemps

 ̂
Léger,digeste-aliment végétal

™ parfait

Goûtez cette spécialité
de votre boulanger!

Visitez à Neuchâtel
la plus belle exposition de studios et meubles rembourrés.
Un choix grandiose, du plus simple au plus luxueux, vous attend I
Nous vous conseillerons avec plaisir.
Nous réservons pour les fêtes.

LL l's^̂ É&J îJIl

STUDIOS 3 pièces LE SPéCIALISTE DU BEL INTéRIEUR
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FL 198.- W2ELWam\amSSSaamm\
déjà Neuchâtel, faubourg de l'Hôp il*! Tél. .(038) 5 75 05

tgi SANS GRANDE
-^ DÉPENSE

j ?I 
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vous choisirez dans notre rayon

CONFE CTION

|HK MANTEA U

/ f Votre avantage : LA RISTOURNE
i I ou 5 % d'escompte.
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Vraiment
automatique !

*. broderie automatique sans
changement de cames

*. boutonnières cousues auto-
matiquement en 10 secondes

*. Tension de fil qui ne doit
plus être modifiée

*. mécanisme sauteur automa-
tique pour reprisage facile

Voilà pourquoi la

BERNINA
est d'usage plus facile

L. CARRARD
Epancheurs 9 - Tél. 5 20 25

N e u c h â t e l
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CIVET DE CHEVREUIL -.65
Langues de bœuf fraîches -.70
1M0CHETTES i» p»~ «° « «*• 1,20
_ /^^î seRos_

La Pologne sous le |oug communiste

Pourquoi ces fillettes ne sourient-elles pas ?

( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

La durée d'attente varie de trois
mois à une année, selon le genre de
voyage. Dans l'écrasante: majorité
des cas, tout ce que l'on reçoi t en
guise de réponse après une attente si
prolongée, c'est une courte note ain-
si libellée : « Votre demande a été
refusée ».

Une scène pathétique

J'ai eu l'occasion de visiter le bu-
reau des passeports d'une importante
ville polonaise. Là, j 'ai assisté à une
scène pénible et pathéti que. Le hall
grouillait de gens mal habillés qui
attendaient leur tour depuis des heu-
res. Pour remplir les formalités com-
me il fallait , ils y étaient déjà venus
à une dizaine de reprises au moins.
Ils avaient tous l'air fatigué et ner-
veux. C'est pourquoi des disputes
éclataient souvent parmi eux, afin de
savoir qui devait avoir la priorité
dans la fille. Toute cette peine ne
donne qu'un très faible rayon d'es-
poir, mais ces gens s'y cramponnent.

Au mur était collée une affiche
où était dessiné un casque allemand
avec la croix gammée et l'inscrip-
tion : «Avez-vous déjà oublié ceci?»
Cela m'a rappelé le livre intitulé
« Nous n'avons pas encore oublié »

Bureau des passeports.

et abondamment illustré de photos
de la dernière guerre que j 'avais vu
à l'ambassade de Pologne à Mos-
cou. Mais les gens sont trop fati-
gués pour y faire attention , ou bien
ils y sont déjà habitués. Tout ce qui
les intéresse, c'est d obtenir un pas-
seport le plus rapidement possible.

Une fonctionnaire du bureau des

Un seul espoir : partir.

passeports m'a déclaré d un ton
plein de sarcasme :

— Ces gens perdent leur temps,
car ils ne pourront jamais quitter
le pays définitivement. Il vaudrait
mieux n'entreprendre aucune démar-
che. C'est dommage pour la perte
de temps et d'argent. Ecrire à Go-
mulka ou aller à l'église ou prier
Dieu, ça ne sert absolument à rien.
C'est vraiment ¦ une imbécillité de
premier ordre. Je n'arrive pas à com-
prendre qu'ils puissent être aussi
idiots que ça !

Inutile de demander
des explications

Lorsqu'une demande est refusée ,
aucune raison n'est donnée, et il est

inutile de demander des explications
aux autorités. D'après ce que cer-
tains m'ont rapporté, les lois en vi-
gueur interdisent la répétition de
semblables demandes, et l'on risque
un emprisonnement allant jusqu'à

Une colère justifiée
Mon séjour en Pologne a coïncidé

avec l'arrivée du premier ministre
d'un certain pays africain qui fut
invité par le gouvernement polonais.

« Mais une Invitation pareille, ça
oofite beaucoup d'argent — et c'est
nous qui payons la note pour ce sale
nègre, nous qui sommes si mal payés ».
m'ont dit beaucoup de Polonais avec
colère.

Le peuple polonais (comme le peu-
ple russe d'ailleurs), n'est pas du
tout d'accord avec la politique du
régime qui les sacrifie pour la pré-
tendue aide communiste aux pays
sous-développés. Le peuple polonais
ne consentirait Jamais à ce sacrifice,
s'il était soumis au référendum.

cinq ans, si l'on continue les démar-
ches après plusieurs refus des au-
torités.

Le seul espoir
Malgré cela, les gens se crampon-

nent à l'espoir. Mon hôtesse elle-
même a déjà vu sa demande de
sortie pour la France, où elle a des
relations, refusée à deux reprises.

— Mais je n'abandonnerai jamais
l'espoir de partir. C'est la seule cho-
se qui me soutienne. C'est un rayon
de lumière dans les ténèbres. Si ce
rayon d'espoir devait s'éteindre, je
deviendrais folle et je finirais ma
vie dans une maison d'aliénés, me
con fi a-t-elle.

Et, ce disant, elle fondit en lar-
mes. Jean POLAK.

Des « révélations »
sur la mort de Béria (?)

POLOGNE

VARSOVIE (UPI). — On n'a pu ob-
tenir aucun e confirmation à Varsovie
des déclaration s prêtées à M. Khrou-
chtchev sur de rôle qu'il aurait joué
dans la « liqu idation » de Béria .

Selon certains rapports émanant
d'« in formateurs » polonais, M. Khrou-
chtchev aurait donné, au cours d'un*
réunion secrète des leaders communis-
tes à Moscou, des détails sur la mont
de Béria. Selon ces informations, Béria
aurait , au cours d'une réunion de diri-
geants communistes tenté de prendre
son revolver que M. a K » lui aurait
alors arraché. Puis le maréchal Cyrille
Moskailenko, actuellement ministre ad-
joint de la défense, serait entré dani
la pièce et aurait abattu Béria. M.
a K > aurait ajouté «rue lia décision de
« se débarrasser de Béria avait été
prise peu de temlps auparavant ».

ZURICH, (UPI). — La Swissair com-
munique que le Douglas DC-8 à ré-
action • IB-IDA « Matterhorn » a accom-
pli le trajet Genève - New-York dans
un temps record de 7 heures et 9 mi-
nutes, le 15 novembre. L'avion avait
quitté Genève à 17 h 41, et il atterrit
à 18 h 50, heure locale (soit 0 h 50,
heure suisse) à New-York.

Le DC-7C à moteur à pist on HB-IBM
avait pris ce record , en juin 1959, en
12 heures 21 minutes, oe qui avait été
considéré comme extraordinaire.

Vol record du «Matterhorn»
entre Genève et New-York

Le « cabinet fantôme »
GRANDE-BRETA GNE

Les candidats de l'aile
gauche battus

LONDRES, (ATS - AFP). — Avec 175
voix, M. Harold Wilson, spécialiste des
questions financières, arrive en tête
des élections pour la const itution du
< cabinet fantôme » du parti travail-
liste, dont les résultats ont été rendus
publics jeudi soir.

Les onze autres élus sont : «ir Frank
Soskice, MM. Douglas Houghton, Denis
Healey, Miehael Stewart, Ray Gunter,
James Callaghan, G. R. Mitchison ,
Tom Fraser, Fred WiLIey, Patrick Gor-
don Walker et Fred Lee.

Le « cabi net fantôme » du parti tra-
vailliste, appelé officiellement comité
parlementaire , se compose au total de
quinze personnalités. MM. Gaitskell,
leader du parti , Georges Brown, leader
adjoint , spécialiste des questions mili-
taires et Herbert Bowden, chef de file
parlementaire, en font également
partie.

Tous les candidats de l'aile gauche
ont été battus.
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BERNE
Administration privée de la place de Berne demande, pour
entrée immédiate ou pour date à convenir, une

secrétaire de comptabilité
pour la correspondance bancaire et pour aider aux travaux
de comptabilité. Sera mise au courant. On demande égale-
ment un jeune

employé de banque
capable, pour gérance de fortunes. Semaine de 5 jours,
excellente organisation de prévoyance.
Faire offres sous chiffres M 121323 Y à Publicitas, Berne.

(Lire la suite des annonces classées en 14me p age.)

CL\nnuiaiy Noug offroïls piaces stables
^^-i , ^a^ dans nos usines de Sainte-

Croix et d'Orbe à

mécanicien expérimenté
connaissant parfaitement les machines-outils
et

mécanicien électricien
pour travaux intéressants et variés à notre
département des installations et entretien.
Faire offres détaillées au service du personnel
de Paillard S. A., Sainte-Croix.

Régleuse
ayant l'habitude du point d'attache, ainsi que

viroleuse centreuse
sont demandées pour travail à l'atelier ou
à domicile.

S'adresser à R. DEBROT, horlogerie, ave-
nue du ler-Mars 24. Tél. 515 04.

On cherche jeune homme travailleur
et vif comme

garçon de courses
Bons gages, semaine de 5 jours.
S'adresser à la boucherie HOFER,

Judengasse 4. SOLEURE. '
Tél. (065) 210 51 / 52

I

Nous cherchons pour les fêtes

VENDEUSES
auxiliaires

pour notre rayon ménage et jouets,
ainsi qu'une caissière.

Se présenter :

Grands Magasins La Cité

Nous cherchons VENDEUR D AUTOS
intelligent et consciencieux.
Nous demandons: candidat sérieux parfaitement au

courant de la vente, parlant le
français et l'allemand, ayant de
l'initiative et de l'entregent.
Connaissance de la branche pas
absolument nécessaire.

Nous offrons : place stable et bien rétribuée
avec possibilités d'amélioration ;
conditions de travail agréables.

Faire offres avec curriculum vitae, photo et réfé-
rences à |

lAl
Rue Vérésius 18 - B I E N N E  - Tél. (032) 3 84 44

m\\

Sa Pour le printemps prochain , nou-
WL veau garage (concession Renault)
E» siiué à l'entrée de Neuchâtel,

bjj  ̂ demande

WÊ& comptable qualifié
WÊ employées de bureau
W chef pour atelier mécanique
W réceptionnaire (mécaniaue)
' magasinier (pièces

de rechange)
mécaniciens
laveurs-graisseurs
servicemen
Adresser offres sous chiffres à P.
50.184 N., à Publicitas, Neuchâtel,
en mentionnant les prétentions de
salaire.

'

' 

' 

¦ 
' ' % . •

BANQUE de la place de Genève
engagerait

EMPLOYÉ
de langue française, ayant des connaissances
d'allemand, pour son service hypothécaire et de
crédit. .

.
Place slable et bien rétribuée. Caisse de pension.
Avancement assuré pour personne ayant les capa-
cités nécessaires. Entrée au plus tôt ou date à
convenir.

Faire offres manuscrites avec photo et curriculum
vitae sous chiffres K 250,859 X Publicitas,

, Genève.

LANDIS & GYR
On cherche une

sténodactylographe
de langue maternelle française, ayant des connaissances des
langues allemande ou anglaise.

Prière d'adresser les offres manuscrites, avec copie de cer-
tificats, photo et prétentions de salaire, à notre bureau du
personnel.

LANDIS & GYR S. A. ZOUG ¦

—¦^—i——— —, ¦ a i 
ai 
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Gain accessoire
intéressant

Entreprise demande une dame

conseillère
pour visiter les ménages particuliers (pas de vente).

ON OFFRE : rétribution intéressante et adap-
tée aux circonstances actuelles,
mise au courant approfondie.

ON DEMANDE : bonnes manières, facilités d'en-
trer en rapport avec la clien-
tèle.

Faire offres à Case postale 306, Berne 2, transit.

m
Nous cherchons pour notre département VENTE
une

employée commerciale
ayant l'habitude d'un travail précis et soigné.
Entrée immédiate ou date à convenir.
Le champ de travail comprend : la correspon-
dance libre ou sous dictée, la tenue de la car-
tothèque des clients.

> La connaissance des langues française et alle-
mande est indispensable.
Semaine de 5 jours, caisse de retraite.
Prière d'adresser offres avec copies de certifi-
cats et photo à la Direction, de la Fabrique de
chocolat VILLARS S.A., département Vente,
Fribourg.

> 
¦ ¦ 

i

r 
Maison suisse connue, bien organisée et bien introduite i
auprès de la clientèle particulière, cherche encore quelques j

| REPRÉSENTANTS ou REPRÉSENTANTES
En plaçant nos articles de toute première qualité et d'emploi
courant , ils ont la possibilité de gagner

au-dessus de la moyenne
remboursement des frais en PLUS.
Comme nos chefs représentants introduisent et soutiennent

I

les candidats pendant le travail, les débutants peuvent éga-
lement s'annoncer chez nous. j
Prière de nous faire parvenir une carte postale ou une S
lettre avec nom, adresse, âge et numéro de téléphone sous jj
chiffres T 4002 AL à Publicitas, Lausanne, et nous pren- I

Ldrons contact avec le postulant. ¦
(Il n'est pas nécessaire de faire une offre détaillée.) j

r 1

Importante banque de Zurich cherche, pour son
, bureau romand des crédits,

UNE EMPLOYÉE
de langue maternelle française comme stenc-

il dactylo pour la correspondance française et tous
' travaux de secrétariat.

I Bonne formation scolaire et professionnelle requi-
'' se, ainsi que notions de la langue allemande.
lr Entrée immédiate ou à convenir.

I 

Faire offres de services détaillées avec curricu-
lum vitae sous chiffres P. 41367 Z. à Publicitas,
Zurich 1.

!¦¦ !¦ ¦¦¦¦¦III III I N  ¦ ¦¦ ¦!¦ 
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Importante entreprise industrielle de Neuchâtel
cherche, pour son service de publicité, un

EMPLOYÉ QUALIFIÉ
Les candidats devraient disposer d'une bonne
formation commerciale, être de langue mater-
nelle française et avoir, si possible, de bonnes
connaissances de l'allemand.

Ds trouveront chez nous une activité indépen-
dante et variée dans une atmosphère agréable et
ils bénéficieront d'institutions sociales dévelop-
pées et de la semaine de 5 jours.

Prière d'adresser offres manuscrites détaillées,
avec les annexes habituelles sous chiffres A. Y.
4131 au bureau de la Feuille d'avis.

' 
¦
. .,

'
. .
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SECRETAIRE
qualifiée, de langue maternelle allemande,
serait engagée tout de suite ou au début de
l'année prochaine dans un bureau de la
place. Bonnes connaissances du français- et
de l'anglais exigées.

Adresser offres écrites à W. U. 4128 au
bureau de la Feuille d'avis.

FABRIQUE D'HORLOGERIE de Bienne
offre place stable à

employé de fabrication
de préférence bilingue. Poste indépen-
dant de responsabilités et d'avenir
pour personne capable. Il est nécessai-
re que le candidat ait quelques con-
naissances pratiques de l'horlogerie.
Faire offres sous chiffres AS 17828 J»
aux Annonces-Suisses S.A. «ASSA»,
Bienne.

Je cherche, à Neuchâtel ou aux environs,
personne désirant faire à domicile du tra-
vail de

DACTYLOGRAPHIE
et prendre des téléphones.

Connaissances du français et de l'alle-
mand indispensables. Adresser offres écrites
à D. X. 4058 au bureau de la Feuille d'avis.

On cherché pour la culture d'un domaine
vitieole en terre neuchàteloise (Installa-
tion moderne et mécanisée),

domestique marié
Entrée début Janvier 1962.
Place stable et bien rétribuée.
Appartement à disposition.
Faire offres avec certificats et références
sous chiffres P 6366 N à Publicitas , Neu-
châtel.

Importante entreprise de la place de NEUCHATEL
cherche un collaborateur de premier ordre, capable
de fonctionner comme

SECRÉTAIRE DE DIRECTION
et d'assumer la responsabilité du département

PUBLIC RELATIONS
Le candidat doit :
— être de langue maternelle française (la connais-

sance de l'allemand et éventuellement d'autres
langues serait un atout) ;

— posséder une très bonne formation commerciale
et plusieurs années de pratique dans des fonc-
tions similaires ;

— avoir de la facilité dans la rédaction et les
contacts avec le public ;

— être bon organisateur et capable d'un travail
indépendant ;

— avoir entre 25 et 45 ans environ.
Outre un champ d'activité très varié, notre futur
collaborateur trouvera chez nous :
— un climat de travail dynamique et progressiste ;
— un salaire en rapport avec ses fonctions et

capacités ;
— une caisse de retraite et des prestations sociales

intéressantes.
Les candidats répondant à nos exigences sont invités
à présenter leurs offres complètes (avec spécimen
d'écriture et photo) sous chiffres L. H. 4098 au bureau
de la Feuille d'avis.

Le Département politique fédéral
cherche des stagiaires pour le service de
chancellerie de ses représentations
diplomatiques et consulaires à l'étranger

Conditions d'admission t
être de nationalité suisse seulement ; être né après le
1er septembre 1934 et avant le 1er septembre 1942 ;
être en bonne santé ;
posséder soit un certificat de capacité comme employé
de commerce ou employé administratif , soit un diplôme
de fin d'études d'une école de commerce ou d'adminis-
tration, soit encore un certificat de maturité ou d'au-
tres titres équivalents ; avoir une connaissance suffi-
sante d'une seconde langue officielle ;
connaître la dactylographie ;
avoir exercé une activité dans l'économie privée ou
l'administration pendant deux ans au moins.

Les candidats qui auront réussi les examens d'admission
accompliront un stage de deux ans en partie à Berne et en
partie à l'étranger, à la suite duquel ils seront appelés à
subir un examen de fin de stage.
Les offres doivent être adressées au Département politique
fédéral à Berne, jusqu'au 31 décembre 1961.

Pour tous renseignements complémentaires, s'adresser au
Département politique fédéral (tél. 031/61 22 15) qui remet-
tra, sur demande, aux intéressés les règlements d admission
et d'examen ainsi que l'avis de mise au concours des places
vacantes à pourvoir, paru dans la « Feuille fédérale » du
16 novembre 1961.

Département politique fédéral.

DÉCOLLETEURS
trouveraient situation stable et bien rétribuée
dans notre département moderne équipé de ma-
chines « Tornos ». (Semaine de 5 jours, caisse de
retraite, logement, etc. Tous avantages sociaux.)

Faire offres à Wermeille & Co, Saint-Aubin -
Neuchâtel. Tél. (038) 6 72 40.
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IÎ lVl iQV if^^l au seuil de l'hiver
Gonnaissez-vous
votre région ?

Je suis monté à Enges.
Je me suis arrêté à Enges...
... et j 'y serais bien resté jusqu'à

la fin de mes jours !
Ah ! quelle contrée magnifique ; et

quel village sympathique I

L'automne est f ait pour lui
C'est en effet la plus belle des sai-

sons pour se rendre à Enges. Le vil-
lage émerge au-dessus du brouillard.
Les forêts d'alentour sont de toute
splendeur. Et le ciel intensément
bleu surgit d'un seul élan au-dessus
de la crête boisée de Chaumont. Cou-
leurs et beauté qui se révèlent accom-
pagnées par les sonnailles des trou-
peaux.

Cela crée, d'ailleurs, en ce haut
pays, un contraste un peu surpre-
nant : celui de toutes ces couleurs,
vitrail étincelant de bleu, de roux,
de fauve et de vert — et celui de
la paix immense, bienfaisante, répan-
due au long des sous-bois, des lisiè-
res, des pâtures et des labours.
Silence et paix d'une nature s'ap-
pretant au grand repos de l'hiver —
avec seulement le chant des cloches
des troupeaux.

Le village, qui n'est pas
comme un autre

Bien installé sur un replat de
terrain, le dos à la pente, face au
couchant, il n'a rien de secret. Il se
révèle à nous dès le premier abord,
et pourtant, on le sent très personnel.

On peut, en effet , sans peine, en
voir toutes les maisons, et chaque
façade de chaque maison ; car elles
sont séparées les unes des autres
par des cours, des vergers, des jar-
dins. Mais les habitants se livrent
moins facilement ; ils ont leur vie
bien à eux, la solitude de leur
village les oblige à compter avant
tout sur eux-mêmes plutôt que sur
autrui. Solitude qui a façonné et
trempé leur caractère, permettant
des réalisations intéressantes, parfois
inattendues.

C'est le cas, par exemple, de l'abat-
toir communal. Mener le bétail de
boucherie à Saint-Biaise ou à Ligniè-
res ? Un véritable voyage, surtout
en hiver, quand les routes sont
encombrées de neige. Alors, les gens
d'Enges ont construit et installé chez
eux un abattoir très moderne, mieux
équipé que ceux de villages souvent
plus aisés.

La vie des habitants
Enges est une commune ; et une

commune bien neuchàteloise ! Mais
une partie importante des commu-
niers habitent le hameau de Lordel

et les fermes disséminées aux en-
virons. Le village et ses alentours
comptent environ 150 habitants, pres-
que tous agriculteurs, propriétaires
de troupeaux réunissant 300 têtes
de bétail bovin.

Chose étonnante, E n g e s  dispose
d'une grande salle où sociétés et
groupements de la commune — ti-

Le village d'Enges, qui n'est pas grand , mais vraiment charmant.

reurs, société d'accordéonistes Enges-
Lordel — et des villages environ-
nants viennent volontiers organiser
leurs manifestations. Des séances de
cinéma y sont données en hiver pour
les enfants des écoles.

Il n'y a là ni atelier ni fabrique,
mais un hôtel-restaurant, une laiterie,
une épicerie. Le collège se trouve
à 20 minutes de marche au-dessus
du village, c'est-à-dire à mi-chemin
entre Enges et Lordel. Un instituteur
et une institutrice y tiennent les clas-
ses primaires, la femme de l'insti-
tuteur donnant aux fillettes les leçons
de travaux à l'aiguille.

Fait de plus en plus rare : il n'y
a pas de Conseil général à Enges,
les décisions importantes étant prises
par l'assemblée générale de la com-
mune, dirigée par un Conseil commu-
nal de 5 membres. Le territoire
communal est vaste, recouvert en
partie de très belles forêts apparte-
nant à l'Etat et à la commune.

Le problème de l'eau
Il est des plus importants et il est

nécessaire qu'on sache, en nos villes
où tout est confort et facilité, que
des villages, même si proches de
nous, peuvent être privés d'eau dès
qu'une période de sécheresse se pro-
longe. Et alors, chaque acte de la vie
courante se complique terriblement.
Ménage, nettoyages, lessive, toilette
et boisson — le bétail qui doit être
abreuvé ! — tout est concentré au-

tour de cette question alarmante :
« Combien d'eau peut-on u t i l i s e r ? »

L'u n i que réservoir de la commu-
ne ne suff i t  évidemment pas à
alimenter le village pour tous ses
besoins ; aussi, chaque ferme a-t-elle
sa citerne. Mais encore , faùt-il qu 'il
pleuve pour les remplir  ! L'hôtelier
vient de découvrir une source, à

très vite du village. On voit, à notre
^droite, uine splendide allée d'arbres »

^phi'sieuirs fois centenaires, qui con- '
^ dvtit à une maison que l'on ne peut

que deviner. Mais, après tout, ne
serait-ce pas le château de la Belle
au Bois dormant ?

Non ; ce n'est pas un château.
On, s'en aperçoit un peu plus loin,
quand un pan de toit et l'angle
d'une façade se laissent deviner
dans le feuillage. C'est bien une
maison ; une de ces propriétés de
campagne d'ancienne famille neu-
chàteloise, comme il y en a plu-
sieurs dans les villages du Vignoble,
du Val-de-Ruz, des Montagnes ; pro-
priétés riches de souvenirs, de tra-

50 mètres de chez M : 5 litres-
minute, c'est déjà une aubaine !
Mais cela ne suffit pas ; si elle est
potable, il faut encore capter cette
eau et l'amener sur l'évier.

Il faut aussi songer au service
du feu. Là encore, les habiitamits
d'Enges ne peuvent compter que
sur eux — du moins au long du
premier quart d'heure d'un sinistre,
c'est-à-dire l'instant généralement
le plus important, celui durant le-
quel on empêche l'incendie de se
développer, ou, au contraire, celui
où le feu prend soudain des propoir-
tions catastrophiques. Il est donc
compréhensible que chaque homime
du village — sans distinction d'au-
cune sorte — fasse partie du corps
des sapeurs-pompiers.

Les alentours du village,
qui sont de toute beauté

Je suis donc monté à Enges.
J'ai visité le village.
Puis, je suis parti me promener

dans les environs.
Une demi-heure de marche suffit

amplement pour nous conduire de
surprise en surprise, avec retour
à notre point de départ.

Le village est fortement appuyé
à la côte de Chaumont , situation
qui crée une opposition surprenante
entre cet écran massif recouvert de
forêts et l'espace démesuré qui
s'étend à l'ouest et au sud , loin
par-dessus le lac de Neuchâtel;

En prenant le petit chemin qui
par t à côté de la chapelle, on sort

dition , d'intimité familiale.
Notre chemin nous conduit à

flanc de coteau, .vire â gauche,
et tout à coup, nous place en face
d'un panorama unique. Nous domi-
nons de très haut la plaine séparant
Chaumont de Joliment, traversée
par la Thielle. A droite et à gauche,
les lacs de Neuchâtel et de Bienne
sont posés là, comme deux flaques
d'argent dans lesquelles étincelle le
soleil , alors que l'horizon se perd
en une brume automnale. Mais,
devant nous, les Préalpes et les
Alpes se découpent sur le ciel,
resplendissantes de toute la blan-
cheur d'une neige nouvelle, fraîche-
ment tombée la nuit dernière.

On comprend sans peine que,
derrière nous, au-dessus de nous, et
là-bas, près de ces noisetiers, et
plus loin encore, tant de chalets
et de maisonnettes de week - end
aient poussé hors de terre, surgies
du sol comme d'énormes champi-
gnons. C'est que vraiment, de là,
ils ont une vue extraordinaire I

Continuons encore notre prome-
nade en direction de la forêt ma-
gnifique près de laquelle paît un
troupeau de vaches. L'île de Saint-
Pierre se dessine au milieu du lac
de Bienne ; la chapelle de Combes
paraît toute blanche dans la ver-
dure ; le plateau de Diesse se de-
vine au pied du Chasserai. Et les
arbres immenses, au feuillage splen-
didement coloré, nous attendent
pour se faire admirer.

Remontons la pente à travers
champs, laissant à notre droite la
propriété de Grange-Vallier — en-
core une vieille propriété de fa-
mille neuchàteloise — sertie dans
un vallonnement. Nous atteignons
ainsi un autre chemin qui nous re-
conduira sans peine à Enges. Toute-
fois, avant d'arriver au village,
éloignons-nous sur la colline pro-
che, pour le voir de haut en bas.
Chaque maison, chaque passage et
chemin se révèlent alors à noua
avec une précision géographique
étonnante. La petite chapelle est là,
bien blanche, et, tout près, la croix
de pierre dressée à la sortie du vil-
lage.

La petite chapelle d'Enges

cule. Ce sont les minutes de silence,
à la tombée du jour , durant les-
quelles est sonné l'angélus. Coutu-
me maintenue au long des siècles
et Observée m a i n t e n a n t  comme
jadis.

Il est vrai que la chapelle appelle
au recueillement. Poussons donc le
petit portail à claire-voie qui y
conduit, ouvrons la vieille porte,
entrons. Tout de suite, à portée de
main, nous sentons le chanvre ru-
gueux de la corde avec laquelle on
fait sonner la cloche, et qui pend
là, dans la chapelle. Contre la pa-
roi ouest, deux plaques commémo-
ratives rappellent le séjour à Enges

Enges : centre gastronomique
On n'y penserait guère, en arri-

vant dans ce village éloigné de
toute voie de forte circulation. Et
pourtant c'est le cas.

Voilà bien longtemps déjà, un
agriculteur de l'endroit faisait de si
bonne tommes que leur réputation
s'était étendue loin à la ronde. On
se rendait à Enges dans le seul but
d'en déguster ! Mais actuellement,
le choix des mets excellents ne
comprend pas seulement des tom-
mes, si bonnes fussent-elles. Je
vous ai dit qu'il y avait là un abat-
toir moderne — c'est qu'on y dé-
bite bien des cochons ! Le jambon
à l'os est une spécialité de l'en-
droit, ainsi que les menus où le
gibier figure en place d'honneur !
Enges : pays de chasse 1 Bien sûr ;
les côtes de Chaumont, les forêts
environnantes sont giboyeuses à
souhait, aussi ne s'étonne-t-on pas
que le civet et l'entrecôte chasseur
attirent . là-haut des gourmets ve-
nant non seulement des environs,
mais même de Zurich, de Lucerne,
du Tessin !

des internés polonais. En face, une
grande fresque recouvre la paroi du
haut en bas. Une inscription com-
mentant cette peinture débute ainsi:
« Cette fresque traitée comme une
tapisserie murale représente le pays
de Seeland avec les trois lacs. Les
quatre personnages représentés sym-
bolisent les r é f u g i é s  venus en
Suisse... » Il s'agit en premier lieu
de « Jeanne-Antide Thouret, fonda-
trice de la Congrégation des Sœurs
de la Charité de Besançon, venue
à Enges même — 24. VI. 1797 > ;
puis des Bourbakis, des soldats de
1914-1918, enfin des Polonais de la
dernière guerre. Cette œuvre, d'ail-
leurs, est due à l'un d'eux : Michal
Kali. Traitée avec une certaine naï-
veté et beaucoup de sincérité, elle
donne à cette petite chapelle mon-
tagnarde un cachet inattendu. En
tout cas, on reconnaît parfaitement
le panorama que nous avons admiré
tout à l'heure.

Deux familles catholiques se ren-
dent à la chapelle pour la messe
que le curé de Cressier vient y dire
une fois par mois. Les autres fa-
milles, protestantes, montent au col-
lège, où a lieu le culte. Mais on étu-
die en ce moment la possibilité de
faire les services divins des deux
confessions à la chapelle, ce qui
serait un bel exemple de fraternité
chrétienne. On envisage également
de faire un cimetière à Enges qui,
actuellement, n'en a pas, et de rat-
tacher la p a r o i s s e  à celle de
Lignières.

Le soir est là,
l'angélus sonne

Un instant émouvant attend tous
ceux qui ont prolongé leur passage
à Enges jusqu'à l'heure du crépus-

Ecoutez... ce sont les derniers bat-
tements de la petite cloche. L'heure
de l'angélus est passée. Le grand
silence de la montagne emplit ce
pays de forêts et de pâturages.

Qu'il doit faire bon vivre à Enges I
Tristan DAVKRNIS.

DÉFENSE
DE FUMER...
9 vous disent vos dents quand

elles ne connaissent pas le
• dentifrice D U R B A N ' S  D E -

t N I C O T  I N .

9 
DURB>N'S DENICOTIN combat
efficacement la formation de

Q tartre et de taches brunes
laissés par la nicotine, sans

W attaquer l'émail.

• DURBAN'S DENICOTIN combat
le péril jaune.

Quelle sensation de fraîcheur,
• quel bien-être pour la bouche,
_ quelle haleine fraîche,

quel plaisir pour vous... et

Q pour les autres.

En vente chez votre fourn isseur

Ma sœur aussi
le trouve

' w*Z 'è
formidable le - %
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jgt YOGHOURT

Si on la laissait faire, elle
n'hésiterait pas à liquider son
gobelet à chaque dessert
Nature et arômes de fruits
naturels : 30 ct
Velouté au puffrurt de
saison: 40 Ot

• T -Le yoghourt qui se savoura
jusqu'au.bout I

Le café frais moulu est beaucoup
plus aromatique et rend davantage I

É 

C'est un plaisir

**J , 'e csfé avec
,vv, JL V ,S  ̂

,e 
moulin

^Épt̂ i? ĵyy? à café é,ec
"t/M  ̂**wy triciue S0L,S

Fabrique de timbres

t e n  
caoutchouc

G. L U T H I
_^-. Parcs 31, Neuchâtel . Tél. 6 65 58

Cbé&ugïkj LIVRE VITE ET BIEN
'fMilœjiHffiSŒ! Demandez sans engagement

le prospectus No 11 avec modèles
et prix

HSURai

DIGESTION
LABORIEUSE?

Après «n repas qui voua fait craindre
un lendemain difficile, prenez le soir
un ou deux GRAINS DE VALS. Ils
aideront vos fonctions digestives à
faire face à une tâche inaccoutumée.
25 grains ; Fr. 1.75 ; 50 grains : Fr. 2.70.
QGtmtm»

Il f t •*_ •* J J M 1IL oofifiiti Qfis pani DI*UU&IMESJ

effets surprenants
du Lait de Vichy

sur la peau
Doux comme nn baume, très riche ea
éléments naturels bienfaisants poux.
la peau, le LAIT DE VICHY a sa place
dans chaque foyer. H assoie l'hygiène
et la toilette quotidienne da nourrisson,
de l'enfant et de l'adulte. Il combat
les irritations (dartres, piqûres d'in-
sectes, brûlures légères) et .rend à la
pean souplesse et douceur.
LE LAIT DE VICHY est pour la

Ê 

femme le démaquillant idéal.
I H convient à tons les épi?
! dermes qu'il fait respirer et

 ̂
revivre. C'est nn produit

J des Laboratoires Dermato-
1 logiques de VICHY. H est
1 en vente exclusive chez votre

pharmacien. .,



BAS

t

Que vous désiriez
un bas
avec ou sans couture
vous trouverez toujours
le bas de votre choix

Coloris d'hiver :
Caramel
Palissandre

[ '̂ TJ  ̂Â 7m\)Llttl'/ 7, Â À . M̂-J . IX

Vous aussi, cet hiver sur SKIS MÉTALLIQUES
?' avec fixations de sécurité complètes

8450| Seulement %0u^aT
l a payer à la livraison ; _

' le solde en 12 mensualités de Fr. «¦# i *
¦

C'est une offre du magasin René Schenk - SpOftS
Chavannes 7-15 Neuchâtel

'mk\\aâa\\smmmâ \msmXasmkmaâaââ\m\m% ^^

—^  ̂ , «t

/ \
Cadeaux francs de douane
pour vos parents et amis en

Pologne / Yougoslavie
Hongrie / Roumanie

Tchécoslovaquie
Expédition sûre et légale uniquement par la représentation
générale officielle ou le bureau central de réception
PALATINTJS S. à r. 1. Zurich 1/23

tél. (051) 23 60 77
Jusqu'à fin novembre :
Scbutzengasse 24 ;
dès le début de décembre !
Schwedzergasse 10

Veuillez passer vos commandes de Noël Jusqu'à fin novembre.
Demandez nos nouveaux prostectus.

¦T ÉL. 5 17 12 GRAND'Rtie 4
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\éf? I H '¦¦'&?*/ ¦¦ fi fourrure précieuse

^ippéoîSttulG- l ^^w» | —*«., ' ¦ I I ^aw ^mr m ^dri. **** ¦̂PHHMWMLIPvi son visage.
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^gp *%$&' -™ La Chaux-de-Fonds
20, rue de Bourg, Lausanne

Pour demain, dimanche IH

Un bon POULET... I
mais nn frais et dn pays jgE

LE MAGASIN SPÉCIALISÉ fl

LEHMHERÊ FR èRES I
vous donnera satisf action I

Neuchâtel Place des Halles Tél. 5 30 92 El

(

¦H9 Automobilistes I
llll||P* Accumulateurs I

de première qualité à prix avantageux ¦ |jj

B O R E L  I
Meunlert 7a  - P E S E U X  - Tél. 815 12 p

REPRÉSENTANTS RÉGIONAUX ! v '

ta Chaux-de-Fonds i A Montandon, ru* du Collège 52 ; Clarens : J.-P. Nafzger ;
Gousset i Ed. Prancey ; Fribourg : J. Roggo, Pérolles 55 ; Genève : Motors et

Equipement S. A., 11, bd d* la Cluse ; Lausanne : A. Hoffmann, Garage Rose-
mont, 9, avenu* d'Ouchy ; H. Gaulis, Garage des Nattons, 30, avenue d'Echal-
len ; Neuchâtel ¦ J. Barbey, Draizes 69 ; Porrentruy : L. Noirat ; Saint-Biaise :
J. Jaberg ; tion i E. Bovier, avenue Tourbillon ; Villaz-Saint-Pierre : A. Piccand.

A" ¦
Rondement d'une voiture é** sŜ \ H Ji 1"̂  I «**% I
de classe moyenne C - .C J l w l t jl ¦ ^ 1

A 
entretien d'une ^_ ^^ !
petite voiture I O A Vj  igmi

m ^k voiture utilitaire Combi ; WM
Jwasm de grand volume est l'idéal ! *

m 
 ̂

voiture de 
tourisme

ÂwÊÊaaW, puissante et racée ' •

W&J?£\±J\-*f c±J if $&^9<y - rJBSBHIa^ffSaTànSSWBTtlttHMiaa^ir*̂ -- s^^TTTTT̂ —T—. ''̂ ^-SB5&^TëX
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ISAR camionnette fr. 6390.- ^Ê 
"" 

i" ' ,,'J^,
ISAR l imousine fr. 5890.- mf ^̂ j t̂JSS &̂^̂ Êk
Gorjgomobil sport fr. 4750.- Mgf ]  »L*Tê B^"

ISAR S.A. B̂ÊÊm m
Urdorf/Zurlch , Bernstrasse 127 ^^^fc^i YsîÈj r̂
Tél. 051/983232 ^^BH^^



On engagerait pour
tout de suite

SERVEUSE
nourrie, logée ; congé le
dlmanche. S'adresser au
bar ATiBA , Flandres 5,
Neuchâtel, tél. 4 02 32.

On demande un

jeune homme
pour la c a m p a g n e .
Etranger accepté. S'adres-
ser k Gilbert Tanner,
Landeyeux . Fontaines,
tél. 7 10 81. .

HOTEL DES XIII CANTONS, PESEUX
cherche

SOMMELIÈRE
pour le bar et la salle à manger.
Petit logement à disposition.
A la même adresse, on cherche une

sommelière remplaçante
Se présenter ou téléphoner au 8 13 09.

I "1¦ Pour nos rayons de bas, lingerie ¦
¦ et vaisselle, nous cherchons

I
' vendeuses Jainsi qu'une

¦ 
jeune manutentionnaire j

pour notre service « dépôts ».

I

II s'agit de places stables dans
de bonnes conditions de travail. S
Entrée immédiate ou à convenir. g
Salaire selon entente. }
Faire offres à la Direction des

I -* " I

I r̂z-i

Zurich
COMPAGNIE D'ASSURANCES

Service des sinistres pour la Suisse romande
Grand-Chêne 2 LAUSANNE
Nous cherchons un

COLLAB O RATEUR
QUALIFIÉ

auquel sera confiée une tâche intéressante, comportant de
l'initiative, des responsabilités et des perspectives d'avenir.
Les candidats ayant déjà l'expérience des affaires d'assu-
rances, éventuellement au courant du service des sinistres,
auront la préférence. Rétribution selon entente, caisse de
pension. Offres manuscrites avec curriculum vitae, photo,
copies de certificats et références.

GAIN ACCESSOIRE
intéressant

Entreprise demande une dame

CONSEILLÈRE
pour visiter les ménages particuliers (pas de vente).
ON OFFRE : rétribution intéressante et adaptée aux circonstances

actuelles, mise au courant approfondie.
ON DEMANDE : bonnes manières, facilités d'entrer en rapport avec

la clientèle.
Faire offres à Case postale 306, Rerne 2, transit.

COMMERCE DE PRIMEURS
cherche pour tout de suite

ou époque à convenir

chauffeur-livreur
possesseur du permis poids lourd.
Faire offres à Ch. Marazzi-Imer,

Saint-Elaise - Tél. 7 53 06

¦nBBHar87WBWmi " ii t ^âââVââmâââââââaâWâââ'

Contremaître
1 ou 2 contremaîtres qualifiés, pour
diriger travaux de maçonnerie et béton
armé, sont demandés pour date à con-
venir par ancienne entreprise, dans
ville des bords du Léman.
Faire offres avec prétentions de sa-
laire et copies de certificats sous chif-
fres P 25-12 V, à Publicitas, VEVEY.

irr—™"™-~"~~~"'~' ~~"" ÎMI»II»

Nous cherchons un

bon vendeur
de préférence jeune, connaissant
la branche articles de ménage -
quincaillerie. Semaine de 48 h, sa-
medi après-midi congé. — Faire
offre sous chiffres D. Z. 4088 au
bureau de la Feuille d'avis.

7 - " ,'" \ Entreprise industrielle de la
ï '7 place cherche, pour 4e début de

H employé (e) de bureau
L '. Place intéressante pour per-
ty-.. .¦/ ' ;• sonne capable et active. Semaine

jf : Faire offres, accompagnées de
i j certificats et photo, sous chiffres
\ i 1 V. 4129 au bureau de la
t f-  j Feuille d'avis.

SHoaMBZnaVP'iKZBî BVfsajnarsBni viit̂ B̂ B̂ B̂ BSCCaAHBiajaBsB

Clinique du Crêt, Neuchâtel
cherche

aides de cuisine
Entrée immédiate. Postes stables ou
remplacements. Tél. (038) 5 79 74.

La Ranque des Règlements Internationaux, à Bâle,
cherche .

j eune employé
.•• . . ¦ ¦¦ .<a ¦ ' • '-:7 .

i pour la comptabilité et la correspondance. Bonne
formation bancaire. Bonnes connaissances du
français et de l'allemand (éventuellement de l'an-
glais).
Semaine de cinq jours ; droit à la retraite.
Adresser offres avec curriculum vitae, photogra-
phie, copies de certificats et références" au Service
du personnel de la banque, Centralbahnstrasse 7,
Bâle.

RE^VUMiinrw NQUS offrons p]ace stable
^- mr et intéressante dans notre

usine de Sainte-Croix à

mécanicien; régleur
pour machines de haute précision : telles que

! aléscuses automatiques, fraiseuses à program-

I m e
, tours semi-automatiques, rectifieuses , etc.

Faire offres détaillées au service du personnel
de Paillard S.A., Sainte-Croix.

LE GARAGE DU LITTORAL
J.-L. SEGESSEMANN

Pierre-à-Mazel 51 NEUCHATEL

cherche un

laveur-graisseur qualifié
Bon salaire. Retraite. Caisse-mala-
die. Etranger accepté. Tél. 5 99 91

ou se présenter.

Grand garage de la place cherche

un serviceman
pour son service d'essence. S'adres-
ser

GARAGE HUBERT PATTHEY
Pierre-à-Mazel 1 Neuchâtel

¦ ¦

H. SANDOZ & Co.
Bezzola & Kocher, successeurs

engagent immédiatement ou pour
époque a convenir,

pour leur fabrique de Moudon,

, ACHEVEUR-M ETTEUR
en marche

capable de former du personnel
pour mise en marche

RÉGLEUSE
capable de former du personnel.

Se présenter ou faire offres
83, avenue Léopold-Robert,

la Chaux-de-Fonds.

On cherche ^

demoiselle de réception
pour cabinet dentaire, k Payerne. Débu-
tante éventuellement acceptée. Nourrie et
logée. Faire offres sous chiffres AS 63,923 N,
aux Annonces Suisses S. A., Neuchfttel. I

Home d'enfants cherche

deux jeunes filles sportives
ayant l'habitude de s'occuper d'enfants ; un
poste à pourvoir du 19 décembre au 6
janvier, un autre de mi-décembre à Pâques
1962. Bons gages. Congés réguliersvÇcrire,
avec référence^; au home 

 ̂
Les Mioches »,

Chesières.

2 associés (es) sont demandés (es)
dont : une personne capable d'as-

sumer tous les travaux de
bureau et
une autre pour les achats
et ' les ventes au magasin,

par jeune homme du métier ,
pour la reprise d'un excellent
commerce.
Ventes annuelles Fr. 600,000.— et
c o m m a n d e s  en portefeuille
Fr. 250,000.—. Mise au courant
complète.
Capital nécessaire pour chaque
associé (e) de Fr. 20,000— à
50,000.—. Salaire fixe à chaque
associé (e) Fr. 1500— par mois
plus bénéfice.
Adresser offres par écrit sous
chiffres P 6336 N à Publicitas ,
Neuchâtel.

Nous cherchons

une sommelière
en qualité d'extra, pour 2 ou 3 jours
par semaine (samedi - dimanche). —
Prière de faire offres au restaurant
des Halles, à Neuchâtel.

Dame, fonctionnaire,
avec fillette de trois ans,
offre

place agréable
à Berne k gentille per-
sonne, aimant les en-
fants. Petit ménage fa-
cile, conviendrait à Jeu-
ne fi lle ou personne
d'un certain âge. Vie de
famille. Adresser offres
écrites à V. T. 4127 au
bureau de la Peuilie
d'avis.

On cherche

OUVRIER
pour travaux de vigne
et ' de cave. Tél. (038)
6 62 58.

Je cherche

femme de ménage
pour quelques heures
par semaine, quartier
Tivoli. Tél. 4 00 34.

Fabrique de verres de montres
Huguenin et Folletête cherche

polisseuses habiles
Personnes débrouillardes seraient
éventuellement mises au cou-
rant. Se présenter : Portes-Rou-
ges 163, Neuchâtel.

Nous cherchons, pour entrée Immédiate ou à
convenir, un jeune

pâtissier - boulanger
capable et consciencieux. L'Intéressé doit être
avant tout excellent pâtissier mais connaître aussi
la boulangerie.

Salaire et conditions sociales intéressantes. La-
boratoire moderne.

Adresser les offres, avec références, à la bou-
langerie-pâtisserie PATTHEY, la Brévlne (NE).

Je cherche une «

PERSONNE DÉVOUÉE •
et de confiance, pour s'occuper du ménage
et de mon épouse, laquelle a perdu l'usage !"
de ses mains. — Pour tous renseignements ? ï
et offres , prière d'écrire à Case postale 317,
la Chaux-de-Fonds.
¦ ¦WM I I

Garçon
de maison

est demandé. Bon salai-
re . Se présenter k la
brasserie de la Rosière,
tél. 5 93 73.

Nous cherchons

femme
de ménage

un demi-Jour par semai»
ne, k Serrières. — TéL
8 40 08.

JEUNE F1LL£
~

est demandée pour le
buffet et pour aider au
service. Se présenter à
la. brasserie de la Rosiè-
re, tél. 5 93 73.

REPASSEUSE
capable est cherchée
pour une Journée tou-
tes les six semaines en-
viron, pour ménage soi-
gné. — Adresser offres
écrites k 1711 - 710 au
bureau do la Feuille
d'avis. 1

LE BAR

cherche

garçon d'office
et de buffet

Se présenter au Café-
Bar 21, faubourg du Lac
21, Neuchâtel, tél. 5 83 88.

Jeune fille, Suissesse
allemande, très bonnes
connaissances du fran-
çais, cherche pour le
printemps 1962, emploi
dans

BUREAU
en quallté de télépho-
niste, pour la réception
ou autre travail Intéres-
sant et varié. Faire of-
fres avec conditions sous
chiffres R. O. 4123 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Quelle entreprise possédant un départe-
ment offset désirerait engager

CONDUCTEUR
connaissant très bien la photo, la copie sur
plaque et la mise en page ? Adresser offres
écrites à R. T. 4125 au bureau de la Feuille
d'avis.

On chercha)

fille de cuisine
Entrée Immédiate ou à
convenir. S'adresser au
restaurant de l'Union^
Couvet, tél. (038) 9 6168

Nous cherchons

jeune homme
travailleur et débrouil-
lard. Se présenter chez
G. Etienne, brlc-à-brac,
Moulins 13.

N5&CT3Ltcr.idi VsKfî4
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Je cherche 4 ou 5
bons

monteurs
électriciens
salaire élevé.

Tél. 5 90 50
Crêt-Taconnet 32

Dame cherche

jeune fille
pour ménage soigné.
Possibilité de suivre des
cours. Adresser offres
écrites k A. W. 4085 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille, forte et
active, est demandée
comme

aide de cuisine
k l'hôpital Pourtalès.

On cherche :

pâtissier -
confiseur

Jeune fille intelligen-
te, parlant le français,
comme

aide-vendeuse
serait mise au courant.
Nourrie, logée, blanchie.
Sadresser à la boulange-
rie - pâtisserie - épicerie
Jean Haslebacher, les
Geneveys - sur - Coffra-
ne (NE), tél. 7 6121.

On demande

femme
de ménage

deux heures régulière-
ment, du lundi au ven-
dredi. Se présenter chez
Mme Ed. Bourquin, Côte
81, ou téléphoner aux
heures des repas au
5 20 44.

La nouvelle N S U ĵ  )
J

PRINZ , 4
est là 3-30 CV, 120 km/h , moins

de 6 1 aux 100 km

Votre agent N S U  P R I N Z  vous attend
pour une course d'essai

GARAGE DE BELLEVAUX
Tél. 515 19

JEUNE FILLE
cherche place dans fa-
mille avec petit enfant,
pour aider au ménage
et se perfectionner dana
la langue française. Tél.
8 42 08.

Jeune homme de 16
ans, sérieux, sortant de
l'école au printemps,
cherche

place de volontaire
si possible dans un pen-
sionnat k Neuchfttel ou
aux environs. S'adresser
k Hans Haller, Brelten-
ralnstrasse 21, Berne.

Pour le printemps 1962.
nous cherchons, a Neu-
châtel, une place de

VOLONTAIRE
pour une Jeune fille
hors des écoles, dans
une pharmacie ou une
droguerie, en vue de
perfectionner ses con-
naissances de la langue
française. — Adresser
offres k Mme Burtscher,
Schmldllweg 5, Wetzlkon
(ZH).

Pensionné AVS
cherche, pour le début
de Janvier , emploi facile
k Neuchâtel, comme
commissionnaire, encais-
seur, magasinier ou pe-
tits travaux de bureau,
etc. Connaît également
l'électricité, la mécani-
que et la menuiserie. —
Faire offres avec condi-
tions sous chiffres P.
6356 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

COIFFEUR
POUR DAME
Diplômé Italien

cherche place pour tout
de suite ou date k con-
venir. Faire offres à M.
A. Vlncenzi. c/o A. Jac-
chlnl , Bellevaux 2, Neu-
châtel.

COUTURIÈRE
Allemande, de 22 ans,

désirant se perfection-
ner en français, cher-
che place dans famille
ou atelier de couture k
Neuchâtel. Entrée en
Janvier. Adresser offres
k famille R. Carml . Bé-
vilard , tél. (032) 5 24 14.

A vendre

souliers de ski
No 34. S'adresser a la
cordonnerie Guggisberg,
Poteaux 6.

A vendre train élec-
trique « Buco » complet.
S'adiresser chez M. Ro-
ger Persoz, k Cressler-
Neuchâtel , dés 19 h 30.

A vendre un

PIANO
noir d'occasion, en boa
éta. Mme Trost, ruelle
Vaucher 7, Neuchâtel.

Nous cherchons pour
le printemps 1962

une place d'échange
pour notre fils qui aura
quitté l'école, dans en-
treprise agricole bien or-
ganisée et de moyenne
Importance. Vie de fa-
mille et bons soins dé-
sirés.

Nous avons une entre-
prise de 10 hectares,
bien Installée, et nous
offririons les mêmes con-
ditions. S'adresser à E.
Rufer-Marti, Hardern,
Lyss, tél . (032) 8 41 65.

Jeune fille française, ayant diplôme trame
maternelle cherche, à Neuchâtel ou aux en-
virons, ' ,

place auprès d'enfants
dans clinique ou famille. Faire offres écrites
ou téléphoner à la clinique du Crêt, Neu-
châtel. Tél. (038) 5 79 74.

Comptable-correspondant
grande expérience dans tous les travaux
de bureau, ayant de l'initiative, connais-
sance de l'allemand, bonnes notions d'ita-
lien et d'anglais, habitué à diriger du per-
sonnel , à visiter et recevoir la clientèle,
travaillant de façon indépendante,

CHERCHE PLACE
si possible à la demi-journée.
Adresser offres écrites à K. I. 4117 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Personne ayant plusieurs années de prati-
que, cherche place de

dame de réception
chez médecin-dentiste ou médecin.

Adresser offres à case postale 31,385, à
Neuchâtel.

Jeune dame, habile,
cherche

travail
à domicile

de préférence horlogerie.
Adresser offres écrites à
F. D. 4112 au bureau de
la Feuille d'avis.

MONSIEUR
cherche n'Importe quel
emploi, parle le français
et l'allemand, possède
permis de conduire. —
Adresser offres écrites à
K. G. 4097 au bureau
de la Feuille d'avis.

Répondez s.T.p., aux j
offres sous chiffres...

Nous prions lea
personnes et les en-
treprises qui publient
des annonces avec
offres sous chiffres
de répondre prompte-
ment aux auteurs des
offres qu'elles reçoi-
vent. Cest un devoir
de courtoisie et c'est
l'intérêt de chacun
que ce servies fonc-
tionne normalement.
On répondra dons
même si l'offre ne
peut pas être pris*
en considération et
on retournera le plus
tôt possible lee copies
de certificats, photo-
graphies et autres
documents Joints à
ces offres. Les in-
téressés leur en se-
ront très reconnais-
sants car ces pièces
leur sont absolument
nécessaires pour ré-
pondre k d'autres de-
mandes.

Feuille d'avli
l de NeuchâteL J

u iruuc

accordeur
et réparateur cherche
place. Offres sous chif-
fres O. 37144, Publicitas,
Lugano.

Jeune femme cherche
k faire

heures de ménage
dans famille de 2 ou 3
personnes, de préféren-
ce cuisine. Adresser of-
fres écrites k M. K.
4119 au bureau de la
Feuille d'avis.

Sachant parler le fran-
çais, l'allemand et l'Ita -
lien , Je cherche place
comme

employée
de bureau

ou téléphoniste. Falr*
offres sous chiffres P
8334 N., â Publicitas
Neuchâtel.

COIFFEUSE
désirant se perfectionne]
cherche place dans bor
salon. — Adresser offre*
écrites k A. X. 4100 tu
bureau de la FeuilU
d'avis.

Deux Jeunes

mécaniciens
cherchent places à Neu-
châtel ou aux envlroni
Immédiats. 81 posslbU
dans la section des es-
sais. Adresser offres i
Hans Graber . mécanicien
HettUwll (BE).

Importante entreprise industrielle de Serrières cherche,
pour le printemps prochain , un

apprenti de commerce
Activité intéressante, formation dans les services sui-
vants : vente, achats, comptabilité, service social , par-
tiellement service d'exploitation.
Prière d'adresser les offres, avec copies des certificats
d'école, sous chiffres B. Z. 4132 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille soignée et ordonnée, sor-
tant de l'école au printemps , cherche
place
d'apprentie esthéticienne

i Adresser offres écrites à 1811-704 au
bureau de la Feuille d'avis.

Nous engageons pour le printemps 1962

, 2 apprentis serruriers
de constructions,
1 apprenti repousseur
sur métaux

i Ecrire ou se présenter à : Usine Decker S.A.,
' Bellevaux 4, Neuchâtel.

Nous avons une place j

d'apprentie de bureau 1
â repourvoir pour le printemps fPjj
1962. Préférence sera donnée à une • ' i
élève sortant de l'école secondaire. J .  <
Ecrire à BIEDERMANN S. A., Ro- j ']
cher 7, NeuchâteL j

A vendre petit pota-
ger & bols, 60 fr. ;

BOTTES
No 39, Jamais portées,
10 «r. — Tél. 6 3195.

VIOLON
A vendre violon V*

marque c Jacot t. Tél.
815 64.

Etude d'avocat et no-
taire engagerait pour le
printemps 1962

APPRENTIE
ayant suivi les classes se-
condaires. Faire offres à
case postale 924, Neu-
chfttel .



La construction de la raffinerie de Collombey
soulève des controverses passionnées
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(VOI R LA « FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL » DES 16 ET 17 NOVEMBRE)

III

Avant d'en venir aux thèses des
Raffineries du Rhône S.A., il y a
lieu de faire une distinction. La
raffinerie de Collombey , et la cen-
trale thermique d'Aigle sont deux
affaires distinctes. En effet , le pro-
jet de centrale dépend d'un consor-
tium dont la responsabilité technique
incombe à l'Energie ouest suisse
(E.O.S.) et qui ne sera qu 'un client
de la raffinerie de Collombey. Le
dossier du projet est actuellement aux
mains du Conseil d'Etat vaudois. Il
n'appartient donc pas aux Raffine-
ries du Rhône S. A. d'en donner des
précisions. La Raffinerie de Collom-
bey sera achevée et mise en exploi-
tati on même si le projet d'une cen-
trale est refusé par les autorités
vaudoises.

Pourquoi Collombey ?
La première question qui s'impose

est celle du choix de Collombey.
Or, ce choix est tout à l'honneur
des initiateurs de la raffinerie, qui
ont voulu que les capitaux romands
investis restent en Romandie, alors
qu'au point de vue économique et
commercial, il aurait peut-être mieux
valu que la raffinerie soit construite
en Suisse alémanique, où se trouve

Du pétrole libyen
(le plus pauvre en soufre)

pour les Raffineries
du Rhône

(CP.S.) Au cours de la conférence
de presse du 25 Janvier 1961 à Col-
lombey, le président du conseil d'ad-
mtolstratlon des Raffineries du Rhô-
ne S.A. avait fait allusion à des
pourparlers en cours pour la fourni-
ture du pétrole libyen .à la raffi-
nerie de Collombey.

Nous apprenons de source autori-
sée que le conseil d'administration
dea Raffineries du Rhône S.A. est
convoqué pour lundi prochain aux
fins de ratifier un contrat k long
terme conclu, après, de longs pour-
parlers, avec une compagnie améri-
caine pour le ravitaillement en pé-
trole Moyen de la raffinerie de Col-
lombey.

On en saura sans doute davantage
après cette séance du conseil d'ad-
ministration, mais l'on peut dire
d'emblée qu'il s'agit du pétrole brut
le plus pauvre en soufre qu'il soit
possible d'obtenir sur le marché
mondial ; sa teneur en ce produit
est d'environ 2/3 inférieure k celle
des pétroles provenant du Moyen-
Orient, i

En se tournant vers le pétrole li-
byen, les Raffineries du Rhône enlè-
vent du même coup k leurs adver-
saires un argument qui a pesé lourd
dans la polémique déclenchée depuis
plusieurs mois autour de l'entreprise
de Collombey : celui de la pollution
de l'air , liée, en l'espèce, a la teneur
en soufre du pétrole traité. Or, com-
me U est dit plus haut, le pétrole
llby ena une teneur en soufre si
faible qu'elle ôte pratiquement toute
Justification aux craintes émises Jus-
qu'Ici. Quant k l'ombre du pétrole
russe, peinte sur la muraille aveo
une Insistance qui trahit certains
Intérêts, l'accord passé . avec une
compagnie américaine pour la four-
niture du pétrole libyen la réduit
k sa Juste proportion...

la grosse industrie. D'autre part, les
responsables ont jeté leur dévolu sur
une région tenue, jusqu'à présent, à
l'écart des grandes réalisations indue-
triel'les et qui a donc besoin de res-
sources nouvelles. La situation géo-
graphique et météorologique particu-
lière de la vallée n'a pas échappé
aux techniciens qui en ont tenu
compte. C'est sur cette base qu'ils
ont conçu les installations.

Les études pour le nouveau com-
plexe pétrolier — raffinerie et cen-
trale thermique — datent de plusieurs
années, et la direction est catégorique:
elle n'a pas attendu les interventions
de M. Brunner pour procéder à
« l'examen de conscience » qu'il lui
reproche de ne pas avoir fait . D'ail-
leurs, cet examen se poursuit jour
après jour. J'ai pu moi-même consta-
ter avec quelle minutie tout est con-
trôlé sur le chantier. C'est ainsi que
chaque soudure des énormes réservoirs
est radiographiée pour éviter la plus
petite faille. De plus, chacun des
réservoirs est entouré d'un mur de
béton pouvant, en cas de fuite, re-
tenir une fois et demie le volume du
réservoir.

Expériences techniques
concluantes

Actuellement, une évolution se fait
en Europe. On cherche à transplanter
les raffineries du bord de la mer à
l'intérieur des pays. Les nouvelles
raffineries sont dès lors obligées d'ap-
pliquer de nouvelles techniques. Ces
problèmes sont maintenant résolus et,
en Allemagne notamment, on a pu
constater que l'exploitation de raf-
fineries plantées au cœur d'un pays
ne présentait aucun danger. Il y a
donc lieu de préciser que la raffinerie

de Collombey n est pas un cobaye.
Au contraire, elle bénéficie des expé-
riences techniques qui ont été faites
ailleurs.

L'exemple de la Meuse, propre à
frapper les imaginations, est, selon
les responsables de la raffinerie de
Collombey, fort mal choisi. En effet ,
les cheminées de la Meuse crachèrent
principalement du SOs, de la suie,
et des poussières de charbon. Pour
Collombey, les chiffres avancés par
M. Brunner sont ceux qui avaient été
retenus au début du projet de raf-
finerie. Par la suite, on s'est rendu
compte que la marge de sécurité

La tour de distillation atmosphérique sera complétée par d'autres unités de
traitement des hydrocarbures.' La construction d'une unité « Unifirming-Plat-
forming » sera prochainement entreprise. Cette installation, dont nous pré-
sentons une perspective, permettra d'accroître l'indice d'octanes des essences
et d'extraire le soufre des produits pétroliers liquides (capacité 11,500 barils
par jour). Une autre installation, à la diéthanolamine, traitera la totalité des
gaz produits lors des opérations de raffinage du pétrole et en éliminera

toute trace de soufre.

n 'était pas assez grande. Aussi, et
après de nouvelles études, la raffinerie
ne dégagera que 3 à 4 tonne* de
SOa par jour, et non 19, et la cen-
trale 28, au lieu de 38, ce qui ne
représentera qu 'une émission de 32
tonnes quotidiennes (chiffre cité par
M. Brunner : 57).

Des normes strictes
Les normes imposées par les auto-

rités cantonales sont sévères et très
strictes. Relevons en passant que c'est
la première fois en Suisse qu'une en-
treprise, ayant des émissions dans
l'atmosphère, se voit imposer des

normes. Il y a ainsi presque un début
de législation fédérale.

Ces normes ne posent pas de pro-
blèmes tant qu'elles sont respectées.
Dans le cas contraire, la convention
prévoit la fermeture de 1 entreprise.
Comme on s'en rend compte, toute
l'activité de la raffinerie sera contrôlée
tant par les autorités que par l'entre-
prise elle-même. Dès que les normes
risqueront d'être dépassées, la raffi-
nerie cessera d'émettre de l'anhydride
sulfureux, car elle en a les moyens
techniques.

Comment procédera-t-elle ? Pour
opérer la distillation, il faut chauffer
le pétrole brut. Pour cela, la raffi-
nerie brûlera ses propres produits et
il y en a plusieurs. Le choix sera
fait en considération de la météo-
rologie. S'il n'y a pas de danger,
ce sont les mazouts lourds contenant
du soufre qui seront employés, car
ce sont les plus économiques. Lors-
qu'il y aura un léger danger, on
brûlera ces mêmes mazouts mélangés
avec du gaz sans soufre. En cas de
gros danger, on ne se servira que de
gaz n'émettant aucun SOs. II est
donc .possible d'abaisser à zéro la
teneur en SOa.

La direction de la raffinerie est
ainsi consciente de la situation mé-
téorologique particulière de la vallée
du Rhône et elle a conçu ses instal-
lations en conséquence. Elle conteste
donc toute accusation d accumulation
de SO» dans la région et les dan-
gers évoqués par les opposants.

La pollution des eaux
II en est de même pour la pollu-

tion des eaux. L'autorité cantonale
a imposé comme norme une pollu-
tion maximum de 0,5 p.p.m., soit
cinq grammes par tonne avec des
maximums quotidiens et annuels.

La raffinerie construira une sta-
tion ultra-moderne d'épuration des

eaux et procédera au traitement chi-
mique, physique et biologique des
eaux avant leur restitution. Lorsque
l'eau sortira de la station, elle ali-
mentera un aquarium dans lequel se
trouveront de nombreuses sortes de
poissons les plus sensibles aux hydro-
carbures. Dès que les poissons don-
neront des signes de faiblesse, les
eaux seront retenues dans des bas-
sins jusqu'à ce que l'anomalie soit
repérée et les eaux rendues vraiment
propres. A ce propos, les pécheurs
vaudois en rivière, se rendant compte
de la complexité du problème, ont
décidé de laisser leur comité enten-
dre les deux parties, avant de pren-
dre position, car aucune décision
constructive ne peut être prise sur la
base de polémiques.

Reste le cas des nappes souterrai-
nes. Là encore toutes les mesures
seront prises pour éviter leur pollu-
tion.

En bref...
• Si les raffineries situées au

bord de la mer ne récupèrent qu'une
partie des pertes de pétrole, pour des
raisons économiques, il n'en va pas
de même pour les raffineries instal-
lées au centre du continent. Afin de
satisfaire aux , impératifs de la santé
publique, l'ensemble des pertes sera
récupéré à Collombey.
• Industrialisation future. — La

raffinerie n'empêchera pas l'implan-
tation d'autres industries, car les
nonnes qui lui sont imposées doi-
vent être également valables pour les
autres entreprises. Dans ce cas,- aucun
danger n'est à craindre. 
• Cancer. — Lors d'une confé-

rence prononcée récemment à Aigle,
un médecin spécialiste a déclaré à
un participant qui lui demandait si
la raffinerie et la centrale consti-
tuaient un risque accru de cancer :
« Je préférerais que vous passiez
toute votre existence sur la cheminée
de la centrale plutôt que de fumer
une cigarette en sortant de cette salle.»

Des déclarations alarmistes
contestées

Les déclarations alarmistes du pro-
fesseur Lugeon sont également con-
testées. Nous avons récemment pu-
blié l'essentiel du communiqué des
raffineries contestant la valeur de
ces affirmations. Aussi je me borne-
rai, ici, à en donner les grandes li-
gnes. Les raffineries soulignent que
« les problèmes posés sont d'une na-
ture si technique qu'il est difficile de
se faire une opinion fondée sans
posséder tous les éléments du pro-
blème».

Et le communiqué poursuit :
« Tout en contestant au professeur
Lugeon, météorologue, la compéten-
ce d'émettre un avis sur des problè-
mes qui sont du domaine de l'éco-
nomie pétrolière et de la technique
du traitement des hydrocarbures, la
direction des Raffineries du Rhône
rappelle les engagements qu'elle a
pris publiquement.. A cette fin, les
installations sont construites de telle
manière qu'elles brûleront indiffé-
remment des hydrocarbures liquides,
des produits gazeux, exempts de sou-
fre, ou simultanément, ces deux com-
bustibles. Deux appareillages spé-
ciaux ont été prévus d emblée pour
extraire le soufre contenu dans ces
produits. »

En conclusion, les raffineries du
Rhône repoussent intégralement tou-
tes les thèses des opposants en ce qui
concerne la raffinerie. Quant à la
centrale thermique, le Conseil d'Etat

vaudois prendra incessamment une
décision qui sera étayée sur des
études innombrables. Si l'autorisa-
tion est donnée, toutes les précau-
tions seront également prises.

Une dernière objection a été for-
mulée et notamment sous forme d une
correspondance dans nos colonnes.
Elle concerne l'éventuel traitement
de pétroles russes. On conçoit qu'il
est difficile, en cette période de
tractations commerciales, de répon-
dre à cette question. Cependant, une
chose est certaine : la raffinerie de
Collombey est une entreprise qui ne
dépend pas de l'E.N.I., dirigée par
M. Mattei, et qui s'approvisionne en
partie en Russie. Elle pourra donc
acheter son pétrole en toute indé-
pendance.

Il est temps de conclure. Notre
rôle, dans cette polémique, est celui
d' i n f o r m a t e u r .  Nous avons, sans
prendre position, donné, dans leurs
grandes lignes, les thèses des deux
parties. Nous espérons vivement que
cette confrontation, qui a fait couler
beaucoup d'encre, aura un résultat
concret : la sauvegarde de la santé
publique qui est l'un des biens les
plus précieux.

Jean MORY.

D'autre part, le Conseil fédéral a mo-
difié son arrêté du 22 août 1949 con-
cernant l'administration de l'armée suis-
se. Il s'agit notamment de la caisse
d'unité, dont il est dit qu'elle est
alimentée par :

Une contribution fixée par le départe-
ment militaire fédéral, une indemnité
pour les frais de bureau, des retenues
éventuelles de solde, le produit de la
vente de déchets et de matériel usagé,
les bénéfices, des caisses de cantine et
d'officiers, des contributions volontaires
et des dons.

Les unités (états-majors), ainsi que
les écoles et cours ont droit à la ration
journalière normale suivante : 500 g
de pain, 250 g de viande de vache,
4 dl de lait , 70 g de fromage, 10 g
de beurre, 200 g de riz, pâtes, légumes
à cosses, articles pour la soupe, fruits
secs, etc., ou, à la place, la quantité
nécessaire de légumes verts, pommes de
terre, fruits frais, etc, 40 g de graisse
ou huile comestible, 40 g de confiture,
40 g de sucre, 25 g de cacao en poudre,
7,5 g de café torréfié, 6 g de thé,
20 g de sel de cuisine, épices, combus-
tibles pour la préparation des aliments
et matériel de nettoyage pour la cuisine.

Le commissariat central des guerres
peut augmenter le crédit pour la sub-
sistance des troupes qui font du service
en montagne.

La subsistance de réserve de l'homme
se compose de :
, 1 conserve de pain, 1 conserve de
viande, 1 conserve de fromage, 2 con-
serves de soupe (1 double ration),
1 conserve de déjeuner, 50 g de sucre,
4 g de thé, 1 ration ds réserve de poche.

L'administration
de l'armée suisse
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Les villes de la banlieue de Lausanne
sont aux prises avec de multiples pro-
blèmes. Tous ont pour origine Jlaccrois-
sement rapide de la population. Chas-
sés de la capitale par la pénurie des
logements, de nombreux Lausannois
émigrent et vont s>e fixer aux portes die
lejir ville. Pour prendre un exemple,
Prilly, qui comptait 3000 habitants il
y a dix an», est presque sur le point
d'atteindre les dix mille et de devenir
une ville.

Parmi toutes les questions se posant
aux municipalités de ces cités satelli-
tes, celle des écoles n'est jamais réso-
lue. C'est ainsi que Prilly qui vient
d'achever un imposant groupe scolaire
moderne et coûteux a dû se rendre à
cette triste évidence : avant même que
les nouveaux bâtiments aient été inau-
gurés, ils étaient devenus presque in-
suffisant*. Tant et si bien qu'une étude
a déjà été entreprise pour ouvrir de
nouvelle* classes.

Pully est aux prise» avec les mêmes
soucis. Ses locaux scolaires «ont deve-
nus trop exigus. Le Conseil communal
a accordé des crédits pour que soient
présentés des projets qui répondent
aux besoins de la prochaine décennie.

Les collèges
toujours trop petits

dans les cités satellites
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Les qualités Incomparables des métalliques A 15 permettent une conduite
plus facile et donnent un sentiment de grande sécurité

2 modèles : pour la piste et la poudreuse Fr. 398.—
* 2 modèles; A 15 JET pour la compétition Fr. 428.—

Assurance y comprise
* Adoptés pour une partie de l'équipe suisse

Autres modèles en magasin i « KSst le », Fr. 429.— « Allais 60 >, Fr. 419.—
«Lanphelmer» , 345.—, «Caravelles, 360.—, «Parsenlco», 380.—, «Head» , 428.—
Chaussures de ski «MOLITOR» modèle 126 et Racing du No 37 à 47 en magasin

ilfi j  ̂ Il k ^MB B#̂ b £ a»%k. B̂r JRP̂ afr \W yÊ âwHj BBM

Magasin spécialisé - COLOMBIER (NE) - Tél. 6 33 12
On parque devant la magasin
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PRÊTS
sans caution Jusqu 'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés à ouvriers, em-
ployés ou fonction-
naires solvables. Mo-
des ds rembourse-
ments variés.
H. GKAZ , Lausanne.
Bureau : rue du Tun-
nel 15.
Tél. (021) 23 92 87.

, *!? _̂•¦¦«_¦—*—_J

CHAPUIS & C»
Place de la Gare - Tél. 5 18 19

Garde-meubles, camionnages, déménagement!»

Prêts
accordés à des conditions
spéciales depuis plus de 30 ans
aux fiancés et acheteurs de
meubles pour l'aménagement
de leur intérieur.
Chaque demande est examinés
rapidement
et avec discrétion.

Société coopérative de banque,
Dépt U fondée en 1929
Zgrlch 2, Alfred Esohorstr. 19

Tél. (051) 25 79 73 / 74

¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ H

p Pouponnière neuchàteloise
| du 15 au 30 novembre, les nurses j
J de la pouponnière des BRENETS a -
| vendront, dans les ménages, des I

PAPETERIES
» en faveur de l'œuvre
j Le public est prié de leur réserver f
i bon accueil.

HËflBHBB-9-IDBHDED-

Retrouvez et augmentez
votre capital santé par des

CURES de BOL D'AIR
JACQUIER

Références, démonstrations et renseignements
gratuits et sans engagement (tél. 038-5 01 95 )

Visitez notre centre, rue Saint-Honoré 2, Neuchâtel

rg_jniœ33^
LAUSANNE — PETIT-CHÊNE 22 — TEL. 22 24 61

ÉCOLE MODERNE DE SECRÉTARIAT COMMERCIAL
ET MÉDICAL

Le cours spécial de

secrétaires de médecins
(avec stage pratique dans un hôpital)

s'ouvrira le 15 janvier 1962
Adrien Bolay, directeur Placement gratuit

des élèves

V. J

TABLE
da> cuisine, dessus rou-
ge , bleu, vert ou jaune,
pieds chromés, avec deux
rallonges,

Fr. 149.-
deux chaises

Fr. 78.-
un tabouret

Fr. 21.-
+ un tabouret, gratuit
à l'achat d'une garni-
ture.

KURTH
Avenus de Marges 9

LAUSANNE
Ta. 24 66 66

C estau STOCK U.S.A.
que vous trouverez ces articles

pratiques et avantageux :
Blouson U.&A. doublé laine

Veste U>SiA. matelassée
Manteau Parka avec capuchon

Peile-pioche U.S.A.
B. SCHUPBACH, SAARS 50

Tél. (038) 6 5750 NHTJCHA,TEIL
Ouvert tous les Jours saur le mardi

A vendre

2 poussettes
de poupées

comme neuves, paroles.
Pr. 40.^- la pièce. Tél.
(038) 5 86 08.

¦fe____uana___ «_aB.4wi^B__
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A VENDRE
faute de place

à prix très
avantageux

1 buffet de service ;
1 commode-lavabo, avec

dessus marbre, ainsi
que deux tablée de
nuit ;

1 table ronde noyer ;
1 dormeuse ;
1 grande glace de salon;

plusieurs tables à ou-
vrage ;

1 petit bureau de dame;
plusieurs plafonniers,
dont deux pour maga-
sin ;

1 luge dirigeable ;
1 table ronde, dessus

verre ;
petites tables basses,
dessus verre;

1 lavabo dessus marbre,
ainsi que différents
autres meubles.

Téléphoner au 6 30 81.



Remis e à neuf des vieux sols
et escaliers f ades  et démodés

Le confort n'est pat un luxe, Il vous rajeunit et
vous économise temps, argent et fatigue I

CUISINES CORRIDORS VESTIBULES

t t t
«j n REVÊTEMENTS | RÉSISTANTS jMB|

\a COLORIS H JEUNES I MODERNES aW

* * *COMMERCES FABRIQUES ECOLES

' B înBHPVPVHHP-H NEUCHÂTEL

ri__(ifK'MWi^J Tel 038 '
MAH-flaBH-M-M-M-M-L-l " 59  12

REVETEMENTS DE SOLS ET ESCALIERS MODERNES .
Bureaux et entrepôt» : Portes-Rouges 181

««fi****** *#*>** o*
ŝ ,<>*"

• A votre disposifion, des ouvriers qualifiés pour travaux
; de pose difficile. Remise de garantie.

M \ Clinique d'habits 1 ^
i Neuchâtel Vdttè&H<4 h
M T»mpl. .N6-< « TA.tL EU R  ̂ ¦

I [nettoie , répare , transforme, stoppe] ¦
V [tous Têtementa Dames-Messienrsj B
I REMISE.- à votre taille de vêtements hérités E
I MADAME... pour Fr. 98.—, faites recouper IjV
I nn complet de votre mari, qui TOUS fera I
I | un magnifique costume ![

1 RBTOt«lNAOE... ĝ!
1
 ̂
*|> S.- démontage

| VÊTEMENTS SUR MESURE

„-_-_-__-_ PRIX EXTRAORDINAIRES mmMautiUl̂ iHmm
* J

| Splendides $S codeur  ̂ ï

| poupées Jg^ . choix -. ï

î Grandeur pSIS^IÎIBliÉ 
Prtx u™,u

,: 
*^>> «¦sn>B .̂.o«-rM»-^ ^ -̂-MMM-MM-W * f nn nn j

l 65 cm. Fr. 23.90 j
î ss- ss""" Maison Y. JOHNER KSDES î
i Chambrelien Tél. 6 52 22 ASSEZ T0T 

*

" . Oafc*
Le Jass est un jeu très excitant qui
demande toute votre attention.
Pour garder votre sang-froid,
allumez une bonne pipe.
Elle vous donnera une contenance
et doublera votre plaisir...
surtout si vous choisissez le tabac

Ces tabacs se vendent également
dans de nouvelles blagues étanches
- de 40 g et de 80 g - élégantes et
pratiques. Elles conservent au tabac
toute sa fraîcheur.

Pourquoi un carnet d'épargne
i

du Crédit Foncier Suisse ?
"-. J

Parce que le Crédit Foncier Suisse concentre
ses opérations de préférence sur les crédits
de construction et prêts hypothécaires,
accorde ses crédits hypothécaires uniquement
sur des immeubles situés en Suisse

et bonifie

Q Q/ d'intérêt sur tout
0 /O dépôt d'épargne

à partir du 1er janvier 1962

Domicile de paiement h Neuchâtel :

Crédit Suisse

CRÉDIT FONCIER SUISSE
Fondé en 1896

DISCOTECNIC NEUCHATEL- HAUTERIVE
Tél. 7 50 60

IMPORTE DIFFUSE

ly I*
10 RENSEIGNEMENTS

* PAR DISCOTECNIC CHAMPRÉVEYRES 4
NEUCHATEL - HAUTERIVE

Pour renouveler votre
éclairage, adressez-vous à

Electricité i^^^^XW?̂'̂ Mk Neuchâtel
Orangerie 4 KQRrayQQ^̂ M 

Tél. 
528

00

A vendre

train « Lionel »
complet 00

skis 170 cm, avec bâ-
tons ; souliers de hoc-
key No 37 ; souliers de
ski No 39 ; dieux seilJes
galvanisées. Tél. 5 82 65.

Service WBÊ\
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VENTE ET

, ' LAVAGE ET REPASSAGE
, SOIGNÉ

niiffiiiniiiiiii
N E T T O Y A G E  A SEC
Service soigné et rapid*

*"Vivy ^^ Prix mMftgctnf

gipiiiiiii iiii ii
R E P A R A T I O N S

D E C H E M I S E S
Confection dt beaux col», mérea

usa liorTe 4« rtchanté

iii iiiiiiiit iii iiilii

Boine 2

J Machines à coudre d'occasion !

\ HEL VÉ TIA table Fr. iso.- j
I VERITAS table Fr. 130.- !
I

I '

( FACILITÉS DE PAIEMENT '

.; MAGASIN *ELI\'A J
! Saint-Honoré 2 - Neuchn lel ,•

Tél. 5 58 93

A vendre en très bon
état patins avec chaus-
sures brunes No 33,
30 fr ; patins de hockey
No 39 , 20 fr. ; un grand

lit d'enfant
avec matelas, 60 lr. —
Tél. 5 53 32 après 11 h.

TT UKPA 21

FORD - pionnier de l'automobile

FORD ANGLIA
ne coûte plus

que
II.

i- i : ' . . 
¦ • • •

¦
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la plus
intéressante,

la plus sportive
des

«Petites»!
Moteur super-carré,
champion

d'innombrables
compétitions

(plus de 120 km/h.
5/41 oh)
FORD Anglia fr.5990.-
FORD Anglia de luxe fr. 6425.-

Plan de financement FORD: Consultez votre
distributeur FORD.

• ' .' ' " "* ' :'FORD - pionnier de l'automobile
FORD (Suisse)

FORD ANGLIA
Roulez content , jouez gagnantl

Garage des Trois-Rois , J.-P. & M. Nussbaumer, Neuchâtel
Pierre-à-Mazel 11 Tél. 038/5 83 01

Nidau : Garage du Font S. A. ; distributeur local : Oouvot : Daniel Grandjean, garagiste

smar̂ ^̂ L̂^«W ¦&"¦ \<P* «je»»»
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Un apéritif qui ja mais ne lasse
Et qui, par ses qualités, nous
délasse,
C'est Weisflog, le roi des
apéritifs.

TOI'S LES JEUX
Soirée dansante à 21 h 30

SAMEDI 18 NOVEMBRE EN SOIRÉE
DIMANCHE 19, EN MATINÉE

ET EN SOIRÉE

La révélation de la Nouvelle Vague 1961 :

<Les JOES>
Lee musicien* fantaisistes Internationaux

«Les Milbers»

ILA MIEIMEUn conte p our toutes les catherinettes
qui seront f êtées le 25 novembre

Depuis plusieurs semaines, elles
y pensaient toutes à la Sainte-Ca-
therine. Leur fête! Leur joie tant at-
tandue et qui sait peut-être aussi.,,
le prince charmant découvert au
cours du bal qui les réunirait en
cette soirée du 25 novembre dans
les salons d'un des plus grands hô-
tels parisiens. Comme ie veut la
tradition , chaque jeune fille qui at-
teint vingt-cinq ans dans l'année et
n'est pas mariée doit coiffer le
bonnet de Sainte-Catherine. Ainsi,
tous les ans, c'est à qui arborera
le chapeau ie plus original en soi ,
la tête la mieux ornée. Et l'on
s'affaire, et l'on passe des nuits à
confectionner le symbole. En gé-
n-éral, c'est chez les couturiers que
règne la plus grand e effervescence.
N'est-ce pas normal ? Toutes ces
petites couturières savent mieux
que quiconque manier l'aiguille,
accrocher la dentelle, modeler le
feutre. Pourtant Bernadette ne tra-
vaillait pas dans la couture. Elle
ignorait les secrets des dentelles,
l'assouplissement du feutre. Mais
que lui importait puisqu'elle avait
décidé, elle aussi, de participer au
bal. De caractère énergique, elle
ne reculait pas devant la difficulté.
Ainsi, timidement, un matin, peu

de temps .avant le bal, elle se ren-
dit chez un couturier où elle con-
naissait deux jeunes filles.

— Bernadette ! s'exdamèrent-el-
les ensemble lorsqu 'elles la virent.
Toi ici ? Chercherais4u du travail
dans la maison ?

— Oh 1 non, j 'ai bien assez de
travail à la maison avec mes jeu-
nes frères. Je venais simplement
vous demander une aide...

— Si je peux t'aider, ce sera
avec grand plaisir ! répondit
Yvette.

—- Tu sais que tu peux compter
sur moi, renchérit Germaine.

— Je vous remercie toutes les
deux. Voilà... je vou drais fêter
Sainte-Catherine... mais je ne sais
pas comment faire pour mon cha-
peau... est-ce que par hasard vous
ne pourriez pas...

Il y eut un temps mort. Les deux
jeunes filles se regardèrent et
comprirent rapidement que Berna-
dette devenait une rivale d'autant
plus redoutable qu'elle était très
jol ie.

— Euh !... c'est-à-dire... que nous
n'avons rien pour...

— J'achèterai tout ce qui sera
nécessaire.

— Oui, bien sûr, reprit Yvette...
mais, «n ce momenit, nous sommes
surchargées de travail!.,, je ne sais
pas si...

— Dois-je comprendre que vous
ne voulez pas m'aider ?

— Bon, s'écria Germain*, nous
allons y penser, reviens dans deux
jou rs.

Et Bernadette les quitta , heu-
reuse à l'idée de pouvoir prendre
part au concours pour l'élection
de la reine. Pourtant ses deux
amies n 'étaient pas du tout du mê-
me avis.

— Elle vient nous demander
cela, à nous !

— Et elle s'imagine que nous al-
lons travailler pour elle pour qu'elle
passe devant nous ?

— Nous devrions lui fait» un tel
chapeau que...

— Qu'elle aura honte de le met-
tre, c'est cela ?

— Et puis, elle ne pourra pas
dire que nous n 'avons rien voulu
faire pour elle. C'est une gentille
fille mais...

— Ce n'est pas sa place... nous
serons déjà assez nombreuses.

— Ce soir-là, chacune tente sa
chance. Elle n'avait qu'à appren-
dre la couture. Enfin , fabriquons-
lui ce qu'elle demande.

— Je crois que je vais trouver
chez moi tout ce qu'il faut dans le
grenier... ce sera suffisant pour
elle.

— Quand je pense à tous lea
gens qui vont se moquer d'elle...
j 'ai des remords.

— Le lendemalin, effile n'y pen-
sera plus. Ge n'est pas vital. L iim-

portant c'est qu'elle ne soit pas
élue reine.

i— Evidemment.
Et les deux complices rega-

gnèrent leur atelier.
X X X

Lorsque Bernadette les rejoignit
le surlendemain, à la sortie de leur
•travail, quelle ne fut pas sa sur-
prise en apercevant le chapeau.

— Comme vous êtes gentilles !
dit-elle. J'étais sûre que je pou-
vais compter sur vous. Merci , mer-
ci à toutes les deux.

Bien qu'en conscience les deux
aimies éprouvassent des regrets,
elles n 'en laissèrent rien paraître.
Elles poussèrent même l'audace jus-
qu'à lui proposer de venir la cher-
cher pour l'emmener au bal. Après
les avoir remerciées encore , Berna-
dette rentra chez elle.

Les heures précédant le grand
événement lui semblèrent intermi-
nables. Elle guettait le moment avec
impatience, se hâtant de travailler

chez elle afin de ne rien laisser à
sa pauvre mère qui était déjà bien
fatiguée.

— Comme tu te donnes du mal,
Bernadette ! lui dit sa mère.

— C'est normal, maman. Il faut
que tu te reposes, toi.

— Tu ne sors jamais avec des ca-
marades, à cause de moi, à cause
de tes frères...

— Je suis très heureuse, maman.
Ne t'inquiète pas. Nous passons un
mauvais moment, mais tout s'arran-
gera, tu verras.

— Je suis fière d'avoir une fille
aussi courageuse. Merci, ma chérie...
Et ce bal ?

— C'est demain.
X X X

Germaine et Yvette vinrent _ la
chercher mais le sort en décida
autrement. Le matin , sa mère avait
dû s'aliter, à la suite d'une phlébite.
Bernadette ne pleura pas et accepta
ce malheur.

— Je vous remercie, dit-elle à ses
amies. Mais c'est impossible. Amu-
sez-vous bien. Ce sera ma récom-
pense.

— Ma pauvre Bernadette 1 Nous
qui étions tellement contente» de
pouvoir t'emmener.

Elles gagnèrent l'hôtel où devait
se dérouler l'élection. La salle, im-
mense, avait pris un air de fête. Les
visages de toutes étaient souriants.
Pourtant Germaine et Yvette étaient
tristes.

— Elle n'a pas de chance 1 mur-
mura Yvette.

— Nous n'aurions pas dû agir
ainsi envers elle.

Et elles se laissèrent emporter
dans les tourbillons de la musique.
A minuit , un jury se réunit et pro-
céda à l'élection de la reine.

Yvette devint la < reine des Cathe-
rinettes >. Elle fut fêtée, reçut de
multiples cadeaux , dit quelques mots
au micro de la radio-diffusion et re-
trouva sa camarade.

Mais le lendemain , dans la mati-
née, quelle ne fut  pas la surprise de
Bernadette en les recevant toutes
les deux, les bras changés de pa-
quets.

— Bernadette... nous voudrions-
comment te dire... enfin, la < reine >
véritable, c'est toi.

— Moi ?
— Elles lui avouèrent la vérité et

exigèrent qu'elle gardât une partie
des cadeaux. Ainsi y eut-il, cette
fois, deux reines !

Michel DUSSANZE.

BIBLIOGRAPHIE
Paul-S. Nouvel

RETOUR SOUS CONDITIONS
Editions de l'Arabesque, Paris

Un roman d'espionnage aux péripéties
souvent violentes dans ce Viêt-nam que
se disputent plus ou moins ouvertement
Russes, Américains, Anglais et Chinois.,
Pour corser l'affaire, les Jeux sont tru«
quée dès le début et le héros est Fran-
çais.

Eric Dômes
PLEIN GAZ

Editions de l'Arabesque, Paris
Des stocks d'obus à gaz ont été Immer-

gés par les Alliés k la fin de la dernière
guerre. Pas tous, hélas... Et cela donna
de très mauvaises Idées à d' anciens nazis
toujours revanchards. L'action se déroula
en Espagne et en Afrique,

Paul Blnlo
NUITS BLANCHES A STOCKHOLM

Editions de l'Arabesque, Parla
Malgré sa neutralité, ou à cause d'elle,

la Suède Intéresse beaucoup de gens plus
ou moins bien Intentionnés... L'Intrigue
de oe roman d'espionnage est serrée et
tient le lecteur en haleine Jusqu'au bout.
Les Suédoises sont à la hauteur de leur
réputation...

Michel Averlant et Yves Jamlaque
L'HOMME A LA VOITURE ROUGH

Editions Dltls, Paris
Collection La Chouette

Au volan t de sa voiture rouge, Step
Berrier, champion de tennis, va d'une
capitale à l'autre disputer des matches.
Mais U semble avoir le talent de se four-,
rer toujours dans les coups les plus durs,
dans les Intrigues lee plus inextricables.

Pourtant, oe Jour-la, 11 ne se doutait
pas qu'il allait devenir le principal ac-
teur du mystère des cadrans radlo-aotlfa
de BX 13 1 Parviendra-1-11, cette fois-ci.
& triompher î
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Votre acoustïclen, j.-j>. Bouvier vous présente en exclusivité |
une invention géniale :
¦ Lunettes acoustiques OTARION LISTENER

Il 70 à MICROPHONE FRONTAL » audition
directe.
¦ OTARION Rx 11 appareil s'adaptant derrière

l'oreille.
Reprise de toutes marques d'appareils ¦ acoustiques aux conditions les
meilleures (demandez, sans engagement, une offre d'échange) - Facilités
de paiement par petites mensualités - Contrôle gratuit de votre appareil -
.Service de réparations - Envois par poste de piles et cordons.

Démonstration Pharmacie Montandon, NEUCHATEL
sans engagement Rue de| EpanchOUH 11 • Tél. 5 49 09

! Mardi 21 novembre, de 10 h à 12 h
•t de 14 h à 18 h 30 •

Envoyez-nous cette annonce et vous recevrez gratuitement nos prospectus.
ajMajBM»---««g'sy-'faaaaa|r- y y&Py r r

m^%^m ; y "«g Bouvier Frères
*|,W WJL J Appareils et lunettes acoustiques

£
'
§ls£  ̂ 8|li 43bi»> av- de la Gare

\$o> Lausanne
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.—vrr— ' »-H11î ^^  ̂ LfiaUS
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AVEC CHAQUE «AMSA DE LUXE»
i.i Eilmnâi LA MACHINE À BIEN LAVER

H  ̂" '%m Ouï AmSSl laVe P°* dl 'ns,allati °n compliquée 1

BU!*"' "~" 
A m e n  e t i ti  

Am sa de Luxe peut s 'adapter (s

-K :̂ ~ . ^mj s .  IH 
f\ tï lSQ CUIT . n'importe quelle installation élec-

mmw3 Ajvtsfc/^ x|j§ m A

' Peu de fixation ou «ol,

aMfflSO ttSOFC/ peu de place et, si vous le »ou-

*̂ . .. . , .. haitez, des roulette» pour la ran-
« \JUl, vous lui contiez 5 kg de linge, BW dam un coin i

' . H H Amsa vous les rend propres et Doubla garantie compléta,

*̂S0%y 4Ë1S& 
bons a étendre. garantie de fabrique + garantie

SJH Ê̂P 2 boutons à tourner. C'est tOUt: C'est *«• Ménager.. (Machin, opprou-
i sgSKS . ¦ , . M vée por l'A.S.E.).

' ' " I ^-TXD 
votre Amsa qui fait tout le travail plu, de 1000 VRA|E5 ^̂

"
'̂ '•

'
"WË* ' I  11 VOUS OC VOUS mOUllieZ même pas région .ont enchantées de leur

- ,T"*" -aj ,v ¦ i ¦ Amsa. Leur, adresse, .ont a vo-

i WËÊ '¦y \y 7~~-~^~~^?7 2-JB ' ¦ ' l i ' ^ O ^ R  I i. (°u acomptes
"̂ a*ââaaaaaWWk c est un prix «Arts ménagers» : I A*PP.- seulement a «o/™ ffré;

^-fpSfe*'*̂  ' • 5 kg à la f ois, sans toucher au linge. C h a u f f a g e  adaptable partout. Pas de f ixa-

 ̂ . , ; . ; . '.¦¦¦¦ J-; < ''iJ77. - '7 .  tion au sol. Tambour inoxydable. Prix A r t s  M é n a g er s  + 1 table de cuisine,

En rayon : Schulthe... Bq U kn .cht, Weitinghouso, Indéfit , Hoover, 2 chaises et 1 tabouret gratuits (sauf en cas de reprise), au comptant ou pa r
Amia, ,tc acomptes.

C'EST UNE NOUVELLE OFFRE \mBL%MÈÉA &ES£2&^̂'WÊ'̂ m̂ k̂ \ - {:̂ '0 0̂^^^^^ M̂ .̂a\W ^ f̂  ̂™% $S m
Neuchâtel, 26, rue du Seyon. Tél. 038/5 55 90

"Trois-en-un ":

Véritable synthèse

des anti-grippe !

FEBRALGINE

-f- firauMiUr C

Trois remèdes en une seule médication !

Le comprimé de Febralgine à double noyau

stabilise " tout-en-un " : l'analgésique (anti-

douleurs), l'antipyrétique (fébrifuge) et 1*
vitamine C (anti-infectieuse et agent de

résistance à la maladie). Dans toutes les

pharmacies et drogueries : 25 comprimés ts

Fr. 3.75.

Tombe la fièvre - coupe la grippe - névral-

gies - maux de tête -lumbagos-courbatures

et toutes manifestations rhumatismales.

Les cigares Hediger sont
plus clairs et bien plus légers !

M"
i oârr^
Il l̂p

10 cigares Hediger Corona Fr. 1.85



A vendre

une paire de skis
un lit d'enfant
une poussette
de chambre
deux chaises

d'enfant
une grande seille

galvanisée
Bochsler, Fontaine-An»,
dré 20, tél. 5 41 95.

PRÊTS
sans caution Jusqu 'à 5000 fr.

# Remboursements mensuels
0 Formalités simplifiées
• Rapidité
a> Discrétion absolus

Courvoisier 4 Cie, banquiers, Neuchâtel
Téléphone (038) 5 12 07

A vendre
beau mobilier

de style
comprenant :
une chambre à coucher

« Empire »
et divers meubles.

S'adresser à L. Fragniè-
re, route de Blaz la,
Bulle.

t INUTILE...
f t  ... de fa ire de
P nombretti kilomètres,
d ... vous trouverez

les beaui

I meubles
•J que vous désirez~ ... et à prix
0 a v a n t a g e u x  chez

g AMEUBLEMENT

I CH. NUSSBAUM
g PESEUX NE

Tél. (038) 8 43 44
g (038) 5 50 88
¦BnaaaasBa>Î B0>SMBBS9t>9

¦¦ î i i—¦̂ «Hava î̂ î aaî iHî î MHMiSBBHaVali Ŝ â

Votre sol...
pourrait être plus souple — plus '"'- ':7 ') :--r%W^^^^S WÊÈ
élégant — plus confortable — : ':y.?t̂ ^&38SMtsm wWÊ>
plus silencieux grâce à TAPIFLEX. * * ' l$$WÊÈ WM
TAPIFLEX, le revêtement de sol 

 ̂ Ep̂
en PVC sur sous-couche feutre. | Pp!!?
Le TAPIFLEX résiste a l'usure, ïj L̂> B»»k B̂
aux chocs, aux poinçonnements, m^^ ̂̂âa*. ^̂ tWÊ J&\ W
au reirait, à l'eau, au froid, à la ^n^3rjfi f 

_#»¦ ^ L _ à m W  JL-JP
chaleur, aux agents chimiques. — fVB WS âaa Ê̂mfSMtmmmml
Le TAPIFLEX esl facile à net- M "v :m St t â  îaSsipM1 rH IIIILll
Mais demandez bien TAPIFLEX [( M \ Hl.l
le « Jkn^LéJB HUB^̂ ^MUJ

Représentation générale i

HBBOTMRH PJBNHBinn KS2S Maison de tout premier ordre

l'I BÉSHaWWffwIlFWeirÏOT îpPw WpiaKftKÊ̂ &l 
spécialisée 

dan. 
le tapis à la

I SvanaUsnjSBBSHmih MKîSîff wiwSr machine, tapis d'Orient, revê-
ïjj ' | BSÏSr ! tements de sols.

|j|̂ 7sv;y ;̂ ¦!

Pour fous vos achats de TAPIFLEX TAPIS MACHINE

TAPIS D'ORIENT LINOLEUM PLASTIC RIDEAUX

¦ ¦¦¦¦ dtmm àffta adressez-vous au spécialiste

m f W mJT %k %T WYSS Si Ai " Neuchâ,el
Wjraa >n ¦ ^M 6- rue de la Place-d'Armes
HV HÉ mb9 WSLW TÉLÉPHONE (038] 5 21 21

Confort luxueux
- prix avantageux

RAF .
MffRl I 600Variomaticprésenteunegrande
exclusivité dans sacatégorie: un changement
de vitesses entièrement automatique. Elé-
gante et maniable, offrant 4 places largement
calculées, elle est idéale pour la ville et la
campagne.
DAF 600 Variomatic, la détente au volant !
à partir de Fr. 5980.—
Prix spécialement avantageux pour une voiture de
démonstration n'ayant que peu roulé et pour une

voiture d'exposition neuve.

DAF 8 CV, 23 CV effectifs

la plus facile à conduire
des petites voitures!

Venez la voir et l'essayer auprès de i

L'AGENT J.-L. SEGESSEMANN

GARAGE DU LITTORAL - Neuchâtel
Plerre-à-Mazel 51 - Tél. 5 99 91

Début route des Falaises
Exposition en ville rue de la Place-d'Armes 3

I^HiLKÎ^a1L^KBHaVE9ffXS9iKHHIiSS^&&3£SEIâHraBHI 8 CV, 4 vitesses

Belles occasions garanties. Modèles 1958 à i960 à partir de Fr. 4900.—. Demandez
liste avec détails et prix à l'agent PEUGEOT de NEUCHATEL: SEGESSEMANN

GARAGE DU LITTORAL, Pierre-à-Mazel 51. Tél. 5 99 91
EXPOSITION EN VILLE : rue de la Place-d'Armes No 3

A vendre

« Citroën » 2 CV
modèle 1955, avec deux
pneus X neuf». — Tél.
8 36 30.

A vendu)

« VESPA » 125
en parfait état de mar-
che, plaques et assuran-
ces payées. Tél. 6 44 87.

GARAGE «LE PHARE»
Carrefour: Vauseyon - Malllefer - Les Parcs

SUPERBES OCCASIONS :

Taunus ' 17 M ÏÏ^SP km' cora-
yIU I QR*T avec l axp ' assurance et plaques .
Iff loU I en parfait état.

Opel Record 1955 en parfait état
Ford Consul 2^ï0' 48'000 km >

Vente et réparations de véhicules
de toutes marques

Lavage - Graissage - Dépannage

Poudrières 161, Bernard Chalgnat , tél . (038) 5 35 27

A vendre pour cau-
se de double emploi

« CITROËN »
11 légère 1947, taxe
et assurances payées.

Fr. 750.-
Téléphoner au (038)
8 15 5».

A vendre Renault

« FLORIDE »
cabriolet avec hardtop,
14,000 km, modèle 1961,
couleur bleu clair, avec
garantie d'usine de six
mois. Reprise éventuelle,
facilités de paiement,
— Autos Renault, tél.
5 03 03.

« DAUPHINE »
1966, beige, 60,000 km,
très soignée. S'adresser
à M. Duc, tél. 5 08 88,
aux heures de» repas.

OPEL RECORD
2 PORTES

1960 - Moteur 1700
21,000 km.

Garantie OK
Fr. 6200—

Garages SCHENKER
Port d'Hauterie

Tél. 7 52 39

A vendre pour oause
de double emploi

«Citroën»
11 légère 1047, taxe et
assurance payées.
Téléphoner au (036)
8 15 59.

2 «Opel Captain»
1956 - 1957, parfait état,
Pr. 4500.— la voiture.
Garages Schenker, Hau-
terlve (NE), tél. 7 52 39.

A vendre

«Opel Capitaine»
1955, en bon état , avec
crochet de remorque ;
échange éventuel. Tél.
7 71 94.

OPEL RECORD
4 PORTES

1960 - Moteur 1700
23,500 km.

Garantie OK
Fr. 6400.—

Garages SCHENKER
Port d'Hauterie

Tél. 7 52 39

Pour cause imprévue,
k vendire

« Isar T 700 »
garantie neuve, 4 - 5
places, modèle de luxe,
très fort rabais. — Tél.
(038) 8 17 37.

A vendre

« Renault » 4 CV
blanche, 10,000 km , mo-
dèle 1961. Autos « Re-
nault », tél. 5 03 03.

H Curage Hirondelle
Mmf i PIERRE SENN, Pierre-à-Mazel 25

¦jj" Agence VW
$ji Porsche, Chrysler-Valiant , P l y m o u t h

 ̂
Neuchâtel

NOS OCCASIONS
RÉVISÉES ET GARANTIES

i&J UUff ff limousine, 1953

amÂ f W  limousine, bleu métallisé, 1954

t£J VW toit ouvrant, bleu clair , 1956

MÏ VW *°* ouvrant, noire, 1957

yTI f W limousine, gris métallisé, 1958

^•H f W  limousins, perle, 19«1

kà uuj
y ff limousine, vert clair, 1990

faajj VW double cabine, grise , 1959

M VW Karmann-Ghia"- e 060
j fflj VW oombl ' STis, 1959

ĵ CitrOëll 2 
OV 

fourgonnette, 1957

^ Mercedes 220 n^Ti"̂
S Opel Record SEr"* "*¦¦

U Opel Record ™n9' «*•¦

ïiJt OaUphîne Uimousine, bleue , 195S

Ford Consul ^^
bw

H fll.G, «Bfidget» S?brl°-

 ̂
Vai iant V 200 blanche, i960

m Scooters et motos de
f
gj Fr. 300,- à Fr. 1000.-

ral ESSAI SANS ENGAGEMENT
ISj FACILITÉS DE PAIEMENT
|gÉf Tél. 5 94 12

Î TlP̂ ^R^a â âTV'̂ P̂ f âfW îir̂ VÎtffîl iivv>l Biwifi |M| Lvfl lra« K!vJ K±!M S ĵ

« Dauphiné »
1961

10,000 km, blanche, avec
garantie ; fort rabais.
Concessionnaire Renault
S. Perret , Saint-Aubin,
tél. 6 73 52. 

Chiffons
propres, blancs et couleurs
sont achetés par

L'IMPRIMERIE CENTRALE,
NEUCHÂTEL

A vendre

«Panhard 850>
aveo compresseur, coupé
deux places, carrosserie
Ghla, nombreux acces-
soires. Tél. 7 52 08.

A vendre
« VESPA G.S. »

150 cmc, 15,500 km,
parfait état mécanique.
Prix avantageux. S'adres-
ser k A.-M. Pumont,
Banque 2 , le Locle.

A vendre
«VW » 1958

bleue, en parfait état ,
Pr. 3450.—. Tél. 8 46 46.

« JAWA » 250
éta$ jde marche, bas
pri*. -H- Adresser offres
écrites a , C. A. 4133 au
bureau "de la Peuilie

A vendre une

voiture « VW »
année 1958, en très bon
état. Fr. 3400.—. Gara-
ge Beau-Site, Cernier,
tél. (038) 7 13 36.

A vendire

«VW » 1955
de luxe, en très bon
état. Prix à discuter. —
Ecrire sous ' chiffres
1811 - 708 au "bureau de
lm IHAII IT IIA H'airia

Nous achetons :
Meubles antiques I
Argenterie j
Tableaux i
Gravures I

VEDOR S. A., BERNE i :
Case 209 |

On demande & ache-
ter d'occasion, mais en
bon état , un

ÉTABLI
' die menuisier. Tél. 7 71 25.

On demande

vélo d'homme
trois vitesses, en très
bon état. Jean-Cûaude
Ribaux, Bevalx, tél.
(038) 6 62 58.

«al*************

I O e u v r e  dTentralde
cherche k acheter un

PUPITRE
d'occasion en bois. Gran-
deur du plateau : envi-
ron 70-80 x 150-160 cm.
Paire offres sous chif-
fres P. N. 4122 m bu-
reau de la Feuille d avis.

???????????????

Achat et vente
de meubles
Tél. 6 38 1S

Dr G. Bernhard
médecin-dentiste

ABSENT
jusqu 'au

26 novembre 1961

Le docteur

E U G È N E  D E L A C H A U X
ancien assistant du sanatorium populaire neuchâtelois « Beau-Site ».

k Leysin (Dr Georges Rossel)

ancien assistant du service de chirurgie de l'hôpital communal
à la Chaux-de-Fonds (Dr Charles Wolf)

ancien assistant du service de médecine interne
de l'hôpital des Cadolles, k Neuchâtel (Dr Jules-A. Barrelet)'

ancien assistant du service universitaire de gynécologie
d'obstétrique de la maternité cantonale, k Zurich

i (prof. Ernest Held)
après 10 ans de pratique générale a Bulle

A REPRIS LE CABINET DU Dr ALEXANDRE BOREL

C E R N I E R
T, rue Hcnrl-Caliime Téléphone (038) 7 11 24

Médecine générale Rayons X
CONSULTATIONS : tous les matins de 8 à il heures, excepté le

Jeudi , de 17 à 19 heures le mardi et le vendredi.

INSTITUT ELECTROSANA
PHYSIOTHÉRAPIE - ELECTROTHÊRAPIE

Armand LIN DE E
le cabinet est transféré

5, FAUBOURG DU LAC
3me étage - Ascenseur

(nouvel immeuble de la police locale et des pompiers,
derrière le City) - Tél. 5 15 82

wg& mk BSBtev m A0m \ m n IBBK mm

MADELEINE LINDER

le cabinet est transféré

5, FAUBOURG DU LAC
3me étage - Ascenseur

(nouvel immeuble de la police locale et des pompiers)
derrière le City - Tél. 515 82

APPRENEZ
A DANSER

vite et bien chez

Mme DROZ-JACQUIN
PROFESSEUR
Rue Pury 4,

Neuchâtel
Tél. 5 31 81-

PIANOS
Accordages, réparations,

polissages, locations,
achats, ventes et

échanges

auprès du spécialiste
FRANZ SCHMIDT

place de la Gare 1 b
corcelles - Tél. 8 sa &o

42 ans d» pratique

( ^

Prêts
Banque Exel
S, avenue Rousseau

Tél. 8 44 04

NEUCHATEL
V J

P R Ê T S
I de Pr. 500.— a Pr.
I 2000.—, rembourse-
H ments m e n s u el s ,
H sont accordés sans
¦ formalités compil-
ai quées, a. personnes
H à, traitement fixe,
EJ employés, ouvriers,
H ainsi qu'aux fonc-
fcl tlonnaires Rapidité
j ! et discrétion. &
I Bureau de crédit

Grand-Chêne 1
Lausanne

MAR IAGE
Dame sympathique,

affectueuse, 45 ans,
ayant très hej , appairte-
ment et voiture, désire
connaître monsieur dis-
tingué, ayant commerce
ou belle situation. —
Adresser offres écrites à
TJ. S. 4126 au bureau
de la Feuille d'avj ç- ,

MARIAGES
Nombreuses occasions de mariage, rayon
d'activité très étendu , expérience, cons-
cience et intérêt apportés à chaque cas

en particulier . Secret professionnel.
Mme J. de POURTALES, 28, parc Château

Banquet, Genève. Tél. (022) 32 74 13.

(F L̂ v \̂\ BGJ3* ^S  ̂
enlevés par

^̂ r^̂ tm^L^SsW L'HUILE DE RICIN
Finis les emplâtres gênants et les rasoirs

î dangereux.Lenouveauliquide.NOXACORN .
i stoppe la douleur en 60 secondes. Dessécha

les durillons et les cors Jusqu 'à (y compris)
la racine Contient de l'huile de ricin pure.

: de l'iode et de la benzocaïne qui supprime
i instantanément la douleur.
i" Un flacon de NOXACORN k Fr. 2.30 vous
! soulage d'un vrai supplice. Résultats ga-

; rantis . sinon vous serez remboursé.
'Imp. ; PROFAR S.A • GENÈVE

H. Vuille
nouvelle adresse :
ouest de la poste

atelier spécialisé
pour réparations de

ir Montres
ic Pendules
-k Réveils
ie Bijouterie
ir Argenterie

Prêts
sans caution
ni formalités com-
pliquées. Si vous avez
besoin d'argent pour
faire face à des dé-
penses inattendues,
écrivez - nous. Discré-
tion absolue garantie.

Banque
Procrédit
Fribourg

tél. (037) 2 64 31.

S. )
Nous cherchons

modèles
pour démonstration de
de coloration. Haute coif-
fure St&hll, vle-à-vie de
lia poste.

VALAIS
(SUISSE)

été - hiver. Location
CHALETS, APPARTE-
MENTS, confort tous
degrés. Vacances Mar-
guelisch, Sierre (yalais),

.tél. (027) 5 04 93.

ORCHESTRE
de trois ou quatre I
musiciens est de-
mandé pour les fê-
tes de l'an.

Hôtel de la Paix, Cernier
Tél. 7 11 43

A vendra

poussette
« Wisa-Gloria »

en très bon état. Tél.
8 43 34.

Les savoureuses

tresses
au beurre

ii pour
le petit déjeuner

chez

0Md&\
t PATISSIER J

. ' ¦¦ ,¦ ; ¦ ¦ ¦  t 7 •' ¦¦ ' ' ¦ '¦¦ "

Hôtel-restaurant
avec garage

est à vendre ou à remettre dans un impor-
tant village du pied du Jura vaudois. Im-
meuble entièrement rénové, mobilier et ma-
tériel d'exploitation en excellent état d'entre-
tien. Belle situation sur route principale et
internationale. Chiffre d'affaires intéressant
avec possibilité de l'améliorer.

Faire offres sous chiffres PG 82017 L à
Publicitas, Lausanne.

Jl REMETTRE
commerce néccssitnnt une hen-
re de présence par jour. Rente
annuelle d'environ Fr. 20,000.-.
Aucune connaissance spéciale
nécessaire. Pas d'employés.
Susceptible de développement,
si désiré. Prix de reprise
Fr. 100,000.-. Faire offres sous
chiffres 1811-709 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

divan-lit
Tél. 5 51 93.

A vendre

frigidiaire
« Siemens » 110 litres;,
comme neuf ; une

couleuse
pour oulaindère électri-
que ou à gaz. — Tel
5 90 94, samedi Jusqu'à
11 heures ou lundi.

A vendre un secrétai-
re ; une table ancienne
en noyer, double pla-
teau; un fauteuil Louis-
Philippe, une vitrine de
pendule en noyer. —
Tél. 8 14 26.

A vendre

équipement
complet de

hockey sur glace
pour « mimlm », une
veste de cuir, taillé 38 ;
à l'état die neuf. Tél.
5 55 03.

A vendre pour cause
de double emploi, une

machine à laver
« Ellda », en parfait état,
avec essoreuse Incorpo-
rée et chauffage 2400 W
380 volts. Téléphoner
au 6 40 60.

50 DUVETS
neufs, mi-duvet guis,
120 X 160 cm, léger et
chaud,

30 fr. pièce
Willy Kurth, Lande 1,

Prilly. Tél. (021) 24 66 4»

A vendre
lampe de quartz
« Bol ma g », modèle de
table, en parfait état,
Pr. 100.—. O. Schetty,
Auvernier (NE), tél.
8 22 12.

A vendire

un smocking
comme neuf, Pr. 120.— «'
une poussette combi
« Wisa - Gloria », Fr.
40.— ; un porte-bébé,
toile rouge, Pr. 25.— ;
un pousse-pousse pliable,
Pr 20.—. Le tout en bon
état. Tél. 5 34 3C.

A vendre d'occaaioa

cuisinière électrique
état de neuf. S'adresser
à Bonjour , Vieux-Châtel
63.

A VENDRE
manteau, blaser, un
complet bleu et un gris,
un tralnlng pour Jeune
homme, cinq paire» de
soulier» pour hommes
No 40 (7E) ,  une paire
de patins de hockey No
39, une paire die patins
artistiques No 41 ; sous-
vêtements pour hom-
mes (182 cm), deux
grandes sellles galvani-
sées. Le tout en bon
était. Tél. eS7 69.;

A vendre lit complet

1 Vz pkçe
Tél. 757 91.

A VENDRE
une machine à laver
semi-automatique, « My-
los-Combi » , cuit, lave,
rince, essore, essoreuse
centri fuge. Capacité en-
viron 3 kg de linge sec.
Longueur 82 cm, lar-
geur 46 cm, hauteur 85
cm, montée sur roulet-
tes.
Un baquet ovale, tôle
gaivaniisée, p o i g n é e s
fixes. Longueur 72 cm.
Un accordéon « Hohner »
bleu marbré, do-fa. Tou-
ches : mélodie 23 + 7 ;
basses 8 ; avec housse de
toile brune.
Le tout en très bon état.
Prix à discuter. — Tél.
5 29 90.
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GRAND PRIX DU PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 1
AU FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM AMATEUR DE CANNES 1960 ||

En complément :
un court métrage en couleurs naturelles de Roland MULLER avec le concours d'Hermann GEIGER et de Germaine RAUCH |>J

HORIZONS BLANCS 1
Au Ciné journal suisse : Musée d'ethnographie, Parures et bijoux dans le monde

* * * u
La Suisse se qualifie pour le Chili au stade de Berlin ¦.

:' ENFANTS ADMIS Prix des places : Fr. 2.—, 2.50, 3.—, 3. 50. Location ouverte dès 13 h 45 ? 5 78 78 |

M THÉÂTRE
A» f r  B Mercredi 22 novembre, à 20 h 30

Ê^̂  RÉCITAL

GILLES ET URFEH
Prix des places : Fr. 3.50 à 7.90

Location : AGENCE STRUBIN. Librairie Q&mf à
Téléphone 544 66

¦ 1RCADES Un film de Yves ciampi ©
pjl 0 5 78 78

|| Samedi et dimanche Qllï êlCS-VOOS
mâtinées à 14 h 45 wro j n  «!¦ A— ...... ĝr §0rg© f

Location ouverte
dès 13 h 45

0 578 78 ...l'espion dont l'action
. . .  ,. ., changea le cours de laAdm,s des 16 ans gaff m mondiale ,

avec
A TTENTION ! 

^  ̂ Hans-Otto SKTris important î0LTZMANN MEISSNER
lie, KSSâ ; «**«* S0RGE » t*nl de SORGE)
d J4 h 45 Jrés précise s, i
les soirées à 20 h 30 très Keiko Jacques
rfonc, pas de re tardataires. KISHI BERTHIER |

H  ̂ ¦̂Oma<<"BBaflâ^aW"aalHiaVa*^B*NViS>W^

Samedi 18 novembre, au Cercle de Serrières
dès 20 heures

Dernier grand loto de la saison
organisé par

LE CLUB DES ACCORDÉONISTES « HELVETIA»
ET LE CERCLE DE SERRIÈRES

DES QUINES SENSATIONN ELS

i 

Table de salon — Tapis de milieu — Jambon — Lapins
Paniers garnis, etc.

A 20 heures précises : Premier tour gratuit
ABONNEMENT : Fr. 15.—, valable toute la soirée

Banque
de Crédit S. A.

11, RUE D'ITALIE
GENÈVE

Tél. (022) 25 62 85

I 

STUDIO Le chef-d'œuvre de f âj j k
** P 5 30 00 Jacques Becker ™

Samedi TOUCHEZ PAS
Hv .̂ AU GRISBI

avec
soirées à 20 h 30 TI-I ir i%.-r *~* ir T-\ TT». TJEAN GABIN

Location ouverte L^Q VENTURA
1? s 3o

h
oo

5 JEANNE MOREAU
Paul Frankeur • Dora Doll

Admis dès 18 ans un « susPense » SéRIE NOIRE
AU CINE JOURNAL SUISSE

Musée d'ethnographie fl
Prix des places : Parures et bijoux dans le monde

Fr. 2.—, 2.50, 3.—, 3.50 * '

. , .  La Suisse se qualifie pour le Chili
au Stade de Berlin

DIMANCHE SOIR 19 NOVEM BRE $&

L 

Cercle Libéral dès 20 h
Le dernier de l'année
ABONNEMENTS ;

j g Ê Ê Ë t *- .  Premier tour gratuit .

U - ^ I
ANCIENNE 9 ¦ JB K'-'
CLUB DES LUTTEURS 1̂
Quines formidables
Transistor - Tapis de milieu - Couverture de laine
Déjeuner > Pouf - Gros jambons - Oie - Paniers, etc.

**UK I !JiUS9CQESBaaKRHnH9aHanHRVintKBHraHHHnBaBMBH>S51

AVIS

LE RESTAURANT DE LA GRAPPE,
à la Coudre

est de nouveau ouvert le lundi dès 11 h
Toujours ses spécialités :

Truites farcies aux fines herbes -
Entrecôtes provençales - Croûtes
aux morilles.

Deux jeux de quilles automatiques
Tél. 5 16 54 — G. Liithi

CTimin PROLONGATION g
r 530 00 Un film de Jean Renoir I

9t encore inédit à Paris I

tËË LE TESTAMENT
aSStaï DU Dr CORDELIER

v i -» i *% r\ d'après le récit de R.-L. Stevenson :
a 17 h 30

^ 
Le cas étrange du Dr Jekyll et de Mr Hyde

avec
Admis dès 16 ans

* 
Jean-Louis BARRAULT
dans le double rôle du

Fr. 
P
2Ï, ft?E « Dr Cordelier et d 'Opale

< J'avais envie de tourner quelque chose de vrai-
ment mystérieux dans une banlieue de Paris. »

Location 85 5 30 00 Jean RENOIR,
dès 14 heures

H. < Derrière son laisser-aller apparent... un film
plein de raffinement et d'audace. >

Déclassements i -  J- DOMARCHI, « ARTS »
aux membres du C.C.U.

et C.C Peseux « ... Le reflet de ce qui attend l'homme s'il ne
sur présentation de prête pas plus d'attention aux forces qu'il libère

/ leurs cartes pour affirmer sa puissance. »
M. J.-P. SPIERO, « Cahiers du cinéma ï

Hôtel-restaurant
de Fontainemelon

Chambres avec confort
Selle de chevreuil Grand veneur
Noisette de chevreuil à la crème

Civet de chevreuil
Râble et civet de lièvre
A. Broillet, chef de cuisine

Tél. (038) 711 25
Jeux de quilles automatiques

. Hôtel-restaurant
HT K LARIAU Gléresse

_\ I \ 7 /  Auberge typiquement vigneronne
'T/V l̂' / Tél. (032) 7 2153
•  ̂\~ y|| R. & B. Balmer-KâBer

t* En hiver : fermé le mardi

Hostellerie des Platanes
CHEZ-LE-BART

TOUS LES SAMEDIS

SOUPER TRIPES
Spécialités de la chasse

et beaucoup de bonnes choses
Il y en a pour tous les goûts

Tél. 6 71 96 Famille E. Gessler

\ faHMMMMa3HBBMBa .̂MHMHBMakHVa«M.̂ LaBMa

c—i ^% M J  ̂
m Premier tour gratuit

éÊÊÈÈL GrdflCl Abonnements \
i T f f l E  iJ£vJ W*% amm î 'âm, V% Volaille

î̂ ** _ Lapins
a_  

_ I — JB. — Jambons
LI IOT O Chevreuil
** " ̂  ̂ " W Salami

| de la section neuchàteloise du Club alpin suisse ffiSTéTS"
i Samedi 18 novembre, à 20 h précises Liqueurs

an Sacs de sucre
Corbeilles de fruits

C.n -, . „ . ,.!. . . Bidons d'huile
ER CLE LIBERAL Bfehaud à fondue

V* J

Il ÊVWilk  CERCLE NATIONAL 1
i h $ U 11 SAMEDI i
0. P _ !'i :,.y ;  y §  -.- fl '8 novembre m
Efj *̂*-" ¦'; - v - . - x; . - ïfg gP à 20 heures WiIBS y- !

du club de billard - ¦ m

1 sEMSaTSONNEl. . 1
vj$ avec TRANSISTOR, CORBE11T F.S, m
77^ COUVERTURES, JAMDBONS, ETC. ||j
'M 1er TOUR GRATUIT — ABONNEMENTS P|

HALLE DE GYMNASTIQUE

D̂ QMBRESSON
; ce soir

FORMIDABLE MATCH AU LOTO
de la FAN FARE

Gro s quines :
13 g rot |nmboiM, 20 ialomtt, tact
d* niera, fauteuils, appareils élec-
triques, appareils photographiques,
«ouvertures, corbeilles garnies, etc.

Abonnements pour les 25 - tours doubles i
80 fr., ceux-ci sont numérotés et tous ceux
vendus jusqu'à 20 h 30 participent à une
tombola gratuite ; 1er lot i 1 livret d'épar-
gne de Fr. 100.—.



VOTRE ENFANT
est pâle, fatigué
il manque d'appétit
son travail scolaire laisse à désirer
ou simplement une discipline « col-
lective » lui est nécessaire.

LES HIRONDELLES
sçnt pr êtes à l'accueillir

Situation excellente, soins maternels, prix
modéré.

S'adresser aux Hirondelles, Buttes (NE)
Tél. (038) 915 28

Hôtel du Vignoble - Peseux
Samedi 18 novembre
1961

dès 15 h 30

Match au Loto
Beaux quines
Tours avec 4 poulets,
lapins, estagnons d 'h u i -
le , fumés ou salami,
lard.

S, F. G, r HOMMES

Dimanche 10 novembre 1961

dès 20 heures

au restaurant de la Rosière
LOTO

organisé par PRO TICINO
Section de Neuchâtel

UN VOYAG E AU TESSIN
Beaux «jaiiies avec abonnements

Premier tour gratuit

^ 
: : ; i i

Votation des 2 et 3 décembre 1961

GRANDE ASSEMBLÉ E PUBLIQUE
D'ORIENTA TION
Lundi 20 novembre 1961
à 20 h 30

au Cercle libéral, Neuchâtel

Sujet :

Le nouveau statut horloger
Orateur : M. FRANÇOIS DU PASQUIER
directeur commercial d'Ebauches S. A.

Large discussion

Invitation cordiale à tous les électeurs.

ASSOCIATION DÉMOCRATIQUE LIBÉRALE

Hôtel des Pontins, Valangin
Samedi 18 novembre 1961, dès 20 heures

Grand match au loto
organisé par le CHŒUR D'HOMMES
SUPERBES QUINES t lapins, poulets,

canards, fumés, etc.
Se recommandent : la société et le tenancier

Trolleybus à 0 h 40 pour Neuchâtel

^ 

CASINO PS BERNE
Mardi 28 novembre 1961, à 20 h 15

CVCLE PRO - 9ÊVSICA
2me soirée

ORCHESTRE DE CHAMBRE
DE Z URICH

Direction : Edmond de STOUTZ" Soliste : Qaspar CASSADO
(violoncelle)

BECK : Petite suite pour orchestre
& cordes.

HATfDN ; poj iceri; on ré maj. pour via-
loncelle et orchestre à cordes .

BACH : Suite en do maj. pour vio-
loncelle seul.

PERG0LESI : Concertlno en sol maj. No 2.
Billets Isolés k partir de Pr. 6.—, y com-
pris Impôt et vestiaire , à l'Agence Strubin
et auprès d'ICÀ, caisse de concerts, Aarber-
gergasse 61 (bâtiment Mocambo), Berne

Tél. (031) 2 SI 82/93.
Billets k prix réduit pour étudiants

et écoliers à la caisse du soir.
Organlsaltoa : ICA, Aarbergergasse 61,

Berne

J _TBHa»M9l .- a a», l .-.U W*

JXCJS  ̂ MARIN 1
Tél. 7 51 17

PETITS COQS

FILETS DE PERCHE
ENTRECOTE

Salie remuée
SES JEUX PB QUILLES automatiques

IIIIIIIIIB

J Quatre fois, en cinq ans... . I

| ¦' Nouvelle augmentation 1
1 des I
| participations aux bénéfices |
| dès le ier janvier 1962 ¦

m Pour la quatrième fois au cours de ces cinq dernières années, La
H Genevoise-Vie a la satisfaction d'informer ses assurés que leur par- g
U ticipation aux bénéfices sera augmentée. Ils bénéficieront ainsi direc- |j
H tement des excellents résultats de l'activité de la Compagnie. §j
S Conséquence naturelle d'une gestion attentive et prudente des fonds ||
S qui lui sont confiés et que la Genevoise-Vie n'engage qu'en place-

H ments sûrs, (24 % en immeubles, 38 % en hypothèques, 33 0/0 en g
M titres et 5 % en prêts), cette décision, qui fera plaisir à tous ses assurés, M
jjj ne les surprendra cependant pas. En effet , la Genevoise-Vie, qui j|

depuis 1872 fait profession de vous libérer des risques, tient à S
honneur de vous faire prendre part, dans une mesure toujours plus j

H sensible, aux succès que la confiance générale lui permet de réaliser.

H La Genevoise-Vie g
B Le Directeur général jg

| A ***. #*/*: |
B . r M
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| | U GENEVOISE | |
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= 2, Place de Hollande Genève Téléphone 25 03 88 g
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BIENNE

Au tribunal de district
(o) Le tribunal de district a siège, Jeudi,
nus 1» présidence da M. Otto Dreler .

La matin, 11 s'est occupé d'une aïfairs
de faux témoignage et d'Incitation à un
faux témoignage. Les deux prévenus, P.
B., «t E R. deux collègues charpen-
tiers, ont cherché k Induire en erreur
un juge alors qull Instruisait une af-
faire de recherche en paternité. Cest
B., récidiviste, qui a Influencé son ca-
marade.

P. B. a été condamné k 7 mois d'em-
prisonnement, sous déduction de 2 Jours
de préventive réputée subie, avec sursis
pendant 2 ans, et au paiement de S62 fr.
de frais.

H. R. s'est vu également infliger une
peine de 7 mois d'emprisonnement, mais
sans déduction de la préventive. B béné-
ficie du sursis pendant 3 ans. Il devra
payer 437 fr. de frais de Justice.

Abus de confiance
et escroquerie

H. M., récidiviste, manœuvre et mu-
sicien, était accusé d'abus de confiance,
de tentative d'abus de confiance, d'es-
croquerie et de violation d'une obliga-
tion d'entretien. Il a reconnu les faite.
A court d'argent, M. a cherché um moyen
d'en gagner davantage. C'est alors que,
de manœuvre qu'il était, 11 est devenu
musicien. Il a pu se procurer à crédit
une guitare de J azz et différents appa-
reils de musique. Menacé de poursuite,
le prévenu a perdu la tête et est parti
k l'étranger, en France et en Italie, avec
une amie. De la mise en gage de ses
Instruments, il a retiré 65 fr. H a du
purger 20 Jours de prison en France
pour avoir été surprie dans unie cham-
bre d'hôtel. Il n'était naturellement pas
question d'envoyer la pension qu'il die-
valt k son ex-femme poux aider a l'en-
tretien de leur enfant.

M. a été condamné à 7 mois dPempri-
sonnement sous déduction de 166 Jours
de préventive subie, au paiement des
66 fr. dé frais de Justice. H s'est déclaré
d'accord de rembourser aux deux mal-
sons lésées respectivement 762 fr. et
770 fr.

/%/ I- * I-*/

L'après-mldl, deux récidivistes ont com-
paru devant le tribunal. Tous deux ont
déjà commencé de purger leur peine à
Thorberg.

H. B., né en 1937, a été reconnu cou-
pable d'attentat " à la pudeur di'enfants.
Il a été condamné à 10 mois d'empri-
sonnement sous déduction de 31 Jours
de préventive subie, ainsi qu'au paie-
ment de 480 fr . de frais de Justice.

M. K., né en 1941, ouvrier de campa-
gne, s'est rendu coupable de faux dans
les titres, de vol et d'escroquerie. H. s'était
entre autres accaparé, k Zurich, d'un
coffret contenant pour 430 fr. de bl>-
Joux. Le tribunal fa condamné à 12 mois
d'emprisonnement moins 20 Jouira de
préventive subie, au paiement des frais
de procédure s'élevant à 440 fr. et au
remboursement des dettes reconnues.

MORAT
Avant les élections

an Grand conseil fribourgeois
(c) Dans le district diu Lac, quatre
partis sont sur la sellette en es qui
concerne les élections au Grand con-
seil frlbouirgeoiis.

Pour quinze sièges à pourvoir, les
conservateurs présentent sept candi-
dat s, les radicaux neuf, les socialistes
sept et les1 paysans, bourgeois et artiU
sains sept.

Affluence considérable à la (oire
de la Saint-Martin à Payerne

(e) Un temps relativement doux et
ensoleillé a favorisé la foire de la
Saint-Martin, qui s'est déroulée jeudi.
Cette foire — la plus importante de
l'année — a connu une affluence con-
sidérable, ce qui ne s'était pas vu
depuis bien des années. On l' appel le
aussi la c foire aux domestiques », car
c'est la coutume depuis fort longtemps
de donner congé aux employés agri-
coles ce jour-la.

Libérés des travaux des champs, les
agriculteurs — patrons et employés —
sont venus à Payerne à la foire de
la Saint-Martin, qui s'est prolongée
Jusqu 'au soir. C'est l'occasion de faire
des achats pour les adultes et de
se. détendre pour la jeunesse, car on
pouvait danser dans certains établis-
sements publics. Durant toute la jour-
née, et même le soir , l'animation fut
grande dans les rues, où l'on pouvait
voir des musiciens ambulants et les
traditionnels marchanda de marrons.

Les marchands forains étaient excep-
tionnellement nombreux, occupant non
seulement la place du Marché , mais
aussi la rue du Temple et la Grand-
Rue. Pour une fois , ils semblent avoir
fait de bonnes affaires. Sur la place
du Général-Guisa n , le parc aux ma-
chines agricoles présentait une grande

variété de m sch Inès, de tracteurs, etc.
Là, les visiteurs furent particulière-
ment nombreux, car les agriculteurs
sont toujours à l'affût de nouveautés
en matière de mécanisation agricole.

Le marché aux fruits et légumes,
lapins et volaille, était bien fourn i et
reçut la visite de nombreux acheteurs
et acheteuses. Les œufs du pays se
vendaient 4 fr. 20 la douzaine, ce prix
étant le même que celui de la foire
précédente.

Sur le champ de foire au gros bétail,
11 y avait 36 têtes de bovidés, dont
les prix sont restés sans grands chan-
gements.

Le marché au bétail, sur la place
de la Concorde, avait son importance
coutumière. On a dénombré quelque
926 porcs, dont les prix n'ont guère
varié depuis la foire précédente, malgré
une assez forte demande. Les jeunes
sujets de six à huit semaines coûtaient
de 120 à 140 fr. la paire ; ceux de
neuf à dix semaines valaient de 140 à
'70 fr. la paire. Les jeunes porcs de
trois mois se payaient de 85 a 110 fr.
la pièce , et ceux de quatre mois de
110 à 135 fr. la pièce. Le porc gras
était  coté 3 fr. 10 à 3 fr.40 le kilo,
poids vif , suivant la qualité. Il y avait
également un mouton sur la foire.

La foire aux cochens de Payerne est la plus importante du canton de Vaud
et peut-être de Suisse romande. Dans ces caisses, il y a des centaines

de porcelets. (Photo Pache, Payerne)

Les délégués de la Fédération
des, Eglises de Suisse
à la Nonvelle-Dehli

(c) La délégation suisse à la Nou-
velle-Delhi sera composée du profesr
seur Henri d'Espine, Genève ; du pas-
teur Eugèn e Reymond, Lausanne, de
M. Arthu r Dôbeli , Schônenwerd, et d»
Mlle Marga Bùhrig, Zurich. Le pasteur
Christophe Schnyder, de Boldern-Mân-
nedorf, et Mlle Danièle Roux, de Ge-
nève, représenteront la Suisse au dé-
partement de jeunesse.

De plus, les past eurs H. Helilij stern, de
Zurich, H. Witschi, de Bâle, Jacques
Rossel, de Bâle également et M. G>
Lombard de Genève fonctionneront
comme conseillers.

Le pasteur J.-M. Chappuis, de Ge-
nève, sera attaché au service de presse
oecuménique et le pasteur Arnold
Mobbs de Côligny fo nctionnera en qua-
lité d'interprète.

Il n'y a pas de Neuahâtelol» parmi
ces délégués, mais le pasteur Jacques
Rosisel, actuel directeur de la mission
de Bâle et ancien missionnaire 8U3ç
Indes est très proche de nous, étant
origina ire de Tramelan au Jura ber-
nois , et ayant de nombreuses attaches
dans notre région.

Rencontre des mamans
Avec sa vitalité extraordinaire, Mlle

Borel, assistante sociale, s'est adressée,
aux mamans protestantes, lors de leur
rencontre de novembre.

Qui aurait pensé que les Services so-
ciaux, k l'affût des misères cachées, dé-
pisterait tioe septuagénaire réduite à
passer la nuit dehors et en cette saison ?
Ou le cas d'une femme sur le point de
se suicider parce que la perte de reve-
nus Importants l'acculait k l'assistance
publique ?

Les problèmes dont les Services sociaux
ont k s'occuper ne sont pas faciles à ré-
soudre. Les plus pénibles sont ceux re-
latifs à l'alcoolisme. Il y a aussi celui
du proxénétisme. Que de veillées tardi-
ves , que de déplacements soudains, pour
Mlle Borel, dans l'espoir de ramener sur
le droit chemin une fille « de bonne fa-
mille » pourtant, dont l'autorité l'avait
nommée tutrice I

Il est temps d'attirer l'attention du
législateur sur ces problèmes. C'est la
conclusion du captivant et compréhenslf
entretien die Mlle Borel.

Bean succès
des « Amis des oiseaux »

Lors de la Xle Exposition romande
d'oiseaux A.R.A.O., qui eut Ueu k Genève ,
les il et 12 novembre, neuf membres
de la société « Les Amis des oiseaux,
Neuchâtel » remportèrent des premiers
prix avec les espèces suivantes : < dia-
mants & bavette t, « colombes diamant »,
« métis de tarin rouge du Venezuela »,
< perruches spéciales », • canaris : frisé
suisse, rouge-orange, Isabelle da différent
tes variétés, citron, bronze.

Ces éleveurs méritants sont : M. H.
Haus, A. Bach, G. Grosjean, E. Zlegler,
J. Wenger , B. Ohappatte, P. Slpgy, J.-L,
Turel, V. Roccarlno.

vffip///v/////. './/..'y y y.//.V///7,W////////////j mw*A

LES VERRIÈRES
Activités des skis-clubs locaux
(c) Le ski-club « Les Verrières » a re-
nouvelé son comité comme suit : prési-
dent : M. Max Jornod ; vice-président :
M. Jean Gostell ; secrétaire : M. Alain
Delbrouck ; caissier : M. Charles Fan-
khauser ; chef technique : M. Biaise Bel-
brouck ; chef O. J. : M. Fernand Meylan.

Le président, M. Max Jornod, remer-
cia deux membres sortants : MM. Roger
Rotzetter et Gilbert Jornod et présenta
un nouveau projet de tremplin qui , ins-
tallé près du etandi de tir, permettrait
des sauts plus longs.

Les ski-clubs « Les Verrières » et « Les
Cernets-Verrières » s'associent en colla-
boration avec le groupe d'éclalreurs
« Trois Etoiles » a la collecte de fonds
et à la récolte de skia usagés organisée
par JA Chaîne du bonheur. L'action a
début mercredi après-midi dans notre
village.

LES PONTS-DE-MARTEL
A la commission scolaire

(o) Dans sa dernière séance, la commis-
sion scalaire a enregistré les deux dé-
missions suivantes : M. Claude Vaucher,
ayant quitté la localité, et M. Henri Be-
noit, de Petit-Martel, pour raisons per-
sonnelles. Les vacances de Noël ont été
fixées diu 27 décembre au 3 Janvier In-
clus.

Dimanche 19 novembre 1961, dès 15 heures et 20 heures

Buffet du tram, Colombier
Le tout beau

Match au loto
du Vélo-club de Colombier

comme le veut la coutume, quittes superbes
LAMPADAIRE - VËLQSOLgX - ASPIRATEUR - RADIO

JAMBON -' TONNEAU DE VIN - LAPINS
2 abonnements ou 2 cartes donnent droit à une troisième

Se recommandent : la société et le tenancier

Débarras
de galetas

Tél. 6 88 15.

CASINO PE BERNE
Soirée de duos

Lundi 20 novembre 1961, à 20 h 15,
CYCLE PRO ARTE, 2me soirée

ENRICO MAINARDI
violoncelle

ÇARLQ ZEC CHI
piano

Beethoven :
Sonata en ri maj. op . 102 No 2

E. Mainqrdi :
Sonate (1959) pour p toloncelU

J.  Brahms :
, Sonate en f a  maj. op. 99

piano de concert Stelnway et Sons ; seul
représentant : Krompholz et Cie

Billets a partir de Fr. 5.—, y compris
impôt et vestiaire, à l'agence Strubin et
auprès d'IOA, caisse de concerts, Aarber-
gasse 91 (bâtiment Mocambo). Berna,

tél. (031) 2 31 92-03.
Etudiants et écoliers : réduction de prix

a la caisse du soir.
Organisation : ICA Aarbergergasse 81,

Berpe.

Excursion La Campanule
Dimanche 19 novembre, départ 13 h 30, Mauborget-
Saïrité-Crolx - Val-de-Travers. Prix : ïr . 9.50, car
chauffé, prise k domicile. — Tél. 6 76 91.
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AU RESTAURANT NEUCHÂTELOIS
FAUBOURG DU LAC 17

du 18 novembre au 10 décembre
En semaine de 14 à 21 heures, les dimanches de 10 à 21 heures "

E N T R É E  L I B R E

M — Bi Salle de spectacles, Boudry I
g£ Samedi 18 novembre 1961, dès 20 heures fe

I Le fout grand E
I MATCH AU LOTO S
Sp du Chœur d'hommes ef de la Fanfare s ((

B Quines exceptionnels : 4 jours à Paris B ((
m pendant les fêtes de l'An [ ¦ y
H pour 2 personnes . | y
j ffl (avec Fr. 100.— d'argent d* poche) r I II

M 1 TRANSISTOR S ((
m 50 BOUTEILLES DE VIN J I l
M 1 SAC DE SUCRE M y
ara Oies, canards, lapins, poulets, \ I y
£$| jambons, salamis, etc. , I //

I Premier four gratuit. Abonnements. j I ((
|*$ 2 abonnements donnent droit à une troisième carte gratuite. I //

M Tram spécial en direction de Neuchâtel à 1 heure. ] (\

i ~~z—~~"~~^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ aaaasa »̂»^̂ ^̂ ^̂  ̂ I Samedi et dimanche p Ŝ

i ekDOLLt^Ei matinées à 14 h 45 S
• |lr" 

TMk/j 1 Tous les jours f & M
¦ 3/L% Té\ . 5 211Î J * J, à 15 h et 20 h 30 | .';

|fl^*̂ ^̂  ̂ ADMIS DÈS 16 ANS WÈ

Un WESTERN implacable ! W
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Lorsque la haine a le doigt mi
sur la gâchette... $gj
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En 5 à 7 pi"»«he à 17 h 30 BLundi Bài

» EN COULEURS La 9rande vedette 
HH ^

Dls 
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Ŝ r^L jlî HMF VIF I
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| La mort en ce jardin 1
tf y m DÈS 18 ANS ¦ (en couleurs) ' j
Il Simone 6IGNORET - Ohairles VANEL - Georges MARCHAL Lj
E3 Un film de LUIS BUNUEL, d'après le roman de J.-A. Lacour i fc

t J Un film de .ODCEI I MCrSrt DÈS 16 ANS f»fl
|J MARCEL CAMUS VKrEU I^CV.IItV# S. J

pii Un film à la grandeur d'un continent aux couleurs flamboyantes. I»l

* UEO J^alltÔ Le bon restaurant \\
| au cœur de la vieille ville (\

Tél. 5 20 13 ))

1 Restaurant de ... . .. (i
La Fondue chinoise II

C ^* I ? I C '*5. ... une chinoiserie ))
I "̂̂  ^̂  que vous apprécierez... \\

Mme Robert 0 5 06 00 //
' *»»%»̂ »w%»%»»»»»%»»%»»%»%%»»»»»%%%%»»%%%%^*»»%»>»»»%%%»»» \\
| CE SOIR : ((

g* *\ m m %*f i  Tripes à la Neuchàteloise //

JUŒ, *)*'**' Spécialités : \\
| ^̂ *̂  Selle, Noisette, ((

Civet de chevreuil ) )
I Tél. 514 10 Choucroute garnie ((

Pieds de porc au madère )1

) Croûtes aux morilles \\
. à la crème JJ

Hôtel de la Couronne Fuet * de p erches \\
1 CRESSIER , aUX amande" [[, Civet de chevreuil \)

chasseur (l

j IA COURONNE Ci~££r*
i Saint-Biaise «*•«**«- a

Filets de perches \\
! Tél. 7 51 66 au beurre II

i ^̂ sW  ̂ Terrine de lièvre t r uf f é  //
Tél. 8 21 93 Civet de chevreuil . 11

****%*%*̂ *̂%*»%*»»*%MI%»»»»»%»%%%%%»»»%%%»»%»%I»»»%»>%»»»»» \\

1 D ii i r p P SOUPER TRIPES (1Buffet C.F.F. ))
| et toute une gamme ((

Tél. 5 48 53 <fe spécialités de chasse \\

' Toujours à l'avant-garde //
Regardez et comparez sa carte \\

IV. TLi iiu« Homard - Crevettes - \\I UU i neatre Huîtres - Scampis ))
i Caneton nantais ) )

Mets de brasserie \\

/ m»»W*M*A»'M»»W«AWW«<\»»»»»»«<t<a<«^ m̂̂ a<w \\

M Se/Ze rfe chevreuil II
^̂ Ô Médaillon de chevreuil (I

Ét$3$$) 
BBaU KIVa8G Cuisses de grenouilles (

I ^̂ ps£|̂  
Scampis à l 'indienne ))

^ ĵf Huîtres impériales ((

"~-*"" IWMWMWWWWMWWMWIWWWWMWWmW ((

RESTAURANT . Bouillabaisse U
I i a la marseillaise )j

P#J *.& I E A M <kuaC im Huîtres, scampis, moules, ((1 Saint - Honore » cuis:̂ rrruiiies
I V  ̂ Les f ruits  de mer f lambés  j )

?! 5 95 95 r Spécialité de la maison II

a». -» Nos spécialités de chasse : ) \
I HOTEL DU Noisette de chevreuil \)
| A 4  A p ruÉ  aux niorilles (i

•"A R LI l B  Médaillon de chevreuil )1

' TAI r: qn 7i â *¦ vigneronne (l
tél. 5dU dl FOIMBI à l 'A lsacienne ) )

I HÔTEL - RESTAURANT „., jj*" à '̂ MI-« l
Filets de perche au beurre Jf

' I"} I >  ̂f^ I F I î 
Noisette de chevreuil Mirza II

I D, D »fl ,,. ,» SOUPER TRIPES ((
' Place Pury, tél. 5 25 30 \»

R. Humbert galje à manger au ler étage //

j A COUVET Dans un cadre sympathi que , Il
' . - . - . -. 

^^ spécial i tés  : \\) CARNOTZET SSX
i ff% E I ' I i È B̂ ï f \  bfcj Filets mignons aux morilles //ui^iwn Tél (038) 961 38 \\

\ Hôtel de Commune, Rochefort
| CE S 0 I R 

 ̂Jb± f ^  5 Ë
Hôtel du Cheval Blanc, Colombier ((

Dimanche dès 15 h et 20 h i,

DANSE (
Orchestre « TRIO MORENA > /(

Se recommande : le tenancier G. Musy /;

A LA PRAIRIE
Toujours bien servi

Croûtes
aux morilles
feuilletées garnies

UN SUCCÈS !
notre excellent

Steak maison
Fr. 2.50

Filets de perche
sur assiette

i Fondue
Raclette

Croate au fromage

Grand-Rue 8
Tél. 5 57 57

Egalement au ler et
au 2me étage

Hôtel de la Croix-d'Or - Vilars
Ce soir an^dès 20 h 30 "STft JTJ TOfj, gF * gfa
ORCHESTRE m̂ m9W Cl Ai S ^aW
« MARIO >

Au restaurant de La Rosière
dimanche 19 novembre, à 20 heures

[ Grand match
i au loto

oragnisé par Pro Ticino

SUPERBES QUINES
Volailles, lapins, voyage au Tessin

ARONNEMENT ler TOUR GRATUIT

Tous les samedis B

TRIPES
et ses spécialités

RESTAURANT
du

£Utoeol
(fi 5 49 61

V J

[PRêTS!
KUK caution Jmqu'à 7000 fr.

ccordés faollement depuis
! 1930 4 fonctionnaire, em-

ployé, ouvrier, commerçant,
i agriculteur et 4 toute per-
j sonne eolvable. Rapidité.

Petite remboursements
j 4ohelonnéeJusqu'en36men-
i sualités. Discrétion.

BANQUE GOLAY & Cie
L i u s i n ne

| Tel. (0211 22 66 33 (3 lignas)

Hôtel des
XIII Gantons

Peseux
| Aujourd'hui

18 novembre

Grand bal
j avec l'orchestre

« SWING MELODY »

j Se recommande :
| la direction

| Rue du Seyon 27
SES FONDUES
SES CROUTES
AU FROMAGE

SES ASSIETTES
FROIDES

Se recommande :
l Edgar ROBERT

CINéMA DE LA CôTE - PESEUX «,. 19 16 Q̂ ruimA - fësyol cinéma «LUX» Colombier x, '.-.,
Samedi 18, k 20 h lô Salpt-Blalse - Tel ) 01 66 _ I 

UN FILM EXCEPTIONNEL Vendredi 17. samedi 18, dimanche 19 novembre Samedi 18 novembre, à 20 h 15
RUE DES PRAIRIES AUDREY HEPBURN et BURT LANCASTER UN TCLM PASSIONNANT

aveo : JEAN GABIN ¦ MARIE-JOSÉ NAT dans une Interprétation ébloulssan*e DU HAIT DE LA TERRASSE¦ LE VE>T DE LA PLAINE 18 ans
Dimanche 19, matinée à 16 heures (The Unforelven ) "̂̂ — —"

MICHEL STROGOFF Clnémascone Technicolor Parlé français Dimanche 19 novembre, à 14 h 30,
Enfants admis dés 14 ans Cinémascope. Te n̂lootor. Parlé français *M« pour îanUUes^ênfants

Dlmanche 19, mercredi 22 . k 20 h 15 Mercredi 22 et Jeudi 23 novembre ' 7 ans admis 
LA DERMÊRE TORPILLE UNE COMÉDœ GAIE Dlmanche 19 et mercredi 22 novembre,

avec r
(
L^̂ fn

ra
- R̂ ?̂^GNrVE BANCO CHEZ LES FEMMES à 20 h 15avec GLENN FORD ¦ ERNEST BORGNINE 

^̂  ̂  ̂^̂  ̂ TOJJT COM
MEXÇA PAR DN RAISER

Lundi, à 20 h 15 avec : Ernle KOVACS ¦ Cvd CHARISSE l6 a05
Eln Parbfllm von Lebensfreude Georges SANDERS i ——;—"— 7 T~Z—T~T* und Gliickllchseln PAHLATO TTALIONO Sous-titres français , . "Lffî «™™

"i ° !Die Prinzessin von Sankt-Wolfgan^ Deutsch untertltelt Admis dés 16 ans LA BELLE MEXTELSE 16 ans
jjg^aafgaga^g^aaggBBja^^BettanBTHHMaMBMMBaHMlHeKH^

(/** Salle des Conférences -% )
Vendredi 24 novembre 20 h 15 II
New Orléans ((

JAulll Concert )

..Mr-Wlli aid
Acker ilift ^

Prix des places de Fr. 4.— à 9.— jj

Agence Strubin , Librairie Reymond { )
Tél. 5 44 66 V

Réductions aux étudiants l\

x^i'̂ ; La soupe de poisson s à la Marseil laise r:H  ̂ V
fe?>L .-" - ~i Les escargots à la Bourguignonne Bn II
W LES MOULES A LA MARINIÈRE K V
B"1'̂ » Le hamburger-toas t Holstein II
W^k 1-E COUSCOUS A LA MAROCAINE fcffiffl V
BM| LE NASI-GORENG A L'INDOCHINOISE //MM LES NOISETTES DE CHEVREUIL AUX MORILLES HW| V
LJEj LE CIVET DE CHEVREUIL CHASSEUR H, Il
WM ra W~M )]
¦̂ rï Neuchâtel , ? (03 8) 5 88 2a u 

H ĵ (I

WÊÊsm Restaurant WÈ j
III Les moules à la Poulette Hi t  l(
m\ LA PAELLA A LA VALENCIENNE )
ijj y LA PINTADE A LA MODE DU CHEF 1 1 \\
{iSI LE FAISAN EN VOLIÈRE , ((
\* S La selle de chevreuil à la Créole )j

. ' LE RABLE DE LIÈVRE SMITANE f(

ï| Neuchâtel, ? (038) f 88 22 U //



Alice PERRENOUD
Alice PEILLON
Roger VUILLEM
exposent
Galerie des Amis des arts.
Musée des beaux-arts, Neuchâtel ,
du 19 novembre au 3 décembre 1961,
tous les Jours, sauf le lundi.

N'oubliez pas de visiter la grands

Exposition flottante
de cadeaux et de joints
au port de Neuchâtel, sur le bateau
« Cygne », ouverte de 14 h à, 21 h ;

dlmanche fermé.

MIGROS

Grande salle de Colombier
Samedi 18 novembre 1961, dès 20 h 15

Grand meeting de boxe
aveo participation de Berne, Fribourg,

Neuchâtel et Colombier
Danse dès 23 heures

ORCHESTRE « MADRINO »

Samedi 18 novembre, dès 21 heures
Casino de la Rotonde

BAL DU HOT CLUB
4 ORCHESTRES

(27 musiciens)
+ quelques solistes des New Hot Players

Tenue de soirée

Institut Richème
avise ses élèves qu'une

SOIRÉE DANSANTE
a lieu de 20 à 24 heures

SAMEDI 18 NOVEMBRE

INSTITUT NEUCHÂTELOIS
16 h 15, Bibliothèque de la ville

CONFÉRENCE PUBLIQUE
Pierre Bourgeois

Exposition de Trésors de livres

CE SOIR

Formidable

LOTO
Halle de Dombresson

A U V E R N I E R

LOTO
do Football Auvernler Vétéran»
samedi 18 novembre, dès 20 h,

à l'hôtel du Lac

CONFÉRENCE PUBLIQUE
Dimanche 19 novembre, à 17 h

Les voyants de la Bible
par W. BUF, pasteur

Chapelle adventlste, fbg de l'Hôpital 39
Invitation cordiale

Dimanche soir 19 novembre
CERCLE LIBÉRAL

le dernier LOTO
SFG Ancienne - Club des lutteurs

Quines formidables
: voir annonce ,

Ce soir, dès 20 h 30, à

l'Hôtel du Cheval Blanc
Saint-Biaise

• GRAND BAL •
avec le» PERDIDOS

PEINTURES 1941-1961

MA IR E
i

Château de Boudry
de 10 h à 18 h et samedi soir

de 20 h à 22 heures.

Ce soir à 20 heures
au CERCLE LIBÉRAL

LOTO
DU C.A.S.

Premier tour gratuit

?A 
Colombier
cet après-midi,

à 14 h 30,

BOUJEAN - XAMAX
CHAMPIONNAT DIB PREMIÈRE LIGUE

Location de films 8 mm
Le nouveau catalogue a paru

TISCA ciné-location
Vieus-Chatel 19 - Neuchâtel

Tél. 6 26 17

Ce soir jusqu'à 2 heures

DANSE
à la PAIX

Aujourd'hui à 14 h 30
sur le terrain d'Hauterive

Hauterive - Etoile
Championnat  de deuxième ligue

M. Mohamed Masmoudi
exclu du bureau politique

du Néo-Destour

TUNISIE

TUNIS (UPI). — Le président Bour-
guiba a préside hier matin au siège du
gouvernement la réunion du bureau po-
litique du Néo-Destour.

A l'issue de la réunion, le communi-
qué suivant a été publié :

< Le bureau politique du Néo-Destour
a décidé l'exclusion de M. Mohamed
Masmoudi du Néo-Destour  pour non
conformité aux statuts intérieurs du
parti , de même qu'il a enregistré la
cooptation de M. Ahmed ben Salah com-
me membre du bureau politique du
Néo-Desitour. »

M. Mohamed Masmoudi n'assistait pas
à la réunion.

L'affaire Ben Bella
est-elle réglée ?

La délégation marocaine a proposé le compromis suivant :
transférer les « ministres détenus » dans une clinique privée

qui jouirait du privilège de l'extra-territorialité

Téléphone de notre correspondant de Paris par intérim :
L'affaire Ben Bella est-elle ou non provisoirement réglée ?

Oui , espèrent les ministres marocains
qui ont quitté hier soir Paris après
la publication d'un communiqué qui
fait état :
£ d'une proposition de compromis

provisoire soumis à l'approbation
du général de Gaulle , approbation
dont les ministres marocains affec-
fectent de se dire presque certains ;

0 d'une liste des résultats déjà ob-
tenus par leurs démarches.

Ainsi , dans l'attente d'une décision
du général de Gauille , les ministres
marocains qui ont vu à maintes repri-
ses le président de la Républi que, le
ministre des affaires étrang ères et Ben
Belila, ne repartent pas les mains com-
plètement libres , ce qui leur permettra
peut-être de désamorcer la dangereuse
campagne de l'opposition intérieure de
gauche au roi Hassan II qui a fait de
l'af fa i re  Ben Bella son cheval de ba-
taille.

La proposition marocaine
La proposition marocaine est habile

et Ben Bella lui a donné son accord ;
elle consisterait à transférer les « mi-
nistres » du « G.P.R.A. » détenus et ac-
tuellement hospitalisés dans un hô-
pital proche de Paris dans une clinique
privée louée par le gouvernement ma-
rocain et qui jouirait du privilège de
l'extra-territoriallté.

Ainsi sans pouvoir encore quitter
le territoire français, Ben Bella
et ses codétenus seraient en fait
remis en liberté et rendus au
gouvernement marocain qui les ré-
clame comme ses hôtes depuis leur
enlèvement aérien par l'aviation mili-
taire française et cela ne serait pas
une libération effective puisque Ben
Bella et ses amis cesseraien t d'être
libres au moment même où ils sorti-
ra ient sans autorisation de la clinique
extra-territorialisée. Mais , dans l'esprit
des Marocains , cette liberté relative se-
rait une étape avant la libération com-
plète de Ben Bella , libération et remise
au gouvernement marocain qui reste
leur objectif. Ceci, cependant, semble-
rait prouver que le général de Gaulle
maintiendrait son point de vue que la
libération de Ben Bella ne saurait in-
tervenir avant qu 'aient cessé les atten-
tats et les combats.

Les résultats obtenus
par les Marocains

Ceci nfest encore, noue l'avons dit,
•ru'umie proposition. Quant aux résul-
tats obtenus par les Marocains, ils se-
raient les suivants : i«- ,r -, • „>., ¦.
• Obtention du régime politique pour
l'enisemble des détenus algérien* en
France. 11 convient à ce propos de re-
marquer que, contrairement à oe que
disait le F.L.N., le régime politi que
était déjà accordé par les autorités
françaises à la quasi-totalité des dé-
tenus algériens.
0 Obtention pour le Maroc d'être en
toutes circonstances et toutes hypothè-
se» en contact avec Ben Bella et ses
compagnon».

Les détenus s'alimenteraient
en cachette

Le porte-parol e de la délégation ma-
rocaine a indiqué que Ben Bella était
décidé à poursuivre jus qu'à son trans-
fert dans une clinique extra-territo-
rialisée sa grève de la faim. Une grève
de la faim dont certains dfailleurs con-
testent la réalité puisqu'un député a,
dans une question au garde des
sceaux, révélé que l'administration pé-
nitentiaire avait pu constater qu'au
moins un des prisonniers de Turquant
s'alimentait en cachette avec des ali-
ments conditionnés et des vitamines
découverts dans son matelas. Selon
certains bruits, les grévistes de la faim
se nourriraient effectivement clandes-
tinement, ce qui expli que leur état de
santé apparemment assez bon puis-
que, lors de leur t ransfer t  du château
de Turquant à l'hôp ital de Garches,
Ben Bella et ses amis ont refusé des
civières et porté eux-mêmes leurs ba-
gages jusque dans leur chambre.

Mais ce qui est intéressant dans la
proposition marocaine , c'est surtout
que les Marocains considèrent que Ben
Bella et ses amis devraient maintenant
pouvoir partici per physi quemen t aux
futures négociations France-F.L.N.

Désaccord entre Ben Bella
et Tunis ?

Ces négociations qu'on disait secrè-
tement très avancées ont en fait été
bloquées par l'initiative de Ben Bella
qui n 'a, on l'a remarqué , « été suivie
et couverte » par le G.P.R.A.. de Tunis
qu 'une bonne douzaine de jours plus
tard . Certains veulent y voir la preuve
qu 'il y a, sinon un désaccord entre les
ministres algériens détenus en France
et ceux de Tunis sur le fond, du moins
sur la tactique.

Cela ne signifie probablement pas
que la France pourrait un jour, en cas
d'éclatement du F.L.N., se trouver non
plus en face d'un seul interlocuteur
algérien, mais de deux. En fait , dans
les milieux proches de l'ambassade du
Maroc à Paris, on a surtout l'impres-
sion que Ben Bella est las de son inac-
tion involontaire et qu'il est résolu de
jouer un rôle et dans la négociation
et dans l'obtention de l'indépendance
pour l'Algérie, et si possible le premier
rôle.

Intérim.

Interdépendance progressive
des vingt membres de IUC. D. E,

Bilan de la première session de l'Organisation
de coopération et de développement économiques

Les politi ques nationales devront être coordonnées
pour que le taux de croissance de S0 %

soit atteint en dix ans
PARIS (ATS-AFP). — La session de la conférence ministérielle de

l'O.C.D.E. s'est terminée hier, à 17 h 50. Un communiqué final a été publié.
Il comporte treize points.

Les deux plus importants sont':
0 La fixation d'un objectif de crois-

sance économique pour la Communauté-
atlantique de 50 % pour la décennie de
1960 à 1970 — objectif global, pour les
vingt pays membres de l'O.C.D.E.

Ce taux de croissance pourra varier
d'année en année et de pays à pays,
certains pouvant le dépasser ou au con-
traire ne pas l'atteindre.
0 L'organisation par le comité d'aide

au développement (C.A.D.) qui dépend
de l'O.C.D.E. d'un examen annuel :

1. De l'aide donnée aux pays sous-
développés.

2. Des politiques suivies en ce sens
par les dix pays membres du C.A.D.

Les onze autres points du communi-
qué sont les suivants :
0 Les vingt pays représentés au con-

seil forment une communauté de 500
millions de personnes en Europe et en
Amérique du Nord .
0 Etablir un objectif de croissance

économique est nécessaire pour permet-
tre aux pays les plus industr ial isés
d'aider les pays sous-développés.
0 Chaque pays apportera sa contri-

bution au taux de croissance global,
selon ses possibilités.

Coordination
La fixation de ce taux de croissance

global souligne l ' interdépendance gran-
dissante  de chacune des. < économies >
des vingt pays membres.

Pour atteindre le taux de 50 %. en
dix ans, il faudra suivre des politiques
nationales déterminées et les coordon-
ner.
0 Le communiqué souligne à nou-

veau la nécessité de protéger la balance
des paiements des Etats membres et en
conséquence de coordon ner étroitement
la politique , financière et économique
des pays créditeurs et des pays défici-
taires et de développer encore les me-
sures prises pour alléger la pression
exercée sur certaines devises.
0 Le communiqué soulign e la néces-

sité de maintenir la stabilité des prix,
d'accroître la productivité et de prati-
quer une politique libérale en matière
tarifaire.
0 Le communiqué prévoit que l'O.C.D.E.

fera un effort spécial pour permettre
à ceux des Etats membres les moins
développés industriellement de mettre
à exécution des plans de développement
sérieux.
0 L'O.C.D.E. développera également

ses ""activités *dsns"'+B"*donnrHre' du per-'if
feotionnement technique dans l'Indus-
trie et l'agriculture. 'Kj Èf  »

Agriculture *
et libéralisation des échanges
0 L'agriculture doit jouer un rôle

important pour permettre à la com-
munaut é de l'O.CD.E. d'atteindre son
objectif économique, notamment par
une amélioration de la productivité
agricole.
0 L'O.C.D.E. encouragera la mise au

point — individuell ement et régionale-
ment — par les pays sous-développés
de plans de développement, en la faci-
litant par la création d'un c centre de
développemen t » coordonnant toutes ces
activités.
0 Le conseil des ministres de l'O.C.D.E.

se prononce pour une libéralisation en-
core plus grande des échanges pour fa-
voriser l'expansion économique et se
fél icite de la décision des Six et de la
Grande-Bretagne de tenir l'O.C.D.E. in-
formée des négociations en cours.

0 Le conseil des ministres estime que
l'effort collectif des pays de l'O.C.D.E.
permettra d'assurer l'expansion de l'éco-
nomie du monde libre.

Intervention en anglais
de M. Wahlen

PARIS. — Du correspondant de
l'Agence télégraphi que suisse :

M. Wahl en, président de la Confédé-
ration helvét ique et chef du départe-
ment politique fédéral, a été le premier
délégué à intervenir hier matin dans
la discussion sur l'assistance aux pays
sous-développés.

Dans son exposé, fait en anglais, le
président de la Confédération a insisté
sur le rôle que les capitaux privés pou-
vaient jouer dans cett e assistance. Il a
insisté sur un système de garantie mul-
tilatéral et sur la nécessité d'une con-
vention pour protéger les investisse-
ments déjà effectués.

M. Wahlen a ensuite souligné que les
échanges avec les pays sous-développés
sont aussi importants que l'aide.

M. Wahlen reçu
par le général de Gaulle

PARIS (AFP). — Le général de
Gaulle a reçu hier à 12 heures à
l'Elysée le président de la Confédéra-
tion, M. Wahlefr.

Cette visite revêtait un caractère
essentiellement protocolaire. M. Wah-
len, qui séjournait à Paris à l'occa-
sion des travaux de l'O.C.D.E., avait
tenu, en sa qualité de chef du dépar-
tement politique fédéral, à saluer le
président de la République avant de
regagner Berne.

L'entretien a eu Heu en tête-à-
tête.

Les honneurs ont été rendus par
une compagnie à quatre sections de
la garde républicaine, massée dans la
cour de l'Elysée, et par douze cava-
liers à pied en grande tenue, sabre
au clair, disposés en forme de V sur
les marches du perron.

Une batterie-fanfare a excité «Aux
champs» à l'arrivée et au départ de
M. Wahlen.

Demande d'abrogation
des traités

avec les Etats-Unis

PANA MA

PANAMA (ATS-Beuter). — Le parle-
ment panaméen s'est prononcé vendredi
à l'unanimité pour l'abrogation des con-
ventions avec les Etats-Unis, et notam-
ment du traité sur le contrôle du canal
de Panama par les Etats-Unis.

Incidents en Italie
au parlement et dans la rue

Après le massacre des 13 aviateurs

Aérodromes bloqués, à Kindu pour isoler les rebelles
qui sont attaqués par l'aviatien de l 'ONU

M. Gizenga aurait pris la fuite
ROME (UPI). — Le parlement italien a vécu vendredi une

séance houleuse au cours de laquelle députés de droite et de
gauche ont failli en venir aux mains. La raison de cette effer-
vescence est, bien sûr, l'affaire des treize aviateurs italiens mas-
sacrés au Congo, qui n'a pas fini de faire du bruit en Italie.

Les députés de droite s'en sont vio-
lemment pris aux communistes qu 'ils
ont accusés de soutenir les < cannibales
congolais ». Le député communiste
Glancarlo Pajeta avait bien essayé de
prendre la parole pour rejeter la res-
ponsabilité de ces atrocités sur l'ONU,
mais sa voix fut vite noyée sous les
huées.

« Cannibales ! »
Pendant la séance, à l'extérieur, des

centaines d'étudiants menaient un ta-
page d'enfer, scandant sur l'air des
lampions les mots de" « cannibales »,
et réclamant des sanctions exem plaires
contre les responsables. Dans la galerie
des visiteurs, on eut un moment d'émo-
tion, lorsqu'un homme se dressa tout
à coup et se mit à hurler des injures
à l'égard du gouvernement , réclamant
sa démission . Dams l'hémicycle, l'air
devenait étouffant et les huissiers
durent faire la chaîne pour empêcher
que les députés de droite et de gauche
ne se collettent.

Une fois un calme relatif rétabli,
le président du conseil , M. Fanfani ,
monta à la tribune pour prononcer
l'éloge funèbre des disparus et dé-
clarer : « Le martyre de nos conci-
toyens doit nous servir de leçon et
montrer que le problème du Congo
doit être placé à l'ordre du jour des
Nations unies. » Le président dn con-
seil avait auparavant ordonné que les
drapeaux soient mis en berne sur les
bâtiments publics en signe de deuil.

Une enquête sera ouverte
A New-York où ils se trouvent tous

deux, le ministre congolais des affaires
étrangères, M. Bombôko, a rendu vi-
site vendredi à son collègue Italie"

M. Segni . Les deux ministres ont con-
féré pendant 40 minutes. M. Segni a
demandé que soient châtiés les soldats
congolais responsables du « meurtre
barbare » des 13 aviateurs italiens. M;
Bomboko s'est déclaré d'accord avec le
ministre italien sur le fait que les
autorités congolaises devaient ouvrir
immédiatement une enquête sur les
circonstances du massacre.

Gizenga en f uite ?
Les troupes de l'ONU ont bloqué

vendredi! tous les aérodromes die la ré-
gion de Kindfu , afin d'isoler les troupes
congolaises et en particulier les élé-
ments qui massacrèrent treize avia-
teurs Italiens. Des avions des Nations
unies ont attaqué trois centres oc-
cupés par l'armée nat ionale congolaise,
situés dams un rayon de cent kilo-
mètres au sud et à l'est de Kindu.

Selon une Information non confir-
mée, M. Gizenga, le vice-président lu-
mumblste d.u gouvernement congolais,
se serait enfuii de Kindu.
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Tennis
A l'issue de la première journée du

matin du match Suède-Italie comptant
pour les quarts de finale de la coupe
du roi de Suède, à Stockholm, les Sué-
dois menaient par 2-0. Résultats des
simples : Schmidt (Su) bat Tacchini
(It) 6-3, 6-1 ; Lundquist (Su) bat Mer-
lo (It) 6-4, 6-4.

Boxe
En match International à Berne, Moto

Guzzl de Milan a battu Berne par 10 à 8.
Voici les résultats :

Poids mouches : Boschl (Milan) bat
Durussel (Yverdon), aux pointa. Poids
plumes : Pedroncelll (Milan ) bat Rotb
(Berne), aux points ; Chervet I (Berne)
bat Brugall (Milan), aux points. Poids
légers : Dante (Milan) bfit Châtelain
(Berne), aux points. Polda welters : Bau-
mann (Berne) bat Panserl (Milan), aux
points. Poids surlégers : Zambelll (Milan)
bat Thomet (Berne), aux points. Poids
surwelters : Fabblanl (Milan ) bat Ghalem
(Berne), aux points ; Hebelsen (Berne )
bat Mollnarl (Milan), aux points. Poids
moyens : Wiezorek (Berne) bat Boselll
(Milan), aux points.

PARIS (Reuter). — Lea autorités
communistes du faubourg parisien
d'Ivry ont décidé d'appeler « rue Lé-
nine » l'actuelle « rue Staline ». Le
maire d'Ivry a expliqué que. lorsque
le nom de Staline fut donné à cette
rue en 1955, ce ne fut pas par culte
de la personnalité, mais en hommage
au peuple soviétique.

En France aussi
Staline est renié

PARIS (ATS-AFP). — Un prétendu
document faisant état d'un accord de
coopération entre l'U.R.S.S. et le
« G.P.R.A. » a été mis en circulation
vendredi matin à la conférence des
parlementaires de l'OTAN. Ce docu-
ment n 'émane pas de la conférence
elle-même, mais est l'analyse d'une
communication de M. Marc Laur iol ,
député français du groupe Unité de la
République (tendance « Algérie fran-
çaise »), qui participe aux travaux de
la conférence.

M. Lauriol avait déjà fait état d'un
accord en sept points entre l'U.R.S.S.
et le G.P.R.A. lors de la discussion du
budget de l'Algérie à l'Assemblée na-
tionale, le 8 novembre. A ce moment-
là, le ministre d'Etat chargé des affai-
res algériennes avait répondu à M.
Lauriol : c Vous invoquez un papier
que je ne connais pas... >

Les milieux autorisés algériens de
Tunis déclarent, quant à eux : « Ce
document n'est pas sérieux, il ne mé-
rite même pas qu'on lui oppose un
dnienti officiel »,

Un message
de personnalités suisses
au général de Gaulle

LAUSANNE (ATS). — Le chef d'or-
chestre Ernest Ansermet. le professeur
Karl Barth, l'écrivain Friedrich Dùrren-
matt , le professeur Edmond Privât,
l'artiste peintre Hans Erni, le profes-
seur Marcel Reymond et le professeur
et prix Nobel Léopold Ruzicka, alarmés
par la poursuite de la grève de la faim
des 15,000 détenus algériens et fran-
çais, et répondant à l'appel du comité
d'aide auxvvictimes de la répression
dans la guerre d'Algérie, se sont adres-
sés au président de la République fran-
çaise pour attirer son at tention sur les
réactions que pourrait provoquer une
fin dramatique de cette épreuve et le
prier d'accorder tous ses soins à dé-
nouer rapidement cette situation In-
quiétante en vue d'assurer le retour de
la paix en Algérie.

Accord U.R.S.S.- G.P.R.A.

Hôtel de la Sage
LA SAGE (VALAIS)

ouvert pour la saison d'hiver 1961-1962
Chauffage central - confort - cuisine

soignée - situation très ensoleillée.
Tél. (027) 4 61 10

Jean Métrailler-Maître , propriétaire.

CONFÉDÉRATION

Les billets du dimanche
sur les CFF

BERNE (ATS). — Les entreprises de
transport suisses offriront à nouveau
au public, du 23 décembre 1961 au
25 mars 1962, les billets à prix réduits
dits du dimanche, valables le samedi
ou le dimanche pour la course aller,
le dimanche ou le lundi pour le retour.
Durant les fèties de fin d'année , ces
billets pourront être utilisés, à l'aller,
du samedi au mardi et, au retour, du
dimanche au mercredi. Le prix mini-
mum est porté de 5 à 7 firanrcs en
deuxième classe «t de 7 à 10 francs
en première.

VALAIS

Le paiement de la vendange
' SION, (ATS). — L'union des négo-
ciants en vins du Valais, a décidé de
procéder prochainement au paiement
des vendanges aux vignerons. Les prix
ont été fixés après que l'union eut
pri s connaissance du rapport du labo-
ratoire cantonal sur les quantités et
la q u a l i t é  de la vendange.  Us ont été
arrêtés sur la base de l'accord passé
à Lausanne, le 27 septembre dernier,
entre la Fédération romande des vi-
gneron s, la Société des encaveurs de
vins . Suisses et la Fédération suisse
des négociants en vins. Ces prix sont
supérieurs de 8 francs par cent kilos
de vendange à ceux de i960.

En outre, l 'Union dies négociants en
vins du Valais, a décidé de verser
à l'office de propagande pour les pro-
duits de l' ag r i cu l tu re  valaisanne , une
aide financière représentant un mon-
tant de près de 50,000 francs.

OEKÈVE

La mascarade de l'Escalade
sera supprimée

GENÈVE (ATS). — Le Conseil d'Etat
du canton de Genève vient de décider
de supprimer la mascarade de l'Esca-
lade des 11 et 12 décembre prochain s,
ceci à la suite des Incidents de l'an-
née dernière où des jeune s gens par
bandes avaient commis des actes délic-
tueux. Une exception sera faite en fa-
veur des enfants jusqu'à l'âge de 12
ans.

f  I i I JET if i îL 9 ï «L*Tl f ~ l

VERS DES NÉGOCIATIONS
SOVIÊTO-FINNOISES

A la suite du rapport verbal de l'am-
bassadeur de Finlande à Moscou, M,
Wuorl , arrivé vendredi soir à Hel-
sinki, sur son entretien avec M. Kouz-
netsov, premier vice-ministre soviétique
des affaires étrangères, le gouverne-
ment finlandais a publié un commu-
niqué précisant que l'URSS « souhai-
tait le départ dès que possible poui
Moscou d'une délégation finlandaise
afin d'entamer les négociations men-
tionnées dans la note soviétique du
30 octobre dernier ».
UNE VOITURE SUISSE
FAIT UNE CHUTE
DE 120 MÈTRES EN FRANCE :
2 MORTS

Dan s la nuit de jeudi à vendredi,
une automobile suisse qui venait des
Gets et se dirigeait vers Taninges s'est
écrasée, à la suite d'un dérapage, au
fond d'un ravin de 120 mètres de pro-
fondeur au lieu dit « La Portion », près
de Tan inges. Les occupants, M. Schnei-
der, 53 ans, cuisinier, et sa femme,
née Lamouille, 58 ans, demeurant à
Genève, ont été tués sur le coup.
M. KROLL REGAGNERA
MOSCOU LUNDI

M. Félix von Eckardt, chef de presse
du gouvernement fédéral , a annoncé,
vendredi, que M. Hans Kroll , ambas-
sadeur de l'Allemagne fédérale à Mos-
cou, regagnera la capitale soviétique
vraisemblablement lundi.
POUR LA CRÉATION ,
D'UN CLUB « NON ATOMIQUE »

La Suède, à laquelle se sont joints
l'Autriche, Ceylan, l'Ethiopie, la Libye
et le Soudan, a déposé, vendredi matin,
à la commission politique de l'ONU un
projet de résolution sur le désarmement
tendant à la création d'un c club non
atomique ».

•Pêle-mêle •

... CHAPELLE DES TERREAUX ,
Dimanche 10 h et 20 h

M. G. Gentlson
Invitation cordiale Philadelphie

Chapelle de la Rochette
18, avenue de la Gare

Dlmanche 19 novembre, à 20 h.

Nos missionnaires à l'œuvre
Clichés, nouvelles, messages.

Chacun est cordialement invité.

Y 
Patinoire de Monruz

Dlmanche 19 novembre, à 15 h '

Jj YOUNG SPRINTERS
e ZURICH
- , Championnat suisse
&¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦—— 'HI1

SAMEDI et MARDI
SOIR

de 20 h à 22 heures

Exposition Maire
Château de Boudry

Hôtel de la Gare, Corcelles
Samedi 18 novembre, à 20 h précises

GRAND LOTO
Abonnement Fr. 18.— pour 60 tours

Pendulettes neuchàteloises — Sacs de
80 kg de sucre — Superbes paniers garnis
Estagnons d'huile - Jambon . Dindes, etc.

Ralliement de Corcelles-Cormo—lrèche.

CE SOIR A BOUDRY
à la SALLE DES SPECTACLES

Grand match au loto
4 JOURS A PARIS POUR 2 PERSONNES

pendant les fêtes de l'An (avec Fr. 100.—¦
d'argent de poche) Voir annonce

BEVAIX Ce soir, dès 20 h
à l'HOTEL DE COMMUNE

Sensationnel match au loto
organisé par

La Gymnastique et les Accordéonistes
Quines formidables. Abonnements Fr. 16.-

(3me carte gratuite )
Service automobile en fin de match

CE SOIR, de 21 heures à 4 heures

DANSE
an CERCLE DU SAPIN

Soirée dansante organisée par

LA BAGUETTE

Coraafte
CERCLE DE L'UNION

Fontainemelon
Ce soir, de 17 h à 2 heures

Grand match au loto
Société de musique « L'OUVRIÈRE »



Patricia OTANILLON et ses parente
ont la grande Joie de faire part de
In naissance de leur frère et fils

James
Neuchâtel , le 17 novembre 1961

Rue Saint-Maurice 7 Clinique du Orêt

Que son repos soit doux comme son
cœur fut bon.

Monsieur Fritz Haldimann, à la Sagne ;
Madame et Monsieur Jean Tissot-Haldimann et leurs enfants

Jean-Pierre et Nelly, à la Sagne ;
Madame et Monsieur Paul Hostettler-Haldimann, à la Chaux-

de-JFonds ;
les enfants et petits-enfants de feu Jules Haldimann ;
les enfants et petits-enfants de feu Albert Montandon ;
les enfants et petits-enfants de feu Albert Robert ;
ainsi que' les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part du décès de leur cher

et regretté papa , beau-père, grand-papa, beau-frère, oncle, cousin,
parent et ami

Monsieur Alfred HALDIMANN
ancien restaurateur

que Dieu a repris à lui jeudi 16 novembre 1961 dans sa 79me
année après une pénible maladie supportée avec courage.

La Sagne et la Chaux-de-Fonds, le 16 novembre 1961.
Je lève mes yeux vers les montagnes

d'où me viendra le secours. Le secours
me vient de l'Eternel , qui a fait les
cieux et la terre.

Ps. 121.
L'incinération aura lieu samedi 18 novembre 1961, à 14 heures,

au crématoire de la Chaux-de-Fonds.
Culte pour la famille au domicile mortuaire, à 13 h 20.
Domicile mortuaire : la Chaux-de-Fonds, Léopold-Robert 72.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire part

B.JEANRICHARD 0hr7'*lmÉÈm**̂

C'est dans le calme et la con-
fiance que sera votre force.

Esaïe 30 : 1S.
Monsieur et Madame François Faess-

ler-Dubois, au Locle, leurs enfants e*
petits-en fa nts ;

Monsieur et Madame Charles Faess-
ler-Gertsch, à Neuchâtel, leurs enfants
et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Rodolphe Faess-
ler-Spiro et leur fils, à Genève ;

Madame A. L'Bplaitten ier, à Lausanne,
ses enfants et petits-enfants ;

Madam e A. Faessler-Schaefer, à Teu-
fen, ses enfants et petits-enfants,

ainsi que les famill es parentes et
alliées,

ont le douloureux devoir de faire part
du décès de

Madame

Marie Faessler-L'Eplattenier
leur chère mère, grand-mère, arrière-
grand-mère, belle-sœur et parente, en-
levée à leur tendre affection, aujour-
d'hui vendredi , dans sa 91me année.
.L'incinération aura lieu lundi 20 no-

vembre, à 10 heures, au crématoire de
Neuchâtel.

Domicile mortuaire : hôpital de Lan-
deyeux.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Plusieurs uvertissements précédèrent
l'intervention des policiers bernois

Le directeur de la police f ait le point

De notre correspondant de Berne :
Le directeur de la police municipale, M. Freimueller, qui est aussi

président de la ville, avait convoqué hier, à 17 h 45, une conférence de
presse au cours de laquelle les journalistes entendirent également le com-
mandant Roethllsberger , un de ses subordonnés, un commissaire et l'un des
directeurs des entreprises de transports publics.

M. Freimueller rappela les arrange-
ments conclus avec les organisateurs
et les dispositions prises pour assurer
le déroulement normal de la manifes-
tation. Puis le commandant présenta
un bref rapport sur les événements
qui se succédèrent dès la f in de la
par t ie  qu 'on peut appeler « officielle ».

Dès que, pour assurer le passage
aux véhicules qui devaient emprunter
la place fédérale, les agents essayèrent
de tendre des cordes , ils se heurtèrent
à la mauvaise volonté d'une minor i té
qui entendait rest er sur place . Les cor-
des furent coupées. Puis ce fu t  la ten-
ta t iv e de faire évacuer le podium et
un premier accrochage avec ceux qui ,
aiS'sls à terre devant les autobu s de
midi , entendaient les empêcher , de cir-
culer. Vers 12 h 40, constatant que la
vue des uniformes excitait les groupes
de chahuteurs, le commandant donna
l'ordre aux agents de se retirer dans
le palais du parlement dont la grille
fuit fermée.

Après une certaine accalmie, des ban-
des de plus en plus nombreuses se

coups de matraques

mirent « au travail » , arrêtant les véhi-
cules, molestant les passants, si bien
que la police reçut de très nombreux
appels lui demanda nt de mettre enfin
les perturbateurs à la raison. La direc-
tion des entreprises de transports pu-
blics, dont trois véhicules étaient im-
mobilisés, insista éga lement pour une
intervention.

D'accord avec le directeur , le com-
mandant décida de faire donner ses
hommes, au nombre alors de 220. Mais,
il fallait prendre le temps d'avertir
la foule, en particulier les curieux mê-
lés en nombre appréciable aux mani-
festants. Plusieurs fois, par haut-
parleur , en allemand et en français , la
police annonça ses intentions. C'est
après le dernier avertissement que l'or-
dre d'évacuer la place fut donné. Les
agents l'exécutèrent avec une énergie
calculée pour enlever aux récalcitrants
toute envie de revenir à la charge.

Le commandant reconnaît que d'in-
offensifs curieux ont été, eux aussi,
victimes de cette « furia », mais ils
avaient été dûment priés de prendre
le large.

DES BLESSÉS

Il y eut, dans la foule, huit blessés
qui furent transportés au poste de po-
lice sanitaire pour recevoir des soins,
une femme, gravement touchée à
l'œil par un projectile — mais lancé
par qui 7 — dut être hospitalisée.

On compte aussi quelques contusions
chez les agents, mais bénignes. L'un
dies participants à la manifestation du
matin qui regagnait la place de paire
où était garé le car devant le ramener,
a été pris d'une syncope en chemin .
Transporté à l'hôpital, il est décédé
d'une crise cardiaque. Il s'agit d'un

paysa n habi tant  la région de (îr.inges
(Soleure) .  Cett e mort tou te f o i s , n 'a au-
cun rapport avec les échauffourées de
l'après-midi.

LES DÉGÂTS AUX AUTOBUS

On apprit encore que les manifes-
tants ne s'étaient pas contentés de dé-
gonfler les pneus de trois autobus,
Ils parvinrent à faire sauter le cou-
vercle du conduit par lequel on rem-
plit le réservoir de carburant et à y
introduire des tomates et des œufs . Il
faudra démonter le réservoir pour le
nettoyer. La compagnie des transports
publics demandera des dommages-
intérêts. Enfin , les rapports des con-
ducteurs signalent que le personnel et
surtout les voyageurs obli gés de quit-
ter les véhicules furent molestés ;
nombre d'entre eux reçurent des to-
mates et des œufs.

Quant aux organisateurs de la mani-
festation qui assistèrent à la dernière
partie de la conférence de presse, ils

fournirent quelques explications d'où
il ressort qu 'ils ont tenté, du moins
jusqu 'à 13 h 45, de calmer les esprits.
Allant de groupes en groupes, ils ne
furent guère écoutés.

Les dirigeants de l'Union suisse des
paysans entendent décliner toute res-
ponsabilités pour les incidents provo-
qués par les adhérents d'une fédération
dissidente. '

On peut s'étonner de ce geste, mais
il faut reconnaître que les participants,
dans leur immense majorité, se sont
retirés dans le calme avant midi et que
la tournure déplorable qu'a prise la
manifestation est le fait d'une mino-
rité d'exaltés, bien décidés à provoquer
la bagarre. Us l'ont eue.

G. P.

La charge des forces de l'ordre
Les policiers bernois chargent à coups de grenades lacrymogènes.

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Mais tout se passa le plus dignement
du monde. Il n'y avait rien , ou presque
rien dans les discours qui devaient al-
lumer les passions. En particulier l'ex-
posé de M. Reichling, conseiller national
et président de l'Union suisse des pay-
sans, pourrait , à quelques passages près,
figurer dans une revue économique sé-
rieuse. De même, les trois orateurs
romands, un vaudois, un valaisan, un
fribourgeois, ne passèrent jamais la
mesure. Ils exprimèrent la rancœur de la
classe paysanne — « on parle de surpro-
duction , alors qu'on importe des pro-
duits laitiers à tort et à travers ». —
Ils formulèrent en termes catégoriques
un certain nombre de revendications,
mais à aucun moment, ils n'incitèrent à
la violence.

Aussi, lorsque eut retenti le dernier
accord de l'hymne national écouté, tête
nue, par les quelque 40,000 participants,
on pouvait croire que les gens de
Brougg avaient gagné la partie.

Quand les chefs s'en vont...
Hélas, ils commirent alors une erreur

capitale. Immédiatement, ils quittèrent
le podium. C'est exactement ce qu'at-
tendaient quelques meneurs qui esti-
maient ne pas en avoir pour leur ar-
gent. Visiblement dépités du calme qui
avait régné jusqu 'alors, ils montèrent
sur l'estrade et, par gestes, rassemblè-
rent leurs gens. Le < pendu » toujours
gigotant fut . hissé comme signe de ral-
liement et tandis que la majorité des
assistants s'écoulait lentement, des pe-
tits groupes se formèrent aussitôt, bien
décidés à n'en pas rester là.

Un des agitateurs cria : « La pro-
chaine fois, nous ne viendrons pas à
Berne , nous barrerons les routes. » Il se
fit applaudir et ce bruit attira aussitôt
quelques centaines de curieux. Lente-
ment, la température montait et midi
arriva. C'est l'heure de la forte circu-
lation, et l'humeur querelleuse des ma-
nifestants se tourna d'abord contre les
autobus pleins à craquer. La foule fit
barrage, l'un des véhicules eut ses es-
suie-glace arrachés et à ce moment se
produisit une courte bagarre avec la
police. Un homme reçut un coup de
matraque et, le front ouvert, saignant
abondamment, il fut transporté dans le
grand vestibule du Palais fédéral où
un poste sanitaire avait été aménagé.
Mais les infirmières étaient déjà par-

ties, persuadées qu avec le dernier mor-
ceau de fanfare , tout serait terminé. Il
fallut faire appel à l'ambulance de la
police et son arrivée, annoncée à coups
de sirène, surexcita encore la foule.

A 12 h 30, les huissiers jugèrent pru-
dent de fermer les grilles du grand
portail, pour empêcher une intrusion
en force. Entre-temps, une escouade de
police avait tenté de faire évacuer le
podium, transform é en tribune aux ha-
rangues. Elle allait y parvenir quand,
démolissant les balustrades, des groupes
compacts se hissèrent à leur tour et
obligèrent les agents à leur céder la
place.

La bagarre est proche...
Vers 13 heures environ, l'agitation

s'apaisa quelque peu. Bon nombre de
manifestants ressentaient le besoin de
se restaurer. Mais dès avant 14 h, ils
revenaient en force. La foule se mit à
bombarder les portes et les fenêtres
du palais de tomates et d'œufs. On vit
même voltiger des petits pains et des
morceaux de saucisses. Puis, ce fut le
tour des autobus dont les vitres devin-
rent la cible des manifestants. Trois
lourds véhicules furent arrêtés et les
pneus dégonflés, de sorte qu 'ils s'immo-
bilisèrent, formant ainsi une entrave
supplémentaire au trafic. On aperçu une
bande se déchaîner contre un jeune
cycliste qui avait la prétention de pour-
suivre son chemin.

Pendant ce temps, la police s'orga-
nisait. Dans le palais même, une tren-
taine d'hommes étaient prêts, tandis
que d'autres agents, en tenue de com-
bat — casque militaire, bottes, masque
à gaz et matraque — se postaient sous
les voûtes séparant le palais du parle-
ment des bâtiments administratifs. Dès
qu 'ils apparurent , ils furent salués du
cri de « salopards ».

... elle éclate
A 14 h 30, par un haut-parleur, la

police invita la foule à se disperser.
Un peu plus tard , elle lui en donna
l'ordre, l'avertissant qu 'un quart plus
tard , elle interviendrait. Les quinze mi-
nutes s'écoulèrent et un bon millier de
manifestants restaient là, dans une atti-
tude de provocation évidente. Alors, au
troisième coup de 15 heures, les agents
s'élancèrent. Quelques grenades lacry-

mogènes firent leur effet immédiat , la
foule recula ; il y eut bien quelque
tentative de résistance et des bagar-
reurs impénitents voulurent faire front.
Mais les matraques entrèrent en danse.
Appuyés, de loin par les lances à in-
cendie, des badauds qui avaient cher-
ché refuge sous le porche de la Banque
nationale furent copieusement asper-
gés, sans possibilité d'esquiver le jet.
En moins de dix minutes, la place Fé-
dérale était dégagée. U ne restait sur
Je pavé que quelques couvrechefs et des
morceaux de bois arrachés à l'estrade
par certains manifestants qui voulaient
s'en faire une arme.

L'agitation continua dans les rues
adjacentes où de petits groupes faisaient
un auditoire à un orateur improvisé.
Mais , à la nuit  tombante , les abprds
du Palais fédéral avaient retrouvé leur
calme. On ne voyait plus que quelques
passants traversant rapidement la place,
le mouchoir devant le nez, car l'effet
des gaz lacrimogènes persistait.

Mauvaise journée pour
la paysannerie

Ainsi se termina cette journée qui
devait , dans la dignité , faire la preuve
de la cohésion paysanne. Elle a tourné
à la confusion complète des organisa-
teurs, joués par les extrémistes et au
préjudice de ia classe paysanne tout en-
tière.

Il n'y a qu'une voix , dans la ville
fédérale, pour condamner les excès
d'agitateurs auxquels l'imprévoyance des
chefs responsables a bien légèrement
livré la place et le fait que les plus
excités étaient des Romands n 'a certes
pas contribué à rehaussé le prestige des
« Welches ».

Il faut le dire sans ambages, la mani-
festation de Berne a manqué son but.
Sera-t-elle du moins une leçon pour les
dirigeants de l'Union suisse des pay-
sans ?

• G. P.

Nombreuses arrestations
Après la violente intervention des

forces de l'ordre, la place Fédérale était
évacuée cina minutes déjà après 15
heures. La police a procédé à de nom-
breuses arrestations. D'autre part, le
nombre des blessés s'élève à huit.

La manifestation de la matinée
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

L'attrait inquiétant qu'exercent les
autres professions sur tous les milieux
agricoles est une preuve indubitable de
cet état de choses : revenu inférieur et
désavantages sociaux de notre agricul-
ture par rapport à d'autres professions
comparables.

Cependant, bien que la réalité dea
faits lui ait été maintes fois démontrée
en détail, tanit oralement que par écrit.
Je Conseil fédéral, dans sa décision sur
les prix du lait et des céréales, a fait
état d'airguments que nous devons con-
sidérer comme erronés.

Par notre manifestation de ce jour,
nous entendons obtenir l'application in-
tégrale de la constitution fédérale, c'est-
à-dire que le Conseil fédéral soit dis-
posé à édioter des ordonnances propres
à maintenir saine notre paysannerie et
vivante notre agriculture. La manifes-
tation d'aujourd'hui doit rappeler le
principe des prix, couvrant les frais
de production tel que le prescrit la loi
sur l'agriculture.

SI l'on jette un regard sur la situa-
tion économique des autres milieux de
notre population , on peut dire que la
politique agricole en a largement tenu
compte puisque les prix des produits
agricoles sont pour ainsi dire demeurés
Inchangés depuis 1948. Dans le même laps
de temps, l'indice du coût de la vie
a passé de 163 points à 18» points. Les
prix des produits agricoles n'ont contri-
bué que dans une très faible mesure
à cette augmentation. Et cette évolur
tion a pu s'accomplir sans que — hor-
mis la question des loyers — le Conseil
fédéral ait entrepris quoi que ce soit
pour la freiner.

Un sentiment d'injustice
La conception de certains milieux éco-

nomiques suisses, qui consiste, d'une
part , à laisser la voie libre pour la valo-
risation des salaires non agricoles, ia
réduction de la durée du travail et les
frais qu 'ils entraînent et, de l'autre, à
freiner et â stopper les prix des produits
agricoles, déclenchent un sentiment d'in-
justice à l'égard de la paysannerie.

L'examen de l'argumentation et de
la décision du Conseil fédéral permet
d'admettre qu'on s'attend, au Palais
fédéral, à ce que la future Intégration
européenne provoque une nouvelle ag-
gravation de la situation de l'agricul-
ture.

Paysans et paysannes, nous connais-
sons votre situation, vos soucis, vos
craintes. Nous savons également que
le découragement et le doute menacent
de ravager les cœurs des Jeunes paysans
et des Jeunes paysannes.

L'exodie rural est un signe certain :
on n'accorde pas k la nouvelle généra-
tion les moyens permettant de vivre
convenablement de l'agriculture. Nous
voudrions de toutes les forces dont nous
disposons lutter contre cet état d'es-
prit et ces tendances.

« Trahir la paysannerie
serait trahir la patrie »

Nous puisons notre courage et notre
espoir dans le fait que la liberté et
l'indépendance de notre pays sont fonc-
tion du maintien ou de l'abandon de la
paysannerie. Pour nous, trahir la pay-
sannerie serait trahir la patrie. »

Les autres orateurs
Après le discours du conseiller na-

tional Reichling, un paysan vaudois,
M. Gilbert Vaney, de Cugy, petit village
situé dans le district d'Echallens, prit
la parole au nom des cultivateurs de la
Suisse romande. Le porte-parole de la
délégation tessinoise fut le troisième
orateur. M. Joachim Weber, d'Iminen-
feld (Schwytz), a appuyé les revendi-
cations de la paysannerie au nom de
ses concitoyens de la Suisse primitive.
C'est ensuite une femme, Mme Zeugin-
Schmutz, de Niederdorf (Bâle-Campa-
gne), qui monta à la tribune pour ex-
primer les sentiments des paysans suis-
ses et leurs soucis , surtout en ce qui
concerne le manque de main-d'œuvre
pour l'accomplissement du travail quo-
tidien. Un Valaisan, M. Baymond Cla-
vien , a parl é au nom des travailleurs
du sol spécialisés dans certains sec-
teurs comme l'arboriculture et la viti-
culture. Le dernier orateur de la mani-
festation a été le port e-parole de l'éco-
nomie laitière, M. Otto Hess, conseiller
national thurgovien.

La plupart des orateurs appartenaient
à la jeune génération.

Plusieurs drapeaux cantonaux étaient
déployés et l'apôtre d.: la paix Daetwy-
ler avait également déployé le sien , tout
blanc. Des pétards explosèrent entre
chaque discours, mais tout se déroula
dans le calme. A 12 heures, la manifes-
tation officielle se termina par le
chant du Cantique suisse. Rien ne lais-
sait prévoir alors les incidents qui de-
vaient se dérouler par la suite.

Aucun citadin
parmi

les manifestants
Les incidents n'ont pas été

entièrement improvisés

Le président de la ville, M. Freimul-
ler, comme le commandant de la po-
lice, M. Rœthlisberger, ont fait remar-
quer que toute la manifestation n'avait
pas été complètement improvisée et
qu 'il y avait eu un système à la base.
De plus, il fut  établi que les manifes-
tants étaient tous des paysans et qu'il
ne se trouvait parmi eux aucun citadin.

On a également constaté que les têtes
chaudes se recrutaient dans les mêmes
milieux qui avaient déjà été impliqués
dans les troubles de Saxon . Les orga-
nisateurs eux-mêmes avaient reçu, au
cours des derniers jours, plusieurs let-
tres de menace et de mise en garde
dans lesquelles il était dit qu 'il fau-
drait compter sur un règlement de
compte avec les dirigeants paysans.

Les manifestants quittent le champ de bataille... en pleurant !

Âkùiû\̂ ce^

BERNE (ATS). — Les Chemins de
fer féd éraux ont amené, vendredi ,
plus de 18,000 personnes à la mani-
festation paysanne de Berne, k savoir
15,000 par 16 trains spéciaux (un de
plus que prévu) et plus de 3000 par
les trains ordinaires mats renforcés.
Tous les trains des CFK sont arrivés
à Berne entre 8 h 46 et 10 h 15, avec
un maximum de 8 minutes de retard ,
et sont repartis entré 15 h 15 et 17 h.
L'ordre et la disci pline ont régné
aussi bien dans les trains qu 'en gare
de Berne. Une activité Intense a aus-
<1 régné sur les parcs pour automo-
biles, déslsnés nar la pollue en dehors
de la ville de Berne. Autocars et au-
tres véhicules arrivèrent de toutes les
régions du pays pendant les deux
heures précédant la manifestation.
On a compté 596 autocars et 042 au-
tomobiles sur les places de station-
nement .

Seize trains spéciaux,
596 autocars

et 942 voitures privées

t
Madame Jean Carminati-Siliprandi ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre Car-

minati et leurs enfan t s , à Payerne ;
Monsieur ei Madame Paul Carm inatl

et leurs enfants , en Italie ;
Monsieur et Madame Arthur Carmi-

nati et leur fils ; .
Monsieur et Madam e Renato Bélotti

et leur fill e, en Italie,
ainsi que les familles parentes et

alliées ,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Monsieur Jean CARMINATI
leur cher époux , papa , grand-papa, frère
beau-frère, oncle , parent et ami , enlevé
à leur affection , dans sa BOme année,
après une longue maladie supportée
avec courage et résignation.

Neuchâtel , le 17 novembre 1961.
(Grand-Rue la)

L'ensevelissement , sans suite, aura
lieu lundi 20 novembre, à 11 heures, an
cimetière de Beauregard (entrée sud).

Messe de requiem en l'église oaitho-
lique, à 8 heures.

R. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Adhérez k la
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Les bagarres de Berne matées par une violente réaction policière


